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Les États-Unis capturent et inculpent
Maduro et son épouse  
PAR AMAR R.

DANS une annonce fracassante
hier matin, le président américain
Donald Trump a révélé que les forces
spéciales américaines avaient mené
une opération militaire massive au
Venezuela, capturant et destituant le
président Nicolas Maduro ainsi que
son épouse Cilia Flores. Qualifiée de "
frappe à grande échelle " par Trump,
cette intervention ravive des souve-
nirs de l'arrestation de Manuel
Noriega au Panama en 1989. " Les
États-Unis d'Amérique ont mené
avec succès une frappe à grande
échelle contre le Venezuela et son
dirigeant, le président Nicolas
Maduro, qui a été, avec son épouse,
capturé et expulsé du pays ", a déclaré
Trump dans un message publié sur
Truth Social.

Les détails de l'opération
L'opération, impliquant l'élite des

forces spéciales américaines comme
la Delta Force et soutenue par la CIA,
a ciblé plusieurs sites stratégiques à
Caracas, notamment le complexe
militaire de Fuerte Tiuna et l'aéroport
de La Carlota, où des explosions ont
été rapportées dans la nuit. Des
agences de presse  ont rapporté avoir
entendu, au moins sept explosions
dans la capitale vénézuélienne. Selon
des sources américaines, l'opération
a été menée dans la nuit, avec des
hélicoptères et des équipes au sol
opérant sous le couvert de l'obscurité
pour minimiser les résistances.

Maduro et Flores ont été exfiltrés par
hélicoptère à bord de l'Iwo Jima, un
navire d'assaut amphibie dans les
Caraïbes, avant leur transfert vers un
tribunal fédéral à New York.

Trump a salué cette action
comme un " succès majeur contre un
narco-État ", tandis que l'Attorney
General Pam Bondi a confirmé que le
couple sera jugé dans le district sud
de New York pour des chefs d'accusa-
tion graves, incluant conspiration de
narco-terrorisme et possession
d'armes destructrices. Maduro, accu-
sé depuis 2020 d'avoir dirigé un pro-
jet visant à envoyer des tonnes de
cocaïne aux États-Unis via un préten-
du " Cartel de Los Soles ", faisait l'objet
d'une prime de 50 millions de dollars
pour sa capture. 

Le mouvement au pouvoir au
Venezuela, le " chavisme ", du nom du
prédécesseur de Maduro, a déclaré
que des civils et des militaires étaient
morts dans les frappes d'hier, mais
n'a pas donné de chiffres. 

Réactions immédiates 
au Venezuela

Au Venezuela, la vice-présiden-
te Delcy Rodriguez qui se trouverait
en Russie a réagi avec véhémence,
exigeant une " preuve de vie " pour
Maduro et dénonçant une " agres-
sion impérialiste flagrante ". Le gou-
vernement a déclaré l'état d'urgen-
ce, mobilisant les forces armées et
appelant à la résistance populaire. 

Des manifestations sporadiques
ont éclaté à Caracas, avec des appels
à la libération du leader chaviste.

Du côté de l'opposition, des
figures comme Edmundo González
et Maria Corina Machado ont salué
l'événement comme une " opportu-
nité historique pour une transition
démocratique ". 

Des milliers d'exilés vénézué-
liens, notamment en Floride et en
Colombie, ont célébré dans les rues,
voyant dans cette capture la fin d'un
régime accusé de répression et de
crise humanitaire. 

Instabilité et enjeux
pétroliers

L'opération a provoqué un tollé
international, révélant des fractures
profondes dans la géopolitique mon-
diale. Cette intervention pourrait
redessiner la carte géopolitique de
l'Amérique latine. 

À court terme, l'instabilité au
Venezuela risque de plonger le pays
dans le chaos, avec des luttes de pou-
voir internes. La Russie et la Chine,
qui ont investi massivement dans le
pétrole vénézuélien, pourraient ren-
forcer leur présence pour protéger
leurs intérêts, exacerbant les ten-
sions avec Washington. 

Sur le plan économique, les mar-
chés pétroliers ont réagi violemment
: les prix du brut ont grimpé de plus de
5 % en quelques heures, anticipant
des interruptions dans la production
vénézuélienne, l'un des plus grands
exportateurs d'or noir au monde. 

Les investisseurs et économistes
réagissent positivement mais avec
prudence à la capture de Nicolas
Maduro par les États-Unis, certains y
voyant un potentiel déblocage massif
des réserves pétrolières vénézué-
liennes et une ouverture du
Venezuela post-Maduro aux investis-
seurs. Cependant, d'autres tempè-
rent l'enthousiasme en soulignant
que les tensions géopolitiques persis-
tent, avec des risques liés aux tarifs
américains et aux conflits en Ukraine
et en Iran. 

A. R.

PAR DJILALI B.

L'opération spéciale américai-
ne au Venezuela a provoqué un
choc dans le monde. Elle démontre
qu'en matière de recours à la force
militaire pour atteindre des objec-
tifs économiques, Donald Trump
n'est pas différent de ses prédé-
cesseurs. Il réédite le scénario de
l'Irak, de la Syrie… lui, qui prétend
concourir pour le prix Nobel de la
paix. La démonstration de force de
Trump allant jusqu'à kidnapper le
président Nicolas Maduro pour
faire main basse sur les réserves
pétrolières du Venezuela a provo-
qué une onde de choc et des
appels au respect du droit interna-
tional. 

ONU
Réagissant à cette nouvelle

atteinte au droit international par
le recours à la force armée, le
secrétaire général de l'ONU
Antonio Guterres  s'est dit très
inquiet. Il s'est inquiété " que le
droit international n'ait pas été
respecté ", déplorant un " dange-
reux précédent " et appelant " tous
les acteurs au Venezuela à enga-
ger un dialogue inclusif, dans le
plein respect des droits de
l'Homme et de l'Etat de droit ". Il
faut reconnaître que Guterres a
assisté à toutes les dérives et
atteintes au droit international,
notamment par les Etats-Unis et
leurs alliés, notamment au Moyen-
Orient et en Afrique. 

Brésil
Les pays d'Amérique latine qui

ont réussi à se défaire des griffes
américaines ont dénoncé le procé-

dé de Trump contre un pays sou-
verain et ses tentatives d'imposer
son hégémonie au sous-continent.
Le président brésilien qui a eu à
subir cette politique américaine a
dénoncé  " une grave atteinte à la
souveraineté du Venezuela ". Luiz
Inacio Lula da Silva a déclaré sur
son compte X que " les bombarde-
ments sur le territoire vénézuélien
et la capture de son président
dépasse les limites de l'acceptable
et menace la préservation de la
région en tant que zone de paix ",
appelant la communauté interna-
tionale à " répondre vigoureuse-
ment " à ces attaques.

" Les bombardements améri-
cains rappellent les pires moments
de l'ingérence dans la politique de
l'Amérique latine et des Caraïbes ",
a souligné Lula qui, pour rappel, a
proposé ses services pour une
médiation entre Caracas et
Washington, le mois passé. 

Mexique 
Le Mexique qui a pris ses dis-

tances avec les Etats-Unis en rai-
son des conséquences de la poli-
tique migratoire du président
Trump qu'il subit, a mis en garde
hier contre les risques des bom-
bardements américains sur la sta-
bilité de la région. 

" Le gouvernement du Mexique
condamne et rejette avec la plus
grande fermeté les actions mili-
taires exécutées unilatéralement
ces dernières heures par les forces
armées des Etats-Unis d'Amérique
contre des objectifs situés sur le
territoire de la République boliva-
rienne du Venezuela ", a déclaré le
ministère des Affaires étrangères
dans un communiqué.

Colombie
Autre pays qui résiste aux

Etats-Unis, la Colombie a annoncé
le déploiement de troupes à sa
frontière avec le Venezuela en pré-
vision de l'invasion américaine.
Qualifiant l'attaque US contre
Caracas d'atteinte à la souveraine-
té, le président  Gustavo Petro a
écrit hier sur X : " Alerte générale,
ils ont attaqué le Venezuela ". Il a
par ailleurs demandé une réunion
immédiate de l'Organisation des
Etats américains (OEA) et de l'ONU
pour " se prononcer sur la légalité
internationale de cette agression "
contre le Venezuela. 

Russie 
Par ailleurs, la Russie, principal

allié de Maduro a demandé " des
éclaircissements immédiats sur la
situation de Maduro après l'annon-
ce de sa capture ", avant que le pré-
sident Trump publie en fin de jour-
née une photo du président
Vénézuélien. " Nous sommes
extrêmement alarmés par les
informations selon lesquelles le
président vénézuélien, Nicolas
Maduro, et son épouse auraient été
emmenés de force hors du pays à
la suite de l'agression aujourd'hui
par les Etats-Unis ", a déclaré le
ministère des Affaires étrangères
russe dans un communiqué,
demandant " la libération immé-
diate de Maduro ". Moscou a pro-
posé par ailleurs sa médiation
entre Washington et Caracas pour
trouver une solution par le dia-
logue. 

La Chine 
La Chine, important client du

pétrole du Venezuela et dont une

délégation venait à peine de quitter
Caracas s'est dit hier " profondé-
ment choqué " et a " condamné
fermement le recours flagrant à la
force par les Etats-Unis contre un
Etat souverain et leur action contre
son président ". " Ce comporte-
ment hégémonique des Etats-Unis
viole gravement le droit internatio-
nal, porte atteinte à la souveraineté
du Venezuela et menace la paix et
la sécurité en Amérique latine et
dans les Caraïbes ", a dénoncé le
ministère chinois des Affaires
étrangères.

Iran
" Le ministère iranien des

Affaires étrangères condamne fer-
mement l'attaque militaire améri-
caine contre le Venezuela et la vio-
lation flagrante de la souveraineté
nationale et de l'intégrité territo-
riale du pays ", a indiqué dans un
communiqué de la diplomatie ira-
nienne, fustigeant " l'agression illé-
gale des

Etats-Unis ", ennemi de la
République islamique. L'Iran
entretient des liens étroits avec le
Venezuela et a affiché son soutien
au président Maduro dès le début
du blocus américain. 

UE 
C'est au nom du respect du

droit international que l'Union
européenne a régi en appelant à
une transition démocratique au
Venezuela étant donné que l'UE ne
reconnaît pas la légitimité du pré-
sident Nicolas Maduro. " Nous
sommes solidaires du peuple
vénézuélien et soutenons une
transition pacifique et démocra-
tique. Toute solution doit respecter

le droit international et la Charte
des Nations unies", a renchéri de
son côté la présidente de la
Commission européenne, Ursula
von der Leyen, franchement hosti-
le à Maduro dont elle a rappelé la
réélection entachée de fraude. 

Affirmant respecter le droit
international, Premier ministre
britannique Keir Starmer a déclaré
dans sa réaction à l'annonce de
l'opération américaine : " Je sou-
haite m'entretenir avec le prési-
dent (Trump) (...) mais pour l'ins-
tant, je pense que nous devons éta-
blir les faits ", a-t-il affirmé ajou-
tant "  je crois fermement que nous
devons tous respecter le droit
international ". 

Espagne
Le gouvernement espagnol a

appelé de son côté " à la désescala-
de et à la modération " et indiqué
être " disposé à offrir ses bons
offices pour parvenir à une solu-
tion pacifique et négociée à la crise
actuelle ", a déclaré le ministère
des Affaires étrangères dans un
communiqué.

France 
Paris a, pour sa part, condamné

la capture du président Maduro et
a estimé qu' " aucune solution poli-
tique durable ne saurait être impo-
sée de l'extérieur ", a indiqué le
chef de la diplomatie française,
Noel Barrot, qui dénonce " une
opération militaire qui contrevient
au principe de non-recours à la
force qui fonde le droit internatio-
nal ". " Les peuples souverains
décident seuls de leur avenir ",
ajoute M. Barrot sur X.

Dj. B.

TRUMP : 
«NOUS
ALLONS 
DIRIGER LE
VENEZUELA»

Lors de sa conférence
de presse à Mar-a-Lago
hier, le président
Donald Trump a déclaré
que les États-Unis diri-
geraient le Venezuela
pendant la période de
transition suivant la
capture de Nicolás
Maduro. Il a affirmé : "
Nous allons diriger ce
pays jusqu'à la transi-
tion ", soulignant que
l'objectif est de stabili-
ser la situation et d'as-
surer une passation vers
un gouvernement légi-
time, probablement en
soutien à l'opposition
reconnue par
Washington. Trump a
ajouté que cette impli-
cation américaine ren-
drait le peuple vénézué-
lien " plus riche et plus
sûr ", en référence à l'ou-
verture massive des
réserves pétrolières aux
investissements étran-
gers, à la fin de la crise
humanitaire sous le
régime chaviste, et à
une forte implication
US dans l'industrie
pétrolière vénézuélien-
ne. Ces déclarations
s'inscrivent dans une
justification "America
First" : l'opération vise
non seulement à élimi-
ner un "narco-État",
mais aussi à sécuriser
des bénéfices écono-
miques et stratégiques
pour les États-Unis et le
Venezuela post-
Maduro.

Le monde appelle les Etats-Unis au respect du droit international 
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CLÔTURE DU FESTIVAL NATIONAL DU THÉÂTRE PROFESSIONNEL D'ALGER 

« Janazet Ayoub» décroche le Grand Prix
PAR SARA KHARFI

" JANAZET AYOUB ", écrite et
mise en scène par Ahmed Rezzak
et produite par le Théâtre national
algérien, a remporté, avant-hier, le
Grand Prix de la 18e édition du
Festival national du théâtre pro-
fessionnel d'Alger, à l'issue de la
cérémonie de clôture organisée au
TNA. Cette comédie burlesque,
portée par une distribution massi-
ve de 21 interprètes, a su
convaincre le jury, présidé par
l'universitaire Noureddine
Amroun, et composé de la comé-
dienne Chahd Rym Zouablia, du
comédien Athmane Bendaoud, du
scénographe Fawzi Benhimi, du
musicien Hanafi Meliani, ainsi que
du metteur en scène et dramatur-
ge Haroun El Kilani. Par son
ampleur scénique et son dispositif
choral, la pièce a notamment attiré
l'attention par son énergie et sa
mécanique comique. La pièce
s'ouvre sur l'enterrement d'Ayoub,
entouré de ses quatre épouses, de
ses enfants, de ses cousins et de
ses voisins. Son obsession de l'hé-
ritier mâle a laissé derrière elle un
cortège de blessures, de jalousies
et de frustrations qui, à sa mort,

éclatent au grand jour. L'équilibre
déjà fragile de la cellule familiale
se fissure alors, transformant le
deuil en une lutte acharnée pour
l'héritage, où rancœurs anciennes
et rivalités latentes prennent le
pas sur le recueillement. La pièce
explore des thématiques sociales
et féminines, les tensions fami-
liales, la domination patriarcale et
la marchandisation des liens du
sang. Le palmarès de cette 18e édi-
tion a également distingué
Abdelmounem Khelladi du prix du
meilleur second rôle masculin
pour son interprétation dans "
Lear, malek enahatine " du Théâtre
régional de Djelfa, tandis que
Faten Guessar a remporté le prix
du meilleur second rôle féminin
pour sa prestation dans "
Moufaraqa " du Théâtre régional
d'El Eulma. Cette distinction inter-
roge cependant, car la comédien-
ne a interprété le premier rôle
féminin de la pièce et livré, aux
côtés de son partenaire Hichem
Guergah, une performance inten-
se et exigeante qui dépassait lar-
gement le second rôle. Le prix de la
meilleure interprétation masculi-
ne est revenu à Rebbat Amirouche
pour son rôle dans " Palestine tra-

hie " du Théâtre régional de Tizi-
Ouzou, tandis que le prix de la
meilleure interprétation féminine
a été attribué ex-æquo à Fariza
Chemakh pour " Biblomania " du
Théâtre régional d'Annaba, et à
Feriel Madjadji pour " Palestine
trahie " du Théâtre régional de
Tizi-Ouzou. Concernant cette der-
nière, le jury semble avoir fait le
choix d'attribuer un prix d'inter-
prétation symbolique, car le per-
sonnage, celui de la journaliste
assassinée Cherine Abu Akla
qu'elle incarne, reste limité à

quelques minutes de présence
scénique. Ce n'est donc pas un
premier rôle. Le prix de la meilleu-
re musique a été décerné à
Abdelkader Soufi pour " Dhik elila "
du Théâtre régional d'Oran, tandis
que celui de la meilleure scéno-
graphie est revenu à Hamza
Djaballah pour " Banka Pro Max "
du Théâtre régional d'Oum El
Bouaghi. Ce dernier signe ainsi
une deuxième consécration
consécutive dans cette catégorie,
après le prix obtenu l'an dernier
pour " Kelma " du Théâtre régional

de Sidi Bel-Abbès. Le prix du
meilleur texte a été attribué ex-
æquo à Hamid Allaoui pour "
Ghadhbat el bey " du Théâtre
régional de Biskra, et à Liamine
Bentoumi pour " El Bourda wel
Meddaha " du Théâtre régional de
Saïda. De son côté, Mouni Boualem
a remporté le prix de la mise en
scène pour " Carnaval roumani "
du Théâtre régional de
Constantine, alors que le prix du
jury est revenu à " El Hachim " de
l'Institut national des métiers des
arts du spectacle (ISMAS), qui par-
ticipait pour la première fois, et se
voit ainsi attribuer une distinction
artistique. Le jury a également
décerné un " prix de gratitude et de
reconnaissance " à " Ibadat " du
Théâtre régional de Sidi Bel-
Abbès. 

Ce palmarès appelle cepen-
dant à la réflexion. S'il demeure le
choix souverain du jury, qui ne
saurait être contesté dans sa légi-
timité, et consacre à juste titre du "
Grand Prix " une œuvre qui a su
rallier le public et la critique, il sur-
prend et interroge, notamment
dans les catégories intermé-
diaires. Mais il est bien difficile de
satisfaire tout le monde. 

Un ciné-club portant
le nom de Tahar
Hannache, pionnier
du cinéma national et
de la télévision algé-
rienne, a été inauguré
récemment à la
Maison de la culture
Mohamed-El Amine
Lamoudi d'El Oued.
L'initiative s'inscrit
dans une dynamique de réhabili-
tation de la mémoire cinémato-
graphique nationale et de trans-
mission de l'héritage filmique.  La
création de ce ciné-club s'est faite
sous la présidence de Nabila
Rezaig, experte en cinéma et en
affaires culturelles, et directrice
artistique du Festival internatio-
nal du film d'Alger (AIFF), en pré-
sence du directeur de la Maison de
la culture, Yacine Boughezala. La
cérémonie a également réuni un
groupe d'intellectuels, de créa-
teurs et d'acteurs du paysage
artistique de la wilaya d'El Oued.
Selon les responsables du ciné-
club, celui-ci sera une  " tribune de
formation et d'encadrement, une
école destinée à former une nou-
velle génération passionnée de
cinéma, fidèle à notre mémoire
visuelle et à notre identité natio-
nale ".  Après la signature de la
convention de création du club
par Mme Rezaig et Fathi Sahraoui,
chef de la section des ateliers, le
film " Les Plongeurs du désert " a

été projeté. Réalisée en 1952, cette
œuvre est considérée comme le
premier film entièrement algé-
rien, tant au niveau de l'écriture,
de la réalisation, de l'interpréta-
tion que de la production, signé
par le pionnier du cinéma algérien
Tahar Hannache. Le film a été res-
tauré grâce à la persévérance de
Nabil Djedouani, fondateur des "
Archives numériques du cinéma
algérien ", qui s'est engagé, il y a
deux ans, auprès de Thouraya
Benelhannache, fille du réalisa-
teur, à numériser et restaurer  "
Les Plongeurs du désert ". Tourné
à Tolga, dans la wilaya de Biskra, le
film met en scène Himoud
Brahimi (Momo) et Djamel
Chanderli, aux côtés de nombreux
figurants algériens, et raconte
l'assèchement du puits d'une oasis
et l'appel lancé à des plongeurs du
désert. Pour rappel, " Les
Plongeurs du désert " a été projeté,
en décembre dernier, dans le
cadre d'un ciné-concert à l'ouver-
ture de l'AIFF.

S. K.

PORTANT LE NOM DU CINÉASTE TAHAR HANNACHE

Création d'un ciné-club à El Oued
FESTIVAL DU THÉÂTRE COMIQUE DE MÉDÉA

L'édition 2026 dédiée à Salah Ougroute
Le commissariat du Festival culturel national du

théâtre comique de Médéa a annoncé que la seizième
édition de cette manifestation artistique, prévue du
30 juin au 5 juillet 2026, sera dédiée à l'artiste Salah
Ougroute, en reconnaissance de son riche parcours
et de ses contributions à la scène humoristique algé-
rienne. Ce choix s'inscrit dans la tradition du festival
qui, depuis sa création, rend hommage aux artistes
ayant contribué à forger une culture du rire ancrée
dans la société. Cette décision vient saluer l'ensemble
des œuvres offertes par Salah Ougroute au public
algérien, des œuvres qui ont traversé le temps et
marqué la mémoire, faisant de lui l'une des person-
nalités les plus emblématiques de l'art comique et
théâtral en Algérie. Son jeu singulier, fondé sur une
maîtrise fine du registre humoristique et une capaci-
té reconnue à conjuguer le rire à des messages
sociaux porteurs de sens, lui a permis d'occuper une
place à part dans le paysage artistique national. À tra-
vers ses personnages, l'artiste a su capter les réalités
du quotidien, les transformer en matière scénique et
télévisuelle, et toucher un large public, tout en susci-
tant réflexion et prise de conscience. Connu du grand
public sous le surnom de Souilah, Salah Ougroute a
marqué de son empreinte la télévision, à travers des
rôles devenus cultes. Son interprétation du person-
nage de Djemaï dans la saga " Djemaï Family " a ren-
contré un succès populaire considérable, tout
comme son rôle d'Achour 10 dans la série éponyme,
ou encore ses apparitions dans plusieurs saisons de
la sitcom " Nass Mlah city ". Au-delà du registre
comique, l'acteur a démontré l'étendue de son talent
en s'illustrant dans des drames télévisuels, notam-
ment dans l'émouvant " Mal wetni " de Fatima
Belhadj, signe de sa polyvalence artistique.  Par

ailleurs, cette nouvelle édition du Festival culturel
national du théâtre comique de Médéa se tiendra
sous le slogan " Nous rions pour changer ", une for-
mule qui renvoie au rôle du théâtre comique dans le
traitement des problématiques sociales, à travers une
approche à la fois satirique et consciente. Le rire y est
envisagé comme un outil de sensibilisation, capable
de questionner les comportements, de dénoncer les
travers et d'ouvrir le débat de manière accessible.
Comme à l'accoutumée, cette seizième édition pro-
posera un programme riche et diversifié, avec la par-
ticipation de troupes théâtrales issues de différentes
wilayas du pays, des spectacles en compétition, des
rencontres intellectuelles et des ateliers de forma-
tion. S. K. 
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SOUS PEINE D'AMENDES 

Les commerçants obligés 
de s'équiper de TPE
PAR R. AKLI 

MISE pour ainsi dire en veille,
depuis plusieurs années, la mesu-
re portant obligation pour les
commerçants et autres agents
économiques de se doter de ter-
minaux de paiement électronique
(TPE) entre désormais pleinement
en vigueur, selon une note du
ministère du Commerce relayée
hier par l'Organisation algérienne
de protection et d'orientation du
consommateur et son environne-
ment (Apoce) sur ses réseaux
sociaux. De fait, le document fait
ainsi état de mises en demeure
adressées par les autorités aux
commerçants et agents écono-
miques pour entamer, sous huitai-
ne, les procédures nécessaires
auprès des banques en vue de  l'ac-
quisition de TPE, sous peine de
s'exposer aux sanctions prévues
en ce sens par la loi de Finances de
2018. La même source précise
qu'en cas de difficulté à accéder
auxdits appareils dans les délais
impartis, les commerçants
concernés devront justifier d'un
reçu visé confirmant le dépôt
effectif de leur demande auprès de
l'instance concernée. Reconduite
à plusieurs reprises depuis son
introduction pour la première fois
à travers la loi de Finances de 2018,
l'obligation faite aux différentes
catégories de commerçants de
mettre des TPE à disposition des
consommateurs pour régler leurs
achats par cartes de paiement
électronique, n'a pu jusqu'ici être
réellement appliquée, en raison,

entre autres, de contraintes logis-
tiques et de coûts liés à la disponi-
bilité de ces appareils et à l'opéra-
tion de leur déploiement à grande
échelle au sein de l'ensemble de la
sphère commerciale domestique.
Telle  que réintroduite pour la der-
nière fois en 2024, à travers l'ar-
ticle 111 de loi de Finances, qui
reprend et modifie la disposition
initiale de 2018, cette mesure pré-
voit ainsi que tout agent écono-
mique "qui offre des biens et/ou
services à des consommateurs" et
qui est "dûment domicilié au
niveau d'une banque agréée ou
d'Algérie Poste, doit mettre à la
disposition du consommateur des
terminaux de paiement électro-
nique (TPE) pour lui permettre, à
sa demande, de régler le montant
de ses achats par carte de paie-
ment électronique". Les mêmes
dispositions stipulent que "tout
manquement au respect de
mettre à la disposition du consom-
mateur des terminaux de paie-
ment électronique constitue une
infraction punie d'une amende de
50.000 DA", sur constats pouvant
être effectués aussi bien par "les
officiers et agents de police judi-
ciaire" que par "les personnels
appartenant aux corps spécifiques
du contrôle relevant de l'adminis-
tration chargée du commerce",
ainsi que par "les agents concer-
nés relevant des services de l'ad-
ministration fiscale". Pour com-
pléter ce dispositif qui vise surtout
à rattraper l'immense retard accu-
sé en termes de généralisation des
moyens de paiement modernes et

à réduire le poids écrasant de
l'usage du cash, des mesures
d'exonération de droits de douane
et de la taxe sur la valeur ajoutée
(TVA) ont été introduites, faut-il le
rappeler, à travers la loi de
Finances de 2025, aux fins de
"favoriser le montage des termi-
naux de paiement électronique, en
réduisant les coûts associés, afin
de soutenir la modernisation des
infrastructures de paiement". Des
mesures d'incitations fiscales et
douanières censées contribuer à
contourner l'écueil des coûts éle-
vés d'importation des collections
destinées aux industries de mon-

tage de TPE, source "de répercus-
sions sur le prix final de ces équi-
pements supportés par les
banques" et qui entravaient ainsi,
du moins en partie, le déploiement
et la généralisation voulue de ces
appareils au sein de la sphère
commerciale. Autres ces
contraintes logistiques, les len-
teurs et faiblesses observées jus-
qu'ici quant au développement et à
l'extension du parc de TPE en
exploitation est également le fait,
faut-il le souligner, de résistance
et d'appréhensions de commer-
çants et d'usagers à l'égard des
instruments de paiements élec-

troniques, l'argent liquide ayant
depuis toujours eu la cote dans les
transactions financières et com-
merciales courantes. D'où, sans
doute, la volonté des pouvoirs
publics d'imposer l'accélération
du déploiement des TPE et d'où,
également, les récentes décisions
de la Banque centrale de res-
treindre les versements bancaires
en argent cash, l'enjeu étant en
définitive de répondre au double
objectif de modernisation bancai-
re et financière et de limiter, en
même temps, les niches d'évasion
fiscale, d'informel et de blanchi-
ment d'argent.       R. A. 

En pleine reconfiguration du marché gazier européen :
l'Algérie s'est affirmée comme acteur clé, en 2025 
PAR ABDELLAH B 

L'année 2025 a été soldée par
une consolidation du rôle straté-
gique de la Sonatrach dans l'ap-
provisionnement du marché
gazier européen, l'Espagne et
l'Italie comme deux principales
plateformes d'entrée sur le Vieux
Continent. Une position qui réaf-
firme le rôle pivot de l'Algérie
dans le marché énergétique
méditerranéen en pleine muta-
tion marquée par une entrée sur
la scène de nouveaux fournis-
seurs à la recherche de parts de
marchés. 

En effet, d'après les dernières
données provisoires de 2025 de la
société espagnole de distribution
de gaz naturel Enagas, relayées
par l'agence Europa Press,
l'Algérie figure en tête des four-
nisseurs du marché espagnol en
gaz naturel durant cette période
en dépassant ses concurrents les
USA et la Russie, et ce en dépit

d'une baisse des expéditions par
rapport à l'année 2024. " En 2025,
les usines de regazéification espa-
gnoles ont reçu du gaz naturel
provenant de 16 sources diffé-
rentes, contribuant ainsi à une
large diversification de l'approvi-
sionnement et renforçant la posi-
tion de l'Espagne comme point
d'entrée stratégique pour le gaz
naturel liquéfié (GNL) en Europe.

L'Algérie a été le principal four-
nisseur, suivie des États-Unis,
tandis que les importations de gaz
russe ont chuté de 44 % durant
cette période ", rapporte le média
espagnol. Selon les données de la
société espagnole de distribution
du gaz, le volume de gaz transpor-
té durant cette période a augmen-
té de l'ordre de 7,4% pour
atteindre 372 térawattheures,

boostées par une augmentation
de la demande sur le gaz naturel
pour la production de l'électricité
qui a grimpé de 33,3 %, à 99,6
TWh. Dans ce sens, la part des
importations en provenance de
l'Algérie est restée de l'ordre de 35
%, ce qui place le pays comme le
plus grand fournisseur de
l'Espagne en gaz naturel durant
l'année dernière. Dans le même
ordre des choses, l'Algérie conti-
nue sa prédominance sur le mar-
ché gazier italien et ouvre de nou-
velles perspectives à l'exportation
vers d'autres pays européens
connectés aux réseaux italiens
alimentés par le gazoduc
Transmed en partance de
l'Algérie, pour le gaz sec et le GNL
dont la demande ne cesse de
croître. Pour l'Italie, la part du
marché de la Sonatrach qui est le
premier fournisseur de ce pays en
gaz naturel ne cesse de se confor-
ter suite à l'accord de coopération
énergétique signé entre les deux

pays en 2023 où l'Algérie a récu-
péré sa place de premier fournis-
seur.  En fait, face à l'évolution de
la situation sur le marché gazier
européen et à l'entrée en puissan-
ce de nouveaux acteurs, l'Algérie
a réussi à maintenir sa position
d'acteur de premier plan en s'af-
firmant comme un acteur indis-
pensable pour la sécurité énergé-
tique du Vieux Continent. Le pays
qui dispose d'infrastructures de
transport les plus performantes et
d'une proximité géographique a
su comment exploiter ces atouts
pour préserver sa position tout en
orientant sa politique vers la
diversification de ses clients sur
l'espace européen. Dans ce sillage,
cette année sera marquée par
l'entrée d'un nouvel acteur dans le
portefeuille client du groupe
public Sonatrach, à savoir
l'Allemand VNG AG dont le
contrat d'approvisionnement en
gaz naturel devrait entrer en
vigueur cette année. A. B.
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L'ANNÉE judiciaire 2026 s'annonce
explosive à Hollywood. Reporté au 18 mai
2026, le procès opposant Blake Lively à
Justin Baldoni sera l'un des plus scrutés.
L'actrice poursuit le réalisateur de Jamais
plus pour harcèlement sexuel et repré-
sailles, dénonçant des gestes inappropriés et
un climat toxique sur le tournage. La tentati-
ve de contre-attaque de Justin Baldoni, qui
réclamait 400 millions de dollars à l'actrice
et à Ryan Reynolds pour diffamation, a tour-
né court : sa plainte a été rejetée par le juge
en 2025. Le tribunal se penchera donc uni-
quement sur les accusations portées par
Blake Lively. La justice n'en a décidément
pas terminé avec Kevin Spacey qui fera face
à un nouveau procès au Royaume-Uni prévu
en octobre 2026. L'acteur doublement osca-
risé est poursuivi au civil par trois hommes
pour des agressions sexuelles qui auraient
été commises entre 2004 et 2015, à l'époque
où il dirigeait le théâtre Old Vic de Londres.
Deux des plaignants l'avaient déjà accusé
lors du procès pénal de 2023 dont il était
sorti acquitté. S'ajoute à eux Ruari Cannon,
acteur britannique qui a renoncé à son ano-
nymat et accuse Kevin Spacey de l'avoir tou-

ché de manière inappropriée en public en
2013 alors qu'il avait 21 ans. Lors d'une
audience préliminaire le 25 novembre, la
juge a provisoirement fixé à octobre 2026
l'examen de ces trois plaintes. D'autres
audiences auront lieu d'ici là pour décider si
elles seront traitées conjointement ou sépa-
rément.

Drake VS Kendrick Lamar
On termine avec Drake et son conflit

avec Kendrick Lamar au sujet du titre Not
Like Us de ce dernier. Bien que débouté en
octobre 2025 dans son procès en diffama-
tion contre Universal Music Group, Drake ne
semble pas prêt à lâcher l'affaire. Le rappeur
conteste la décision de la juge new-yorkaise
qui a qualifié les paroles de Not Like Us de
simple " opinion " protégée par la liberté
d'expression. Drake espère faire casser ce
jugement pour relancer la procédure et
prouver, contrats à l'appui, qu'Universal
avait le pouvoir de bloquer la sortie du titre
mais a préféré capitaliser sur leur rivalité.
Une procédure qui pourrait courir sur toute
l'année, et peut-être même déborder sur la
suivante.

LES PROCÈS IMPLIQUANT 
DES STARS QUI VONT SECOUER

HOLLYWOOD EN 2026

Paul Mescal a révélé qu'il compte accepter
moins de rôles qu'avant. L'acteur de 29 ans se
sent très chanceux d'avoir connu un grand
succès professionnel jusqu'à présent, mais il
pense qu'il doit réduire ses projets afin d'évi-
ter que cela ne lui coûte trop cher sur le plan
émotionnel. "Cela fait maintenant cinq ou six
ans que je fais ce métier, et je me sens très
chanceux" a-t-il déclaré au journal The
Guardian. "Mais je me rends aussi compte que
je ne pense pas pouvoir continuer à ce ryth-
me." Lorsqu'il lui a été demandé s'il entendait
par là se rationner, Paul a admis qu'il songeait
effectivement à être plus sélectif. "Je pense
que oui" a-t-il répondu. "Je vais devoir com-
mencer à le faire. C'est certain. Se rationner ne
signifie pas nécessairement faire moins. Cela
signifie comprendre que des films comme The
History of Sound sont plus exigeants. On ne
peut pas continuer à revenir en arrière et s'at-
tendre à produire régulièrement quelque
chose dont on est fier. Je ne sais pas à quoi res-
semblera ce rationnement. La scène me
manque, alors je vais peut-être passer
quelques années à ne faire que du théâtre. J'ai
aussi d'autres priorités dans ma vie person-
nelle auxquelles je veux m'atteler".

Paul Mescal explique
pourquoi il compte
accepter moins de

rôles à l'avenir

PINK : 
LA CHANTEUSE 

A SUBI UNE 
OPÉRATION 

DU COU

Pink a fêté le Nouvel An
depuis son lit d'hôpital après

s'être fait implanter "deux
nouveaux disques brillants"

dans le corps, ses routines
scéniques énergiques ayant
eu raison de son physique.

Accompagnant un selfie, elle
a écrit sur Instagram : "Je

termine l'année en rendant
hommage à mon corps, en y

prêtant attention et en le
réparant. Ce n'est peut-être

pas un lifting sophistiqué,
mais je vais recevoir deux

nouveaux disques brillants
dans mon cou. Une nouvelle
cicatrice, un nouveau rappel

que j'apprécie ce corps qui est
le mien et que je l'utilise à sa
juste valeur. Le rock "n" roll

est un sport de contact." Elle
ajoute : "Et alors que je suis

assise seule dans une
chambre d'hôpital le soir du

Nouvel An, tandis que ma
famille s'amuse à faire du

snowboard, je sais que 2026
sera meilleure, car c'est le

choix que j'ai fait. J'espère et
je prie pour que chacun

puisse faire ce vœu, avoir ce
choix. Je sais que ce n'est pas

une réalité pour certains ".

GAZA :  ANGELINA JOLIE S'EST
RENDUE AU POINT PASSAGE
DE RAFAH, EN ÉGYPTE
Militante des droits
de l'Homme, elle a
souvent pris la parole
pour mettre fin à la
guerre entre l'Entité
sioniste et le Hamas.
L'actrice et réalisatri-
ce américaine
Angelina Jolie s'est
rendue au point de
passage de Rafah, entre l'Égypte et la bande de Gaza, le 2
janvier à Rafah, en Égypte. Une visite pour marquer son
soutien à la population de Gaza, territoire palestinien rava-
gé par deux ans de guerre. L'ancienne envoyée spéciale du
Haut-Commissariat pour les réfugiés (HCR), venue accom-
pagnée d'une délégation américaine, s'est entretenue avec
des membres du Croissant-Rouge et des chauffeurs de
camions humanitaires. "Il y a des centaines de camions qui
ne font qu'attendre", a expliqué un bénévole du Croissant-
rouge à l'actrice oscarisée, qui s'est également entretenue
avec des chauffeurs de camions humanitaires. Selon les
médias locaux, l'actrice américaine a participé à cette visite
pour examiner les conditions des Palestiniens blessés en
provenance de la bande de Gaza ainsi que l'acheminement
de l'aide humanitaire vers l'enclave assiégée. Ni elle, ni les
autorités n'ont pour l'instant communiqué officiellement
sur cette visite. Angelina Jolie - l'un des visages les plus
emblématiques de Hollywood - a renoncé à son rôle d'en-
voyée spéciale du HCR fin 2022 après plus de 20 ans de ser-
vice, disant vouloir "travailler différemment" et sur des
questions humanitaires plus larges.

«Profonde inquiétude»
Elle a effectué plus de 60 missions sur le terrain au fil des
ans, prêtant sa célébrité et la certitude d'attirer les médias
dans ses déplacements à la cause des réfugiés. La réouver-
ture du passage de Rafah, prévue par le plan de paix pour le
territoire palestinien et réclamée de longue date par l'ONU
et la communauté humanitaire, n'a pas été autorisée par
Israël depuis l'entrée en vigueur du cessez-le-feu à Gaza le
10 octobre. Dans un communiqué conjoint vendredi, l'É-
gypte ainsi que six autre pays à majorité musulmane ont
"exigé" que l'entité sioniste garantisse les opérations
humanitaires "de manière durable, prévisible et sans res-
triction", exprimant leur "profonde inquiétude face à la
détérioration de la situation humanitaire" dans la bande
assiégée. Après l'annonce début décembre par Israël de
l'ouverture de ce passage aux seules sorties de Gaza, Le
Caire avait rapidement démenti avoir accepté une telle
mesure, insistant pour que ce passage soit ouvert dans les
deux sens.

3
L’ÉVÉNEMENT

L'Algérie Aujourd'hui n°1192 - Dimanche 4 janvier 2026

L'ARMATEUR ITALIEN MESSINA LANCE DES CONNEXIONS ENTRE
ALGER, GÊNES, CASTELLÓN, FOS-SUR-MER ET BARCELONE  

Nouvelle dynamique maritime
sur l'axe Algérie-Europe
PAR NABIL M.

L'ENTREPRISE italienne de
transport maritime, Ignazio
Messina & Co, a officiellement
annoncé le lancement d'un nou-
veau service maritime dédié, des-
tiné à dynamiser le transport de
marchandises entre les ports
algériens et les grands hubs euro-
péens, notamment en Italie, en
Espagne et en France.

Cette décision stratégique
intervient alors que les échanges
commerciaux dans le bassin occi-
dental de la Méditerranée affi-
chent une croissance remar-
quable.

L'annonce, publiée sur la pla-
teforme professionnelle LinkedIn,
précise que ce service a été rendu
possible grâce à l'intégration dans
sa flotte du m/v Libertas-H, un
navire d'une capacité de 443 EVP
(Équivalent Vingt Pieds) pouvant
supporter des charges jusqu'à 14
tonnes par conteneur. Pour son
voyage inaugural, une rotation
spéciale a été établie : Gênes
(Italie) - Alger - Castellón
(Espagne) - Barcelone (Espagne) -
Gênes - Alger. À terme, le service
sera stabilisé sur une fréquence
bimensuelle et empruntera l'iti-
néraire Fos-sur-Mer (France) -
Gênes - Barcelone - Alger, avec un
retour à Fos. Cette configuration

logistique présente l'avantage de
réduire sensiblement les délais de
transit pour les marchandises en
provenance du Moyen-Orient
transitant par Barcelone à desti-
nation de l'Algérie.

Un timing aligné sur 
une explosion des
échanges

Le choix de cet axe n'est pas
fortuit. Il épouse une réalité éco-
nomique tangible, celle de la
reprise fulgurante des échanges
entre l'Algérie et l'Espagne.

Les chiffres sont éloquents.
Sur les onze premiers mois de
2025, les importations algé-
riennes en provenance de la

région de Castellón ont bondi
d'environ 820%. Sur une période
de cinq mois seulement, les
exportations espagnoles vers
l'Algérie ont progressé de 162%,
pour atteindre près de 900 mil-
lions d'euros.

La vitalité de cet axe se confir-
me également par les statistiques
portuaires de 2024. Près de 68 258
tonnes de marchandises et 91 000
passagers ont transité entre les
deux pays, représentant une
hausse de 137% par rapport à
2023. Cette croissance spectacu-
laire souligne le rôle pivot des
ports espagnols et italiens dans la
stratégie d'import-export algé-
rienne.

Soutenir la 
diversification 
économique algérienne

Pour l'Algérie, cette nouvelle
capacité maritime offerte par un
opérateur privé de renom arrive à
point nommé. Elle s'inscrit pleine-
ment dans la volonté des autorités
de diversifier les exportations
hors hydrocarbures, en particu-
lier pour les produits agricoles et
semi-transformés.

La régularité et la fiabilité d'un
service bimensuel direct permet-
tent aux exportateurs algériens de
mieux planifier leurs chaînes
logistiques et de répondre avec
plus d'agilité à la demande volatile

des marchés européens. Cette ini-
tiative privée vient compléter une
dynamique nationale de fond.
L'Algérie œuvre activement au
renforcement de ses propres
lignes commerciales, avec des
extensions récentes vers l'Europe
de l'Est, notamment vers le port
de Koper en Slovénie.

Une stratégie visant à faire de
la flotte nationale " un levier
structurant au service des expor-
tations ", comme l'a rappelé
récemment le ministère de
l'Intérieur, des Collectivités
locales et des Transports, qui avait
indiqué que sur douze cargos pro-
grammés pour renforcer la flotte,
dix étaient déjà opérationnels.

Ainsi, le paysage du transport
maritime national, longtemps
perçu comme un point faible dans
la chaîne d'exportation, est donc
en pleine mutation. En connec-
tant plus efficacement les ports
algériens aux principaux corri-
dors logistiques euro-méditerra-
néens, ces développements ne
font pas que fluidifier les
échanges existants. Ils préparent
le terrain pour une intégration
plus profonde de l'économie
nationale dans les chaînes de
valeur régionales, un prérequis
essentiel à la réussite de sa straté-
gie de diversification.

N.M.

Dans un contexte de reprise vigoureuse des échanges commerciaux avec l'Europe, l'entrée en scène d'armateurs
étrangers vient offrir un levier logistique puissant à l'Algérie.

PAR MANSOUR M.

Le mètre cube d'eau dessalée,
le kilowattheure d'électricité et le
mètre cube de gaz naturel sont
cédés en Algérie à des prix très
inférieurs à leur coût réel. Ce qui
peut sembler économiquement
illogique, constitue pourtant l'un
des fondements de la politique
sociale de l'État. Une politique
assumée, revendiquée au nom de
la protection du pouvoir d'achat,
mais dont le coût réel reste large-
ment invisible pour le citoyen.
Accéder pour quelques dinars à
une eau qui coûte cher à produire,
consommer une électricité factu-
rée à environ 25 pour cent de son
prix réel ou utiliser un gaz forte-
ment subventionné relève d'un
droit social solidement ancré. Un
droit réel, mais un droit dont le
financement pèse lourdement sur
les finances publiques.

L'eau dessalée illustre parfai-
tement le déséquilibre entre coût
réel et prix payé. Lors de son allo-

cution devant les membres des
deux chambres du Parlement
mercredi dernier, le président
Tebboune avait fait savoir que le
mètre cube revient à 1,5 dollar, ce
qui signifie que la production quo-
tidienne de 1,5 million de mètres
cubes coûte à l'État 2,25 millions
de dollars. Pourtant, le consom-
mateur ne paie qu'une fraction de
cette somme. Une fois intégrés
l'investissement, l'énergie, le trai-
tement et la distribution, le coût
de production dépasse largement
les quelques dinars facturés aux
ménages. Ce différentiel, substan-
tiel, est entièrement supporté par
l'État et constitue l'un des piliers
de la politique sociale de notre
pays. Outre l'eau dessalée, l'élec-
tricité et le gaz naturel bénéficient
eux aussi de subventions impor-
tantes, de sorte que les prix factu-
rés aux ménages restent large-
ment inférieurs aux coûts réels de
production, de distribution et
d'exploitation. Sur le marché
national, le prix de l'électricité

pour les foyers est d'environ 0,04
USD par kilowattheure, bien en
dessous de la moyenne mondiale
et nettement inférieur à celui de
plusieurs pays voisins. Cet écart
traduit une subvention implicite
qui fait que le consommateur
algérien paie sa consommation à
environ 25 % de sa valeur réelle, le
reste étant supporté par l'État.

Quant au gaz, les ménages le
paient  à un prix largement infé-
rieur à ce qu'il coûterait si
Sonatrach et l'État cherchaient à
couvrir l'ensemble des coûts d'ex-
traction, de traitement et de dis-
tribution, et encore plus s'ils vou-
laient s'aligner sur les prix inter-
nationaux. Les chiffres dispo-
nibles, bien qu'issus d'études
industrielles et non de données
officielles, indiquent que le prix de
revient des 50 milliards de mètres
cubes consommés annuellement
sur le marché domestique s'élève
à environ 6 milliards de dollars. Le
différentiel entre ce coût et le prix
payé par le consommateur est si

important que le calcul explicite
de l'écart semblerait presque
dérisoire, tant il met en lumière
l'ampleur du soutien public.

Ce fossé entre coût réel et prix
payé par le consommateur n'est
pas une simple statistique, car il
structure l'économie algérienne
depuis des décennies. Il a soutenu
le pouvoir d'achat dans les
contextes sociaux les plus déli-
cats. L'eau, l'électricité et le gaz
constituent donc des piliers du
soutien public. Cela dit, cette poli-
tique de subventions a un impact

direct sur les finances publiques,
influençant le fonctionnement
des opérateurs et les décisions
d'investissement dans les infra-
structures. En mettant en lumière
ce contraste dans son discours, le
président a souligné un enjeu
majeur qui consiste à garantir
l'accès universel à l'eau, à l'électri-
cité et au gaz tout en maîtrisant
les équilibres économiques. Le
défi reste de concilier protection
sociale et rigueur budgétaire sans
compromettre la disponibilité.

M. M.

Eau, gaz, électricité : ces subventions massives qui passent inaperçues
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L'oiseau a son
nid, l'araignée
sa toile, 
et l'homme
l'amitié.

William
Blake

Il fait une découverte étonnante en cherchant de l’or
De l’eau jusqu’aux genoux, Christian

Mazières enchaînait les pelletées. Le mélange
de galets et de grave était jeté sur son tamis ;
rincé, le résidu filtré tombait dans sa batée, où
le mouvement de l’eau séparait le sable du
reste. Les heures s’écoulaient mais toujours
pas de ciel étoilé, sable mélangé à de la pous-
sière d’or, au fond du pan.

Machinalement, Christian Mazières a passé
la main sur le tamis avant d’en évacuer le

dépôt. « J’ai vu un ressort qui fonctionnait
encore. J’ai tout de suite compris ce que
c’était. » L’orpailleur amateur venait de
découvrir un objet enfoui dans les sédiments
de l’Isle, en Dordogne, depuis plus de 2000
ans. Cette passion l’habite depuis sa prime
jeunesse quand, chez ses grands-parents agri-
culteurs à Milhac-de-Nontron, il trouvait dans
les champs labourés du laitier « du résidu de
forges, la partie basse des hauts fourneaux

quand elle a refroidi ». Le démon de la géolo-
gie venait de l’étreindre. « Depuis, je collec-
tionne les minéraux. ». Devenu instituteur, ce
Périgordin aujourd’hui à la retraite n’a cessé
de se perfectionner en devant orpailleur ama-
teur. Dans des petites fioles et des tubes à
essais, il collectionne ses trouvailles exposées
dans des vitrines chez lui : grenat, rutile, pyri-
te… Des minéraux exhumés alors qu’il pros-
pectait de l’or....

LLLLAAAA     BBBBLLLLAAAAGGGGUUUUEEEE
DU JJOURDU JJOUR

LES FLÉCHÉS

Remplissez cette grille, puis reportez les lettres dans
les cases numérotées correspondantes. Vous décou-
vrirez les nom et prénom du personnage.

Une femme qui ne pouvait pas s'empêcher de se ronger les ongles
demande conseil à l’une de ses amies. Celle-ci lui dit : 
- Tu devrais prendre des cours de yoga, ça t'enlèvera le stress. 
Quelque temps plus tard, les deux femme se croisent à nouveau, et
l'amie, voyant que sa copine a de beaux ongles bien longs, lui dit : 
- Je vois que le yoga t'a réussi. Tu ne te ronges plus les ongles ?! 
Elle répond : 
- Non, mais depuis le yoga, j'arrive à atteindre les ongles des pieds !

537
894
216

568
943
217

279
185
463

365
421
789

LES FLÉCHÉS

E I R E D A R B J S E O E O R
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N O P R A H R A E I L E C O T
F O R G E E T G N I F A R E M
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E A E E R C E N M B D V I N E
B N S T E M C E L N E T E I T
I D E S I E R E O M A N R L A
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M A U A E S A N I P T D I G T
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E T O L E P A A A L U B V A O
L E A D E R R L N S H I U G C
R E T I R F F E O T R T O E S

LES MELÉS

AGITATION
ASSISTANT
BANDEAU
BRADERIE
CAFE
CONTRAT
DEBIT
DEFIANCE
EFFRITER
ETRANGETE
FLATTERIE
FORGE
GANG
HARPON
HORRIBLE
IMBIBER

INESPERE
LEADER

LIGNAGE
MEDAILLE

MOUVEMENT
NASEAU

NENUPHAR
OPINER
OUVRIR
PELOTE

PERIODE
REMPLACER

RHUM
RONDELET
SAGACITE

STATURE

Biffez les mots de la liste ci-dessous. Les lettres
restantes vous serviront à composer les nom et
prénom du sportif caché.
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LES MELÉS

TAKASHI
USAMI
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crochet d’étal

copulative

membre de la
communauté

théologien

acte
d’enquête

accrocs

très
ennuyeux

entre le cou
et la tête

passant pour
un temps

item

assassina

grandes
sociétés

poème

étoffe unie

monnaie

conduit
côtier

refus froid

heureux élu

action de
transgresser

petits rois

eau espagnole

réfutâmes

qui agissent
sans réflexion

cause

décisif

de confiance

sodium

vieux do

épée

langue

accord russe
pénible

mis en
mouvement

monnaies
roumaines
loi sacrée
du silence

pronom

duplicatif
plante à tige
cylindrique
personnage

d’acteur
dresser

cardinal
longues
périodes

fin de verbe

refus puéril

poids de
nacelle

premier
impair

rappel

période
d’études

halo

époux

lettres pour
coopérant

sans 
contrainte

S U D O K U
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7
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5
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8

7

93
8
2

5 6 1 4

1 6 2
7 3

5

5
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3

9 2
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2
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REGLE DDU JJEU
Une ggrille eest ccomposée
de pplusieurs ccarrés.
Chaque ccarré ccontient
tous lles cchiffres dde 11 àà
9. Chaque lligne ccomme
chaque ccolonne ccontient
aussi ttous lles cchiffres dde
1 àà 99. CCertains cchiffres
vous ssont ddonnés, àà
vous dde ttrouver lles
autres. PPour ccela,
procédez ppar ddéduction
et éélimination.

SOLUTION
DU NUMERO PRECEDENT

916482
532671
748359

143
672
958

821794
697835
354126

V I C T O R
1 2 3 4 5 6

M O S E S
7 8 9 10 11
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303,2
Le Venezuela est la plus grande
réserve de pétrole au monde
avec 303,2 milliards de barils et
vient d'être attaqué par les Etats-
Unis d'Amérique, qui ont capturé
son président et annoncé devoir
gérer le pays durant la période
transitoire. 

P a r  l e s  c h i f f r e s . . .

L a  d é c l a r a t i o n . . .

URSULA VON DER LEYEN      
Présidente de 
la Commission 
européenne
"Nous suivons de très
près la situation au
Venezuela. Nous sommes
solidaires du peuple véné-
zuélien et soutenons une tran-
sition pacifique et démocratique. Toute
solution doit respecter le droit internatio-
nal et la Charte des Nations unies".

Ceci dit…
La CE ne condamne pas, salue presque le
kidnapping d'un Président d'un pays sou-
verain, qui va permettre, selon les dires de
sa présidente, "une transition  pacifique et
démocratique"  

Carburants : Naftal rappelle à l'ordre les trans-
porteurs contractuels contrevenants
La société nationale Naftal a adressé, hier, une note aux transporteurs contrac-
tuels contrevenants à travers laquelle elle les a rappelés à l'ordre. Tout en les
rappelant des contrats les liant avec elle et soulignant leur " refus d'assurer le
ravitaillement des dépôts en carburants et GPL de NAFAL et la distribution
conformément aux clauses contractuelles, depuis le 31 décembre 2025 ", et " les
conséquences qui en découlent  ainsi que " la perturbation de la mission de ser-
vice public "  assignée à l'entreprise. Naftal a mis en garde ces transporteurs.  "
Cette situation étant considérée comme un manquement aux clauses contrac-
tuelles, vous êtes tenus de procéder à assumer dans l'immédiat vos obligations
contractuelles, faute de quoi NAFTAL se réserve le droit de procéder à la résilia-
tion des contrats de transport des carburants et des GPL à vos torts exclusifs ", a
écrit en effet la société dans sa note relayée par l'APS. Et d'ajouter "la résiliation
ne fait pas obstacle à la mise en œuvre des actions civiles et pénales qui pour-
raient être intentées à votre encontre ". 

ALGÉRIE POSTE MET EN
GARDE CONTRE LES

ARNAQUES SUR LE NET 
Dans un communiqué publié ce week-end,

l'entité publique Algérie Poste a exhorté
ses clients à faire preuve de la plus grande
prudence en raison de l'augmentation des

tentatives de fraude sur internet. Algérie
Poste met en garde face à l'apparition de
pages et de liens douteux sur les réseaux

sociaux, qui imitent son identité graphique
dans le but de tromper la confiance du

public. D'après le communiqué, des indivi-
dus malveillants emploient des méthodes

de  " phishing " (hameçonnage) en promet-
tant des profits illusoires, des compétitions

ou des propositions hors du commun. Le
but est d'encourager les clients à cliquer

sur des liens nuisibles afin de dérober leurs
informations personnelles ou leurs détails

bancaires. Algérie Poste souligne ferme-
ment à ses clients qu'elle ne sollicite jamais

d'informations sensibles par le biais de
liens externes ou de messages privés.  

LA SANTÉ FAIT 
LE BILAN DE 
LA 2e PHASE

DE LA 
VACCINATION

CONTRE 
LA POLIO

Le ministère de la
Santé a dévoilé les

chiffres relatifs à la
deuxième phase de la

campagne de vaccina-
tion contre la maladie
de la polio. En Algérie,

durant la seconde
phase de la campagne
nationale de vaccina-

tion qui s'est déroulée
du 21 au 30 décembre

2025, 3 838 881
enfants, âgés de deux

mois à cinq ans, ont
été vaccinés contre la
poliomyélite. Selon le
ministère de la Santé,
le taux de vaccination

a atteint 96%, un
niveau qui répond aux

normes établies par
l'Organisation mon-

diale de la santé (OMS).
Il appelle vivement les

parents à vacciner
leurs enfants de l'âge

visé, lors de la troisiè-
me phase de la cam-

pagne, prévue du 25 au
31 janvier 2026.  

LE PREMIER BATEAU
CROISIÈRE ENTRE
L'ALGÉRIE ET LA
TUNISIE ARRIVE 
À LA GOULETTE 
Mourad Alouini, commissaire
régional du tourisme, a déclaré
que la ville de Kairouan avait
accueilli, vendredi, 190 visiteurs
algériens qui ont voyagé en
Tunisie à bord du premier bateau
de croisière venant d'Algérie via
le port de La Goulette. L'équipe a
eu le privilège d'explorer divers
sites historiques et religieux à
Kairouan, mettant en lumière
l'abondant héritage culturel et
civil de la cité, sans oublier l'arti-
sanat local, en particulier la créa-
tion des fameux tapis de
Kairouan. D'après le commissai-
re, cette première aventure tou-
ristique a suscité un vif engoue-
ment et d'autres excursions de
ce type devraient être organisées
bientôt, en réaction à l'enthou-
siasme démontré par les tou-
ristes algériens.  

SUPERCOUPE D'ALGÉRIE 2025 
MC Alger - USM Alger le 17 janvier
(17h00) au stade de Baraki 

L'édition 2025 de la Supercoupe d'Algérie
de football, entre le MC Alger (champion
en titre) et l'USM Alger (détentrice de la
Coupe), se déroulera le samedi 17 janvier
(17h00), au stade Nelson Mandela de
Baraki (Alger), a annoncé hier la Ligue de
football professionnel (LFP). "Le MC Alger
(champion en titre) et l'USM Alger (déten-
trice de la Coupe), s'affronteront le same-
di 17 janvier (17h00), au stade Nelson
Mandela de Baraki, dans le cadre de la
Supercoupe d'Algérie 2025. Un grand
derby, qui promet une belle affiche, pleine
de suspense", a indiqué l'instance dans un
communiqué, diffusé sur ses réseaux
sociaux. Un évènement qualifié d' " incon-
tournable " par la LFP, et qui reflète l'en-
gouement du peuple algérien pour le
sport-roi. Pour rappel, le MCA est déten-

teur de la
Supercoupe
d'Algérie aux
dépens du CR
Belouizdad
aux TAB 4-3
après un
match nul 
2-2.

Tunisie : un jihadiste abattu et un policier tué dans une opération antiterroriste  
Lors d'une intervention décrite comme "préventi-
ve", des forces de sécurité tunisiennes ont "déjoué
une action terroriste aux abords du marché heb-
domadaire de Feriana", près de Kasserine, a indi-
qué le ministère de l'Intérieur dans un communi-
qué. L'opération a débouché sur "l'élimination du
dangereux terroriste Seddik Abidi et l'arrestation
d'un complice", selon la même source. Lors de l'in-
tervention policière, un agent a été grièvement
blessé et transféré à l'hôpital où il a succombé à
ses blessures quelques heures plus tard, selon un

deuxième communiqué du ministère qui a identi-
fié le policier comme Marouane Kadri. Selon la
radio privée Mosaïque FM, l'individu abattu par la
police appartenait à l'organisation jihadiste Etat
islamique et était considéré comme "l'un des plus
anciens et dangereux extrémistes présents dans
les montagnes de l'ouest tunisien" aux environs
des localités de Kasserine et Sidi Bouzid. Des
attaques contre les forces de police, de l'armée et
des habitants de ces zones montagneuses lui
étaient imputées.



20 L'Algérie Aujourd'hui n°1192 - Dimanche 4 janvier 2026

PUBLICITÉ

L’Algérie Aujourd’hui du 04 / 01 / 2026 ANEP 252 501 0955 L’Algérie Aujourd’hui du 04 / 01 / 2026 ANEP 253 101 7188

En application des dispositions de la Loi n°23-12 du 18
moharram 1445 correspondant au 5 août 2023 fixant
les règles générales relatives aux marchés publics,
notamment les articles 42, 47 et 48 du décret présiden-
tiel N°15-247 du 16 septembre 2015, portant réglemen-
tation des marchés publics et des délégations de servi-
ce public.

L'AGENCE NATIONALE DE L'AMELIORATION
ET DU DEVELOPPEMENT DU LOGEMENT
"AADL" -  Direction Régionale de Tiaret lance Un
Concours National d'Architecture Restreint (Maîtrise
d'œuvre) :  

ETUDE ET SUIVI DES TRAVAUX DE
REALISATION DE 1500 LOGEMENTS

LOCATION-VENTE EN TCE AVEC LOCAUX A
USAGE COMMERCIAL, PROFESSIONNEL ET

CONCERGERIE Y COMPRIS LES TRAVAUX DE
VIABILISATION "RESEAUX TERTIAIRES" SISE

AU POLE HMAMA, COMMUNE DE TIZI,
WILAYA DE MASCARA - SITE 01 -

PROGRAMME LOCATION-VENTE AADL 03
"Tranche 300 000 Logements - Zone 02"

Le présent avis de Concours National d'Architecture
Restreint, s'adresse aux architectes et aux bureaux
d'études inscrits dans le tableau national de l'ordre des
architectes et en possession d'un agrément en cours de
validité, justifiant les capacités techniques, profession-
nelles et financières suivantes :

A. Capacité professionnelle :
1) CAS DE SOUMISSIONNAIRE SEUL :
a) Capacités professionnelles
- Une copie de l'agrément de l'année en cours, délivré
par l'ordre national des architectes.

b) Capacité financière :
Les candidats ou soumissionnaires ayant un chiffre
d'affaires égal ou supérieur à 36 000 000.00 DA, il s'agit
du chiffre d'affaires cumulé des cinq (05) dernières
années (2020, 2021, 2022, 2023 et 2024), justifié par les
déclarations des impôts forfaitaires uniques ou des
bilans financiers visés par les services des impôts.
c) Capacités techniques :
- Références professionnelles :
- Ayant déjà conçu et suivi durant les dix 10 dernières
années (2016 à 2025), au moins :
- 500 logements ou plus en un seule tenant y compris
VRD.
- Ou un cumul de 1000 logements en prenant en consi-
dération 250 logements ou plus y compris VRD.

Les références professionnelles sont à justifier par des
attestations de bonne exécution des projets réception-
nés durant les dix 10 dernières années (2016 à 2025),
contenant :
- L'intitulé du projet ;
- Le montant du projet ;
- Date de réception provisoire.
Délivrées par des maîtres d'ouvrage publics.
- Moyens humains :
Il s'agit de :
- Un (01) Chef de projet : architecte ou ingénieur ou
master dans le domaine du bâtiment ayant une expé-
rience de 04 ans ou plus ;
- Un (01) architecte ou ingénieur ou master dans le
domaine du bâtiment ayant une expérience de 03 ans
ou plus.
Justifiés par les diplômes, attestations d'affiliation
CNAS et/ou CASNOS ou éventuellement fiche carriè-
re, contrat ANEM.
- Moyens matériels :
Disposant des moyens matériels suivants :
- 01 véhicule automobile ;
- 02 micro-ordinateurs ;
- 02 imprimantes.
Justifiés par les pièces suivantes : Carte grise et contrat
d'assurance en cours de validité pour le matériel rou-
lant, Procès-verbal de constat d'un huissier de justice
daté de 06 mois maximum à la date d'ouverture des
plis pour le matériel non roulant justifiant la propriété
du matériel et ses références dans le cas échéant un
acte de vente notariée.

2) CAS DE SOUMISSION EN GROUPEMENT :
Pour justifier de l'éligibilité du soumissionnaire en
groupement solidaire d'architectes et/ou de bureaux
d'études, il sera tenu compte des capacités de l'en-
semble des membres du groupement. A ce titre, les
membres du groupement ne sont pas tenus de justifier
l'ensemble des capacités exigées, dans le cahier des
charges, à l'exception de l'agrément.
Le groupement doit être impérativement solidaire.

*Si l'une des conditions d'éligibilité n'est pas
satisfaite, l'offre sera systématiquement éliminée.
*Les moyens humains et matériels ayant servi à
l'éligibilité du soumissionnaire ne font pas l'objet
de la notation lors de l'évaluation technique.
*Le dossier de candidature ne fera pas l'objet d'un
complément de dossier.
*Noter bien que les moyens humains ayant été
utilisé dans un autre projet location-vente en
cours, ou un projet objet d'appel d'offres
(concours) AADL3 ne peuvent être pris en compte
au présent concours.
*Le bureau d'études peut soumissionner pour un
ou plusieurs projets qu'avec des moyens humains
de l'offre technique distincts.

Le cahier des charges du concours sera retiré contre la
somme de Vingt-cinq-mille Dinars (25.000,00 DA)
représentant les frais de reproduction auprès du CPA
Agence Tiaret sous le numéro 00400 425 4010 031 305
17 de compte par ordre de versement délivré à :

La Direction de l'Agence Régionale AADL, Tiaret
Sise à Cité 500 Logements Kaïd Ahmed route

d'Alger Tiaret

Le cahier des charges doit être retiré par le candidat ou
le soumissionnaire ou leurs représentants désignés à
cet effet, dans le cas d'un groupement momentané, le
cahier des charges doit être retiré par le mandataire ou
son représentant désigné à cet effet, sauf stipulation
contraires dans la convention de groupement.
Seuls les candidats qui auront retiré le cahier des
charges, sont autorisés à participer au concours natio-
nal d'architecture restreint.

Le dossier de candidature comprend :
1. Une déclaration de candidature selon modèle ci-
joint, remplie, datée, signée par le soumissionnaire et
portant son cachet ;
2. Une déclaration de probité, selon modèle ci-joint,
remplie, datée, signée par le soumissionnaire et por-
tant son cachet ;
3. Une copie du statut pour les personnes morales ;
4. Tout document permettant d'évaluer les capacités
des candidats, conformément aux conditions d'éligibi-
lité contenues dans l'article 03 du présent cahier des
charges ;
5. Les documents relatifs aux pouvoirs habilitant les
personnes à engager le soumissionnaire.

Le dossier de candidature est inséré dans une envelop-
pe cachetée, cette enveloppe est mise dans une autre
enveloppe cachetée et anonyme, comportant la men-
tion "A Monsieur le Directeur de l'agence Régionale
AADL, Tiaret, Concours National d'Architecture
N°…., Objet du concours, à n'ouvrir que par la com-
mission d'ouverture des plis et d'évaluation des
offres".

L'offre doit être déposée dans les délais requis à
l'adresse ci-après :

La Direction de l'Agence Régionale AADL, Tiaret
Sise Cité 500 Logements Kaïd Ahmed route d'Alger

Tiaret

La durée de préparation des offres est fixée à :
* 10 jours pour le dossier de candidature ; les candi-
dats sont invités dans une première phase à remettre
uniquement les plis des dossiers de candidature.
N.B. : Le dossier de candidature ne fera pas l'objet
d'un complément de dossier.
* 21 jours pour l'offre technique, prestations et finan-
cières ; Les candidats présélectionnés, seront invités
par voie de presse à remettre leurs offres techniques,
de prestations et fiancières. La date et l'heure limite de
dépôt des offres (technique, de prestations et financiè-
re), sera comptée à partir de la date de la première
parution de la présélection dans le BOMOP et dans
deux quotidiens nationaux, et la presse ou le portail
des marchés publics.
Si le jour de dépôt des offres coïncide avec un jour férié
ou un jour de repos légal, le dépôt des offres se fera le
jour ouvrable suivant.
L'ouverture en séance publique du dossier de candi-
dature, s'effectuera au siège du maître de l'ouvrage
indiqué ci-dessus en présence des soumissionnaires le
jour coïncidant avec la date de dépôt des offres sus-
indiquée à quatorze heures (14h00).
Les soumissionnaires restent engagés par leurs offres
pendant un délai de quatre-vingt-dix (90) jours aug-
menté de la durée de préparation des offres, à comp-
ter de la date de séance d'ouverture des plis.

REPUBLIQUE ALGERIENNE DEMOCRATIQUE ET POPULAIRE
MINISTERE DE L'HABITAT, DE L'URBANISME ET DE LA VILLE ET 

DE L'AMENAGEMENT DU TERRITOIRE

AGENCE NATIONALE DE L'AMELIORATION ET DU DEVELOPPEMENT DU LOGEMENT
Lotissement Saïd Hamdine Bir Moura Raïs - ALGER

N° Identification fiscale : 000016001405697
A. A. D. L.

PROGRAMME DE LOGEMENTS LOCATION-VENTE
CONCOURS NATIONAL D'ARCHITECTURE RESTREINT (MAITRISE D'ŒUVRE)

ETUDE ET SUIVI DES TRAVAUX DE REALISATION DE 1500 LOGEMENTS
LOCATION-VENTE EN TCE AVEC LOCAUX A USAGE COMMERCIAL,
PROFESSIONNEL ET CONCERGERIE Y COMPRIS LES TRAVAUX DE

VIABILISATION "RESEAUX TERTIAIRES" SISE AU POLE HMAMA, COMMUNE DE
TIZI, WILAYA DE MASCARA - SITE 01 - PROGRAMME LOCATION-VENTE AADL 03

"Tranche 300 000 Logements - Zone 02"
N°87/DRT/AADL/2025
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PAR S. LESLOUS

FAISANT FACE, depuis trop longtemps,
à un fléau silencieux mais dévastateur, à
savoir celui du terrorisme routier qui ne
cesse d'endeuiller les familles algériennes,
l'État s'est enfin résolu à renforcer l'arsenal
juridique pour tenter d'endiguer cette héca-
tombe à travers un projet de loi modifiant et
complétant le code de la route, un projet de
loi qui a entamé son parcours législatif
depuis plusieurs mois. Seulement, voilà
qu'une partie du débat public semble se
focaliser davantage sur la sévérité des sanc-
tions que sur l'ampleur du drame humain
qu'elles cherchent à prévenir. 

En effet, les milliers de familles algé-
riennes qui voient chaque jour leur quoti-
dien basculer à la suite d'un accident de la
route, les vies brisées, des enfants orphelins,
et les milliers de personnes qui deviennent
handicapés qui se cachent derrière les sta-
tistiques froides rendues publiques chaque
semaine, mois et année ne semblent pas
déranger outre mesures certaines voix qui
s'élèvent pour critiquer la "sévérité excessi-
ve" des nouvelles dispositions. Pourtant, à la
lecture du seul bilan macabre de l'année
2025, une question s'impose : peut-on enco-
re se permettre le luxe de la demi-mesure et
de l'indulgence face à un carnage qui fauche
des milliers de vies chaque année ? 

Le projet de loi actuellement examiné
par le Senat ne semble pas reposer seule-
ment sur la sanction pénale mais plutôt sur
une vision globale de la sécurité routière
durable, combinant prévention, responsa-
bilisation et coercition mesurée. Avec ses

dizaines de nouvelles dispositions, le texte
ambitionne de corriger les failles d'un systè-
me longtemps marqué par le laxisme, la
fraude et l'ineffectivité des contrôles. 

La loi ouverte 
à l'enrichissement 

Contrairement à certaines affirmations
hâtives, la loi demeure ouverte à l'enrichis-
sement à travers le débat parlementaire et
la concertation avec les acteurs du secteur,
comme l'ont rappelé les responsables du
ministère de l'Intérieur lors de récentes
réunions avec les partenaires sociaux.

Les chiffres, eux, ne laissent aucune
place à l'approximation. En 2025, la
Protection civile a recensé plus de 82 000
interventions liées aux accidents de la cir-
culation, faisant plus de 2 000 morts et des
dizaines de milliers de blessés, souvent lour-
dement handicapés. D'autres bilans font
état de plus de 4 500 décès sur l'année, un
niveau qui place l'Algérie parmi les pays les
plus endeuillés de la région. Selon les
récentes données des services concernés, le
facteur humain reste impliqué dans plus de
90 % des accidents : excès de vitesse, non-
respect du code, usage du téléphone au
volant ou conduite sous fatigue.

Face à cette hécatombe, l'État n'a pas
seulement le droit d'agir : il en a le devoir. Les
nouvelles mesures, notamment la générali-
sation du contrôle automatisé et le renfor-
cement des exigences techniques pour les
véhicules, ne constituent en rien une singu-
larité algérienne. Elles sont appliquées
depuis longtemps dans de nombreux pays
où la mortalité routière a reculé de manière

significative, conformément aux recom-
mandations de l'Organisation mondiale de
la santé, qui plaide pour des politiques com-
binant sanctions dissuasives et éducation
routière.

Certains agitent le spectre d'une atteinte
aux libertés ou d'une menace sur l'emploi
dans le secteur du transport. Cet argument
occulte une évidence : les premières libertés
bafouées sont celles des victimes, privées de
leur droit fondamental à la vie et à la sécuri-
té. Les conducteurs respectueux des règles,
largement majoritaires, ne sont nullement
pénalisés par un dispositif qui cible avant

tout les comportements dangereux et irres-
ponsables. Au-delà des droits des victimes,
la sécurité routière ne se résume pas à une
question de textes ou de sanctions mais
renvoie à un choix de société: continuer à
tolérer l'impunité, c'est accepter que les
routes demeurent des espaces de violence
ordinaire. À l'inverse, assumer une loi exi-
geante, adossée à la prévention, à la moder-
nisation des contrôles et à l'implication de la
société civile, revient à reconnaître que la
rigueur n'est pas une fin en soi, mais un
moyen de sauver des vies.

S. L.

ANNONÇANT UNE RÉUNION CE MARDI DU GROUPE DE TRAVAIL MIS EN PLACE

L'UGCAA appelle les transporteurs à la responsabilité 
PAR BRAHIM AZIEZ

La réunion tenue vendredi
entre les représentants syndicaux
des professionnels du transport et
des cadres centraux du ministère
de l'Intérieur, des Collectivités et
des Transports ne semble pas
avoir calmé les ardeurs des pro-
fessionnels du transport de mar-
chandises et de voyageurs, à
regarder les réactions qui fusent
sur les réseaux sociaux et dans la
rue, et le mouvement de grève qui
s'est partiellement mis en place.
Aussi, l'Union générale des com-
merçants et artisans algériens
(UGCAA) qui faisait partie du
groupe de syndicats reçus ven-
dredi au ministère de tutelle a
tenu, à travers un communiqué
rendu public hier, à appeler à la
retenue en assurant qu'une
réunion prévue ce mardi dans le
cadre d'un groupe de travail mis
en place pour débattre des propo-
sitions soumises aux pouvoirs
publics quant à la révision tarifai-
re des transports et de certaines
dispositions du projet de loi por-
tant nouveau code de la route. 

Un "appel à une plus grande

prise de conscience, à une vigilan-
ce accrue et à une plus grande
responsabilité, en privilégiant le
dialogue, en évitant de se laisser
influencer par des rumeurs mal-
veillantes, et en faisant preuve de
prudence dans toute mesure sus-
ceptible de nuire à l'intérêt
public", soulignant que "l'Algérie
est au-dessus de toute considéra-
tion et que le maintien de sa stabi-
lité économique et sociale est une
responsabilité collective".

Le communiqué signé du
secrétaire général et porte-parole
de l'UGCAA, Issam Bedrissi, rap-

pelle que "suite à la réunion
d'avant-hier entre les représen-
tants des syndicats professionnels
et le ministère compétent, à
laquelle ont participé l'Union
générale des commerçants et
artisans algériens, la Fédération
nationale des transporteurs pri-
vés et des transporteurs de mar-
chandises, et la Fédération natio-
nale des taxis sous notre banniè-
re, l'Union souhaite informer ses
militants, l'opinion publique et les
professionnels qu'elle a tout parti-
culièrement apprécié les assu-
rances données par les autorités

publiques lors de cette réunion, et
salue l'esprit de participation et de
dialogue constructif qui a caracté-
risé les discussions, témoignant
d'une réelle volonté de répondre
aux préoccupations soulevées
dans un cadre de dialogue consul-
tatif et responsable". 

«Toutes les préoccupa-
tions et demandes
exprimées ont été
entendues»

Et le communiqué d'ajouter
que "le syndicat assure également
ses membres que toutes les pré-
occupations et demandes expri-
mées ont été entendues, et il a été
confirmé qu'elles seront étudiées
en profondeur au sein du groupe
de travail conjoint qui débutera
ses travaux ce mardi, y compris
un examen de la question des
prix, d'une manière à respecter
les droits de toutes les parties pre-
nantes et à atteindre l'équilibre
requis entre les différentes par-
ties, notamment en renforçant le
pouvoir d'achat des citoyens".

Et dans ce contexte délicat, le
syndicat "appelle une nouvelle
fois tous les professionnels,

notamment les transporteurs et
les chauffeurs de taxi, à lui faire
part au plus vite de leurs princi-
pales préoccupations, demandes,
suggestions pratiques et solutions
possibles, afin de les inclure dans
ce processus consultatif et de
contribuer efficacement à son
enrichissement et à son succès".
Dans le même contexte, le syndi-
cat appelle "certains syndicats à
ne pas se précipiter pour publier
des déclarations ou des prises de
position qui ne servent pas une
action syndicale sérieuse et res-
ponsable, et qui pourraient
enflammer l'opinion publique et
les citoyens, ce qui nuirait aux
intérêts des professionnels et
compromettrait les efforts visant
à apaiser les tensions et à engager
un dialogue sérieux". Et d'insister
sur la position de l'UGCAA, que
certains tentent de disqualifier
car n'étant pas directement impli-
quée par la question, qui réaffir-
me son engagement constant à
défendre les droits légitimes des
professionnels de toutes les
manières légales et responsables,
dans le cadre de l'intérêt public et
des principes nationaux. B.A.

NOUVELLE LOI SUR LA SÉCURITÉ ROUTIÈRE 

Une rigueur devenue une
exigence de survie collective
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On le sait, la marche a de nombreux bienfaits
sur la santé. En effet, cette forme d'activité
physique accessible permet notamment
d'améliorer la condition physique, de lutter
contre la sédentarité, de prévenir les mala-
dies cardiovasculaires, de maintenir un poids
sain, ou encore de protéger de l'ostéoporose.
Il est donc primordial de continuer à marcher
au quotidien en vieillissant. Si beaucoup pen-
sent qu'il faut atteindre le pallier des 10.000
pas journaliers pour être en bonne santé, des
scientifiques ont démontré que ses effets
sont optimaux dès 7.000 pas. Par ailleurs,
certains exercices simples peuvent venir
optimiser vos balades et améliorer votre
forme.

Marche : cet exercice peut 
améliorer facilement votre force
et votre équilibre après 50 ans
Dans les colonnes du média américain
Parade, des experts ont partagé le mouve-
ment à privilégier pour améliorer sa force et
son équilibre après 50 ans : les fentes mar-
chées. "Elles sont idéales pour renforcer le
bas du corps, ce qui permet de réduire le

risque de blessures dans la vie quotidienne,
de diminuer le risque de maux de dos, d'amé-
liorer l'équilibre et la coordination", détaille le
coach sportif Domenic Angelino. Il ajoute que
cet exercice diminue également considéra-
blement le risque de chute en vieillissant.
Selon le Dr Brian Polsky, chirurgien orthopé-
diste également interrogé par Parade, les
fentes marchées permettent de mobiliser de
nombreux muscles. "Elles sollicitent davan-
tage les quadriceps et les muscles abdomi-
naux, et c'est en fait ainsi que l'on développe
sa force", explique-t-il. Mais il décrit égale-
ment comment la pratique régulière de ce
mouvement est susceptible d'améliorer
l'équilibre : "Vous sollicitez vos quadriceps,
votre tronc, le bas du dos et tous les muscles
autour des hanches et du bassin, qui sont
tous essentiels à l'équilibre et à la marche, en
particulier sur des surfaces inégales".

Comment intégrer les fentes
marchées à son quotidien ? 
Les conseils des experts
Si cet exercice peut apporter de nombreux
bénéfices après 50, comment le réaliser cor-

rectement lors d'une balade ? Les experts
conseillent avant tout de privilégier un ter-
rain en ligne droite, où vous pourrez effec-
tuer plusieurs fentes. 
Pour vous lancer, faites simplement un pas
en avant, en déplaçant vos jambes de l'arrière
vers l'avant à chaque pas. "Vous devez limiter
les mouvements latéraux", explique Domenic
Angelino. "Lorsque vous faites un pas en
avant, votre nouveau pied doit se placer
directement devant votre pied précédent. Il
ne doit pas être en avant et à gauche, ni en
avant et à droite.
Il doit être directement en avant", complète le
coach sportif. Après avoir fait un pas en
avant, abaissez-vous vers le sol en pliant le
genou avant, tout en rapprochant votre
jambe arrière du sol. 
Pendant le mouvement, votre torse doit res-
ter bien droit, sans que vous ne vous penchiez
trop vers l'avant. "Une fois que vous vous êtes
complètement abaissé, appuyez fortement
votre pied avant sur le sol pour vous relever
et passez immédiatement à une fente avant
avec votre jambe opposée", poursuit
Domenic Angelino. Il recommande de faire 10
répétitions par pied.

Attention à cette erreur quand
vous pratiquez cet exercice
Selon le Dr Brian Polsky, une erreur courante
consiste à effectuer des fentes trop pro-
fondes, en pliant le genou à plus de 90 degrés,
ce qui peut augmenter le risque de claquage
et de déchirure. Prenez garde à bien réaliser
le mouvement, afin de ne pas mettre en dan-
ger votre santé. Si une fois l'exercice maîtrisé
vous souhaitez en augmenter l'intensité,
vous pouvez ajouter des haltères dans
chaque main. Du côté de la fréquence à
laquelle effectuer des fentes marchées, les
experts préconisent de faire 2 à 3 séries de 10
par semaine. "À mesure que vous devenez
plus fort, vous pouvez augmenter le nombre
de répétitions ou ajouter des poids. Il n'y a
vraiment aucune limite à ce que vous pouvez
accomplir avec les fentes", conclut le Dr Brian
Polsky.

APRÈS 50 ANS, CET EXERCICE SIMPLE À RÉALISER EN MARCHANT
AMÉLIORE LA FORCE ET L'ÉQUILIBRE

PAR LE DOCTEUR TARIK SEBBAH*

Pourquoi mesurer 
la composition corporelle est
devenu un enjeu majeur

Au-delà du simple poids affiché par une
balance, la composition corporelle, masse
grasse, masse maigre, eau corporelle est
aujourd'hui un indicateur central de santé.
Elle est utilisée pour évaluer la dénutrition,
l'obésité, le vieillissement musculaire, la
récupération sportive ou encore l'efficacité
d'un suivi nutritionnel.

Parmi les outils disponibles, la bio-
impédancemétrie (BIA) s'est largement
imposée. Rapide, non invasive et peu coû-
teuse, elle repose sur un principe simple : le
passage d'un courant électrique de faible
intensité à travers le corps permet d'estimer
la répartition des tissus selon leur capacité à
conduire l'électricité.

Mais un problème persiste : tous les
appareils de BIA se valent-ils ? Et surtout,
leurs résultats sont-ils comparables entre
eux ?

Comparer deux technologies
très utilisées

Pour répondre à cette question, une
équipe italienne menée par Francesco
Campa (Université de Padoue), en collabo-
ration avec des chercheurs de Milan et de
l'entreprise Technogym, a comparé deux
grandes familles d'appareils de bio-impé-
dancemétrie :

 les systèmes pied-main, utilisés en
position allongée,

 les systèmes segmentaires, souvent
intégrés dans des plateformes sur lesquelles
on se tient debout.

Les résultats ont été comparés à une
méthode de référence : la DXA, un examen
d'imagerie considéré comme l'un des stan-
dards pour mesurer la masse grasse et la
masse maigre. Au total, 288 adultes âgés de
18 à 83 ans, hommes et femmes, ont été
inclus dans l'étude.

Des différences techniques…
mais pas là où on les attend

Les chercheurs ont d'abord observé que
les paramètres électriques bruts : résistan-
ce, réactance et angle de phase différaient
nettement selon la technologie utilisée.

" Les valeurs électriques mesurées ne
sont pas interchangeables entre les appa-
reils ", expliquent les auteurs. La position du
corps, la localisation des électrodes et la dis-
tribution des fluides influencent fortement
les résultats. Pourtant, lorsque ces données
sont intégrées dans des équations prédic-
tives adaptées à la population étudiée, une
surprise apparaît. Les estimations de masse
maigre sont très proches, quel que soit l'ap-
pareil utilisé, et concordent bien avec les
mesures obtenues par DXA. Selon l'équipe, "
malgré des différences dans les paramètres
bioélectriques, les estimations de masse
maigre peuvent être comparables lorsque
les équations sont correctement calibrées ".

La masse grasse : un point de
vigilance majeur

Le constat est en revanche plus nuancé
pour la masse grasse, qui n'est pas mesurée
directement par la bio-impédancemétrie
mais calculée par différence à partir de la
masse maigre. À l'échelle d'un groupe, les
résultats restent globalement cohérents.
Mais au niveau individuel, les écarts devien-

nent significatifs. " La masse grasse dérivée
de la masse maigre montre des tendances
systématiques d'erreur chez certains indivi-
dus ", notent les chercheurs. Autrement dit,
deux personnes peuvent recevoir des esti-
mations sensiblement différentes selon
l'appareil utilisé, même si la moyenne du
groupe reste fiable. Cette variabilité est par-
ticulièrement préoccupante en pratique cli-
nique, où les décisions se prennent à l'échel-
le du patient, et non des statistiques glo-
bales.

Ce que l'étude change pour la
pratique clinique et sportive

Les auteurs insistent sur un message clé
: le problème ne vient pas tant des appareils
que de la manière dont leurs données sont
interprétées. 

" La fiabilité des estimations dépend
avant tout des équations utilisées, de la
population de référence et de la méthode de
validation ", soulignent-ils.

En clair :
comparer des résultats issus de diffé-

rents appareils sans standardisation est
scientifiquement discutable ;

utiliser des équations développées sur
des populations différentes (âge, sexe, état
de santé) peut conduire à des erreurs clini-
quement pertinentes.

Les chercheurs appellent donc à plus de
rigueur méthodologique, notamment dans
le suivi longitudinal des patients ou des
sportifs.

Des limites clairement
reconnues

L'étude concerne uniquement des
adultes en bonne santé, avec un état d'hy-
dratation globalement normal. Les résultats
ne peuvent donc pas être extrapolés sans
prudence à des patients présentant des
œdèmes, une insuffisance rénale, une cir-
rhose ou une dénutrition sévère. " Dans les
populations où l'équilibre hydrique est alté-
ré, de petites différences entre appareils
peuvent devenir cliniquement significatives
", préviennent les auteurs. Ils plaident pour
le développement futur de modèles spéci-
fiques à certaines pathologies, intégrant
d'autres paramètres anthropométriques.

Vers une utilisation 
plus responsable 
de la bio-impédancemétrie

En conclusion, cette étude apporte un
message à la fois rassurant et exigeant. Oui,
la bio-impédancemétrie peut fournir des
estimations fiables de la composition corpo-
relle. Mais uniquement si elle est utilisée
avec discernement. " L'accord entre techno-
logies est possible, mais il repose sur une
utilisation méthodologiquement rigoureuse
", conclut l'équipe. À l'heure où ces appareils
sont de plus en plus accessibles au grand
public, cette étude rappelle une évidence
souvent oubliée : un chiffre n'a de valeur que
s'il est correctement interprété. T. S.

*Spécialisé en nutrition et pathologie

BIO-IMPÉDANCEMÉTRIE : mesurer la composition
corporelle, peut-on vraiment comparer les balances
et appareils utilisés en clinique et en sport ? 
Dans les cabinets médicaux, les centres de nutrition et les salles de
sport, les appareils de bio-impédancemétrie sont devenus
omniprésents. Mais donnent-ils tous les mêmes résultats ? Une
étude européenne publiée en 2025 dans la revue Clinical Nutrition
apporte une réponse nuancée : oui pour la masse maigre, beaucoup
moins pour la masse grasse, surtout à l'échelle individuelle.
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PT, FFS, MSP…  

Les formations politiques
activent leurs bases pour 2026 
PAR S. OULD ALI

PLUSIEURS partis politiques ont organi-
sé, hier, leurs premières activités de l'année
2026 à travers l'organisation de rencontres
régionales et nationales, visant notamment
à mobiliser leurs militants et à affiner leurs
positions en prévision d'une année électo-
rale décisive.

Dans ce contexte, le Parti des tra-
vailleurs a tenu une rencontre à Tébessa, au
cours de laquelle sa secrétaire générale,
Louisa Hanoune, a salué l'adoption de la loi
criminalisant le colonialisme français en
Algérie. Elle a, d'ailleurs, appelé à " exiger
des réparations pour les crimes commis par
le colonisateur français contre le peuple
algérien ", soulignant l'importance du dos-
sier de la Mémoire. Hanoune a précisé que la
participation du PT aux prochaines élec-
tions vise à poursuivre sa contribution à l'ef-
fort national pour un développement global.

Evoquant l'actualité internationale, la
SG du PT a également condamné l'agression
militaire américaine contre le Venezuela,
dénonçant les bombardements à Caracas et
dans d'autres villes, ainsi que l'arrestation
du président Nicolás Maduro et de son
épouse. Louiza Hanoune a lancé un appel
direct aux États-Unis pour cesser leurs
ingérences, affirmant son soutien au peuple
vénézuélien.  Donald Trump n'est " pas un
faiseur de paix, mais un faiseur de guerre ",
a-t-elle déclaré en appelant le président
américain à " retirer du Venezuela ses
mains tachées par le sang des Palestiniens ".
Elle a également dénoncé la situation
humanitaire catastrophique à Ghaza, évo-
quant les souffrances des populations
palestiniennes, notamment en période
hivernale, ainsi que les crises touchant le
Liban, la Syrie, le Soudan et le Yémen…

De son côté, le Front des forces socia-

listes (FFS) a tenu à Alger une réunion élar-
gie de sa direction nationale, présidée par
Youcef Aouchiche. Les échanges ont porté
sur la préparation des prochaines
échéances électorales, la Mémoire nationa-
le, le dialogue national et les élections de
2026. Le FFS a réaffirmé son caractère anti-
colonialiste et plaidé pour un dialogue
national inclusif ainsi qu'une révision du
code électoral afin de garantir l'égalité des
chances et une représentation crédible. Le
FFS a également donné son avis sur le nou-

veau code de la route, la loi sur les partis et
l'augmentation des prix des carburants. Le
parti a enfin annoncé l'organisation pro-
chaine d'un colloque international dédié à
Hocine Aït Ahmed.

Le MSP a, lui, organisé à El-Oued sa 4e
rencontre régionale des jeunes, sous la
supervision de son président Abdelaali
Hassani Cherif, avec la participation de mili-
tants de neuf wilayas de l'Est et du Sud-Est.
Cette rencontre s'inscrit dans les rencontres
de proximité visant à encadrer les jeunes et

à renforcer leur engagement au service du
pays. Hassan Cherif a souligné le rôle central
de la jeunesse dans l'édification nationale, la
priorité accordée à la formation et à l'éduca-
tion citoyenne, ainsi que la nécessité de pro-
téger les jeunes contre les dérives liées aux
technologies modernes.

A Boussaâda, le président du Front El-
Moustakbal, Fateh Boutbig, a également
insisté sur l'importance de l'implication des
jeunes en politique, appelant à l'unité natio-
nale, à la vigilance et à l'effort collectif pour
faire face aux défis actuels et poursuivre la
construction d'une Algérie forte.

A Médéa, le RND a appelé, par la voix de
son SG Moundir Bouden, à une large mobili-
sation pour renforcer la participation élec-
torale et consolider le front interne face aux
défis actuels. Il a insisté sur la nécessité de
renforcer la participation électorale afin de
doter le pays d'institutions élues au service
du citoyen et de la nation, tout en soulignant
l'importance du renforcement du front
interne face aux défis mondiaux actuels.

De son côté, le SG du FLN, Abdelkrim
Benmbarek, a affirmé depuis Mila que
l'Algérie poursuit ses réformes et la
construction d'un Etat fort, mettant en
avant les acquis socioéconomiques récents
et appelant à l'unité nationale.

Pour sa part, le SG du mouvement
Ennahda, Mohamed Dhouibi, a procédé à
l'installation de son comité électoral à
Skikda, soulignant l'importance de renfor-
cer les structures de base et dénonçant les
conflits armés dans le monde arabe.

Enfin, à Constantine, le président de
Talaie El-Hurriyet, Reda Benounane, a
appelé ses militants à se préparer aux pro-
chaines échéances électorales et a présenté
la vision politique et économique de son
parti, insistant sur la mobilisation des com-
pétences pour renforcer sa présence sur la
scène nationale.

S.O.A
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PREMIER CONCERNÉ, Windows 11 dans
sa version 24H2. Déployée à l'automne 2024,
elle cessera de recevoir des mises à jour de
sécurité le 4 octobre 2026. Deux ans de sup-
port, pas un jour de plus. Une durée désor-
mais standard pour les éditions grand
public. Windows 11 SE, destiné au monde
éducatif, est logé à la même enseigne.

Microsoft ne laisse toutefois pas ses uti-
lisateurs sans issue. La migration vers
Windows 11 25H2, disponible depuis fin sep-
tembre 2025, est vivement recommandée.
Techniquement, le saut est limité. Les deux
versions reposent sur la même base, et l'édi-
teur parle d'un simple package d'activation.
Autrement dit, pas de révolution sous le
capot. Mais l'obligation de suivre le rythme
reste bien réelle.

Du côté des logiciels bureautiques, la
note est plus salée. Office 2021 arrivera en
fin de support le 13 octobre 2026, exacte-

ment cinq ans après sa sortie. Aucune pas-
serelle gratuite vers Office 2024 n'est pré-
vue. Les deux suites sont commercialisées
séparément. Pour continuer à bénéficier
des correctifs de sécurité, il faudra acheter
une nouvelle licence ou basculer vers
Microsoft 365. Office 2024 marque une rup-
ture plus visible. L'intelligence artificielle
s'invite dans Word, Excel et PowerPoint.
L'intégration avec OneDrive est renforcée,
tout comme les fonctions collaboratives.
Microsoft pousse clairement son écosystè-
me cloud, même si une licence perpétuelle
reste proposée, avec un support garanti jus-
qu'en octobre 2029. Cette accélération de
l'obsolescence n'a rien d'un hasard.
Microsoft cherche d'abord à réduire la frag-
mentation de son parc logiciel. Moins de
versions actives, c'est moins de failles à sur-
veiller. L'entreprise veut aussi imposer plus
vite ses nouveautés, en particulier l'IA,

devenue centrale dans sa stratégie. Enfin, le
modèle économique évolue. Les abonne-
ments récurrents rapportent plus que les
ventes ponctuelles.

Les professionnels bénéficient d'un trai-
tement à part. Les éditions Entreprise et
Éducation de Windows 11 23H2 conservent
un sursis jusqu'en novembre 2026. Une dif-
férence assumée. Les grandes organisa-
tions paient pour de la stabilité et du support
étendu. La liste des abandons ne s'arrête pas

là. .NET 8 et 9, PowerShell 7.4 ou encore
Windows Server 2012 R2 sortent eux aussi
du périmètre de sécurité, ce dernier voyant
s'achever sa troisième année de mises à jour
étendues. Microsoft sait pousser ses utilisa-
teurs vers la sortie sans provoquer de ruptu-
re brutale. Reste une question. Jusqu'où les
particuliers accepteront-ils de payer pour
suivre un rythme imposé, surtout quand les
nouvelles fonctions ne répondent pas tou-
jours à un besoin réel.

Microsoft fait le grand ménage en 2026 :
Plusieurs versions de Windows et d'Office
arrivent en fin de support
Votre Windows actuel ne passera peut-être pas l'année.
Microsoft a arrêté son calendrier pour 2026 et le couperet
tombe sur une longue liste de produits. Sans surprise, le
groupe américain applique sa règle historique. Mettre à
jour ou sortir du jeu.

Vos yeux piquent, votre pouce glis-
se machinalement sur l'écran et
vous ne savez même plus pourquoi
vous avez ouvert cette application.
Chez OpenAI, le diagnostic est posé.
Le temps passé à fixer des pixels
atteint un plafond. La réponse de
Sam Altman est radicale. Faire dis-
paraître l'écran et laisser la voix
prendre le contrôle. Selon les infor-
mations de TechCrunch, OpenAI
accélère en ce début d'année 2026
sur une stratégie claire. ChatGPT ne
doit plus être seulement un chat
que l'on lit, mais une présence que
l'on écoute. Une interaction conti-
nue, naturelle, presque banale.
L'ennemi n'est plus un concurrent
direct, mais l'interface tactile elle-
même. L'audio n'est plus traité
comme une fonction d'accessibilité
ou un gadget. Il devient le cœur de
l'expérience. OpenAI ne se contente
plus de lire des réponses à voix
haute. L'entreprise a renforcé toute
son infrastructure pour permettre
des conversations fluides, sans
latence perceptible, capables d'en-
chaîner questions, silences et inter-
ruptions comme dans un vrai
échange humain. La tech-
nologie est prête. Reste
à convaincre les
usages. Ce virage ne
sort pas de nulle
part. Les travaux
autour de la
génération
musicale et
des voix syn-
thétiques
expressives
ont servi de
terrain
d'entraîne-

ment. Derrière, une idée simple. Si
parler à une IA devient plus rapide
et plus confortable que taper,
l'écran devient superflu. ChatGPT
n'est alors plus une app. C'est un
compagnon sonore. Mais ce choix
est aussi éminemment stratégique.
En misant sur le tout audio, OpenAI
contourne frontalement le duopole
Apple Google. Moins d'écran signi-
fie moins de dépendance aux règles
des app stores et aux systèmes
d'exploitation mobiles. Cette
logique éclaire autrement les
rumeurs persistantes autour d'un
appareil maison, peut-être por-
table, peut-être à porter sur soi. Un
objet pensé pour parler et écouter,
pas pour scroller.
Le pari reste risqué. Une interaction
vocale permanente modifie profon-
dément notre rapport à la machine.
La voix crée de l'intimité, parfois de
l'attachement. Le lien parasocial
devient plus fort, plus direct. Les
premières versions du mode vocal
avancé avaient déjà montré leur
potentiel addictif. Sans interface
visuelle pour rappeler que l'on parle
à un logiciel, la frontière devient

floue. OpenAI le sait. Transformer
chaque moment de silence en

opportunité de dialogue est
une promesse technolo-

gique autant qu'un piège.
Le futur que dessine Sam
Altman est confortable,

invisible, presque sédui-
sant. Reste à savoir si

nous sommes prêts à
laisser une voix s'ins-
taller durablement

dans nos oreilles, et
surtout dans nos

habitudes.

OpenAI veut que vous arrêtiez de
regarder votre écran et parie gros
sur le chat vocal avec ChatGPT

Les indices s'accumulent et
laissent peu de place au doute.
Qualcomm devrait bien officiali-
ser ses nouvelles puces
Snapdragon X2 Elite et X2 Plus
lors du CES 2026, qui ouvrira ses
portes le 6 janvier à Las Vegas. La
fuite récente de plusieurs PC
portables ARM signés Lenovo
vient renforcer un scénario déjà
largement anticipé par l'indus-
trie. Présentée une première fois
fin septembre lors du
Snapdragon Summit à Hawaï,
cette nouvelle génération de SoC
se destine clairement au marché
des PC Copilot+. Qualcomm y
promet une rupture nette avec
les Snapdragon X Elite de pre-
mière génération. Les chiffres
avancés sont ambitieux. Jusqu'à
75 pour cent de gain en perfor-
mances CPU et un doublement
des performances par watt côté
GPU. Des annonces à prendre
avec précaution, mais qui tradui-
sent une volonté claire de mon-
tée en gamme.

Si ces promesses se concréti-
sent, Qualcomm pourrait enfin
combler l'un des principaux
points faibles de ses solutions
ARM pour PC. La partie gra-
phique. Les Snapdragon X Elite
actuels ont démontré une effica-
cité énergétique remarquable,
mais peinent encore face aux
solutions x86 dès que la charge
GPU augmente. Avec les X2, le
fondeur américain vise des
machines plus polyvalentes,

capables d'assumer des usages
créatifs et ludiques plus exi-
geants, tout en conservant une
autonomie élevée.

Les fuites en provenance de
Lenovo donnent un aperçu
concret de ce qui se prépare.
Plusieurs modèles auraient été
repérés, dont des références
issues des gammes Legion et
LOQ, ce qui suggère une ambi-
tion élargie au-delà des ultrapor-
tables classiques. Le Yoga Slim
7x attire particulièrement l'at-
tention. Il serait équipé d'un
écran OLED 2,8K et d'un
Snapdragon X2 Elite dans sa
déclinaison la plus avancée, la
X2E-88-100 dotée de 18 cœurs
CPU. Lenovo évoque une auto-
nomie pouvant atteindre 29
heures, un chiffre notable pour

un appareil équipé d'une dalle
OLED réputée énergivore.

D'autres machines seraient
également au programme,
comme les IdeaPad 5x 2-en-1 et
IdeaPad Slim 5x, proposés en 13
et 15 pouces. Ces modèles s'ap-
puieraient sur des Snapdragon
X2 Plus, positionnés un cran en
dessous en termes de perfor-
mances, mais sans doute plus
accessibles.

Las Vegas devrait donc servir
de théâtre au véritable lance-
ment commercial de cette nou-
velle plateforme ARM pour PC.
Les premières machines per-
mettront enfin d'évaluer, sur le
terrain, la crédibilité des ambi-
tions affichées par Qualcomm.
Réponse attendue dans les pro-
chains jours, au cœur du CES.

CES 2026 : Les Snapdragon X2 Elite et X2
Plus de Qualcomm prêts à entrer en scène
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Une augmentation de 100% Un statut d'auto entrepreneur 

Les 2 revendications majeures
des chauffeurs de taxi 
PAR NADIR KADI

VISIBLEMENT ACTÉE, du moins sur le
principe, le "niveau de la hausse" qui sera
pratiqué par les chauffeurs de taxi sera "dis-
cuté ce mardi", lors d'une nouvelle réunion
au ministère de l'Intérieur, des Collectivités
locales et des Transports. Le secrétaire
général du Syndicat national des chauffeurs
de taxi, M. Sid Ali Ait El-Hocine, pour qui
cette "augmentation est aujourd'hui néces-
saire", estime que les autorités et les syndi-
cats devront trouver  un "compromis", en
prenant en compte le pouvoir d'achat des
usagers. Le responsable, au lendemain de la
réunion organisée vendredi avec le SG du
ministère, demande également que cer-
taines dispositions soient prises au profit
des professionnels de la route dans la réfor-
me de la loi portant code de la route.

En effet, contacté hier, le syndicaliste Sid
Ali Ait El-Hocine, explique en substance que
deux questions ont dominé la réunion orga-
nisée vendredi après-midi au ministère de
l'Intérieur des Collectivités locales et des
Transports : la grille des tarifs, et les inquié-
tudes suscitées par le texte de loi portant
code de la route. Ainsi, la récente augmenta-
tion des prix des carburants n'est pas à l'ori-
gine du problème, mais seulement "un élé-
ment supplémentaire". La question de la
révision des prix des taxis " doit être traitée
avec objectivité " lance notre interlocuteur.
"La grille des tarifs de taxis est restée
inchangée depuis 2012", le tarif du kilomètre
est à 23 dinars, alors qu'il est facturé à 180
dinars par les VTC. Par ailleurs, ajoute le
syndicaliste, "les véhicules et les pièces de
rechange sont chers. Nous avons subi
depuis cinq ans un total de quatre augmen-

tations successives des prix des carburants,
sans que l'on change nos prix".

Dans cette logique, la réunion organisée
ce vendredi entre les responsables du
ministère et les partenaires sociaux a "acté
le principe de l'augmentation des prix".
Toutefois les "détails", c'est-à-dire le niveau
de la hausse reste à déterminer. "Ce mardi
nous discuterons de la question. Il s'agira
d'arriver à un taux d'augmentation accep-
table pour tous", l'Etat, les taxis et les
citoyens. L'estimation partagée par notre
interlocuteur "tourne autour de 50%, à
100% d'augmentation", et avec un "renfor-
cement du soutien de l'Etat à notre secteur
d'activité". Le responsable, qui évoque ici "la
question de l'imposition" jugée élevée,
demande une "intégration de la profession

dans le système des auto-entrepreneurs".
Une telle démarche serait souhaitable, elle
"nous permettrait de profiter de certains
avantages, et notamment, les réductions
des cotisations à la Sécurité sociale".

Des peines jugées trop lourdes
Par ailleurs, en plus de la question du

chiffre d'affaires des taxis, notre interlocu-
teur explique que "certaines dispositions"
de la nouvelle loi portant code de la route,
sont elles, aussi, à l'origine des protesta-
tions. Ainsi, Sid Ali Ait El-Hocine souligne
que le durcissement des peines encourues,
"même dans le cas où l'accident corporel est
involontaire" est devenu une source de
"craintes et d'inquiétude" parmi les profes-
sionnels de la route. "Nous avons même des

collègues qui pensent stopper leur activité".
Très concrètement, un chauffeur de taxi,
n'est pas un automobiliste comme un autre,
estime le responsable. Les nouveaux articles
qui stipulent qu'un accident corporel invo-
lontaire peut entraîner des peines de  cinq,
vingt ou trente ans d'emprisonnement, "ne
devraient tout simplement pas s'appliquer
pour les professionnels de la route ". Un
point de vue justifié, selon Sid Ali Ait El-
Hocine, par le risque accru qui pèse sur les
chauffeurs. Nous sommes en permanence
sur les routes, pour nous, les accidents de la
route font partie " des risques du métier". En
cas d'accident nous comprenons que l'on
nous retire les documents, que l'on doit
payer des amendes…" mais il est difficile de
se retrouver en prison comme des crimi-
nels". Par ailleurs, le rapport avec certains
clients serait parfois difficile, ajoute  M. Ait
El-Hocine. "La nouvelle loi tient pour res-
ponsable le chauffeur du taxi si son client,
même assis sur la banquette arrière, ne met
pas la ceinture de sécurité. Or, il arrive que
des clients soient très récalcitrants". Par
conséquent, le secrétaire général du
Syndicat national des chauffeurs de taxi,
estime et demande que cette disposition
soit suspendue, ou "que la peine soit directe-
ment appliquée au passager".

Quant aux autorités, elles enregistrent
visiblement les revendications, tout en
ouvrant la porte à une éventuelle modifica-
tion du texte de loi. Ainsi, le syndicaliste
nous précise que les responsables du minis-
tère "ont demandé que des propositions
soient déposées". Le syndicaliste, ajoute
dans cette logique, "que la réunion de ven-
dredi "a été fructueuse".

N.K.

PAR ZINE HADDADI

En ce début d'année 2026, Air Algérie
est bien décidée à poursuivre sa mue vers
le respect strict des standards y compris
pour ses passagers.

Dans une note largement relayée sur
les réseaux sociaux, la direction d'Air
Algérie a informé ses passagers que tout
bagage à main non déclaré en amont lors
de l'enregistrement pourrait avoir des
conséquences pour son détenteur. 

Si un passager se présente avec un
bagage à main qu'il n'a pas déclaré à l'enre-
gistrement, la compagnie indique se réser-
ver le droit d'envoyer la valise en question
en soute et par la même occasion de faire
un excédent au propriétaire. 

Si la mesure peut paraître restrictive,
elle est surtout motivée pour des raisons
opérationnelles et de respect des normes.
Dans les standards d'Air Algérie, chaque
bagage à main doit répondre à des dimen-
sions et à un poids donné de sorte à être en
conformité avec les endroits qui lui sont
réservés en avion. Les normes autorisent
chaque passager à avoir un seul bagage à
main pour le bon déroulement de l'embar-
quement. Si chaque passager arrive en
zone d'embarquement avec plus de
bagages à main que ce qui est autorisé, cela

aura une répercussion sur la ponctualité
des vols. Plus il y a de bagages à main, plus
les contrôles de police seront lents et plus
les vols risquent d'être retardés.

Il fut un temps où Air Algérie était la
compagnie la plus indulgente en matière
de bagages que ce soit en soute ou à main. 

Moins de social, plus de rigueur
Depuis deux ans, la compagnie a entre-

pris un changement radical de sa politique
sur les bagages. Alors qu'elle procédait par
le système par kilogramme avec un seuil de
30 kg pour chaque passager quel que soit le
nombre de valises, Air Algérie est passée
depuis deux ans à un système qui limite le
droit des passagers à une seule pièce en
soute et qui ne dépasse pas les 23 kg, faute
de quoi les voyageurs doivent payer un
excédent. 

Habitués à une certaine indulgence, les
passagers d'Air Algérie se sont montrés
quelque peu critiques au début de l'instau-
ration de la nouvelle politique sur les
bagages mais ont fini par s'y adapter. La
nouvelle mesure sur les bagages à main
s'inscrit dans la même logique : faire res-
pecter les standards de la compagnie.

Dans le monde entier, les compagnies
aériennes qui ont atteint un certain stan-
ding allient la qualité des services au res-

pect strict des normes. Air Algérie est
certes une compagnie de service public
mais cela ne doit pas l'empêcher d'ambi-
tionner de franchir un cap. Cela passe par
l'évolution des mentalités. Si la compagnie
a réussi le défi de changer sa politique de
franchise bagages en soute, elle est en
capacité de poursuivre dans ce chemin de
faire respecter les normes qu'elle impose à
ses passagers.

Air Algérie nourrit de grandes ambi-
tions avec le renforcement de sa flotte, la
création d'une holding, la filialisation de ses
départements et l'ouverture de nouvelles
liaisons un peu partout dans le monde.

Tous ces objectifs sont légitimes mais ne
peuvent se réaliser qu'à travers une évolu-
tion de sa gestion quotidienne.

La compagnie aérienne nationale a
pendant l'année dernière signé des parte-
nariats avec des compagnies prestigieuses
comme Qatar Airways et la Turkish
Airlines. A travers ces accords, Air Algérie
est appelée à partager des vols avec ces
deux compagnies et par conséquent rece-
voir une partie de leur clientèle d'où la
nécessité d'élever la qualité des services
proposés et les exigences en matière de
respect des normes.

Z. H.

ELLE VEUT CONCILIER LE SERVICE PUBLIC AVEC SES AMBITIONS DE MONTÉE EN GAMME 

Air Algérie désormais plus exigeante envers ses passagers
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SAÏDA : PLUSIEURS
QUARTIERS
ENREGISTRENT DES
PERTURBATIONS DANS
L'AEP

Plusieurs
quartiers de
la ville de
Saïda
connaissent
samedi des
perturba-
tions dans
l'alimenta-
tion en eau potable (AEP), en raison d'une
fuite sur le réseau, a indiqué l'unité de
wilaya de l'Algérienne des Eaux (ADE) dans
un communiqué. Selon la même source, ces
perturbations sont dues à une importante
fuite sur une conduite d'eau potable située
au niveau de la route nationale RN 6, dans la
ville de Saïda. Cette situation entraîne une
perturbation dans l'approvisionnement en
eau dans plusieurs quartiers, notamment
Tahiri Abdelkader, Makhlouf Bendida, le
quartier du chahid Larbi Ben M'hidi, ainsi
que les zones d'Ouled Baghadid et d'Ouled
Bouziane. Le communiqué précise que la
distribution de l'eau potable reprendra pro-
gressivement dès l'achèvement des travaux
de réparation en cours.

Mascara : la
philosophie de la
civilisation chez
Malek Bennabi,
thème d'une
conférence

Une conférence intitulée "La philo-
sophie de la civilisation et les transfor-
mations de l'histoire chez Malek
Bennabi" a été animée, samedi à
Mascara, par le professeur de philoso-
phie à l'Université Sétif 2 et chercheur
spécialisé dans la pensée de Malek
Bennabi, Hicham Cherad. A cette occa-
sion, l'intervenant a expliqué que la
pensée de Malek Bennabi est essentiel-
lement centrée sur la question de la
civilisation, qu'il définit comme le lien
unissant la logique de l'idée à celle de
l'action. Il a souligné que Bennabi
accorde à la culture un rôle fondamen-
tal dans l'activation du dialogue civili-
sationnel humain, soulignant la culture
et l'acculturation comme des piliers
essentiels de tout projet civilisationnel.
M. Cherad a également rapporté que
Malek Bennabi figure parmi les
grandes personnalités de la pensée en
Algérie, ainsi que dans le monde arabe
et islamique. A travers ses nombreux
ouvrages, il a contribué à proposer des
réponses aux problématiques de la
civilisation et à l'élaboration du
concept de la culture arabo-islamique.
Le conférencier a précisé que Bennabi
s'appuie, dans sa réflexion, sur le Saint
Coran pour étayer ses idées relatives à
la civilisation et à sa signification, en se
référant à des versets coraniques ainsi
qu'aux hadiths du Prophète
Mohammed (QSSL) traitant de la réfor-
me. Cette approche espace confère à sa
pensée une dimension globale et idéa-
liste, ses écrits ne se limitent ni à une
époque ni à un géographique détermi-
né. Il est à noter que cette conférence a
été organisée à l'initiative du Club
intellectuel et culturel El Bayane, rele-
vant de la Maison de la culture " Abi Ras
En-Naciri " de Mascara. Elle a réuni des
enseignants universitaires et des cher-
cheurs issus de différentes régions de
la wilaya.

UNE JOURNÉE de formation au profit des
secrétaires généraux des directions de l'édu-
cation des wilayas a été organisée samedi à
Blida sous la tutelle du ministre de
l'Education nationale, Mohamed Seghir
Sadaoui. Dans son allocution, M. Sadaoui a
souligné que cette journée de formation
s'inscrit dans le cadre de la politique adopté
par le ministère, visant à renforcer les com-
pétences des secrétaires généraux et à
consolider leur rôle dans la gestion adminis-
trative, financière et numérique, du fait qu'ils
constituent "un maillon central dans la coor-
dination du travail administratif, la continui-
té et la qualité du service public, et la réalisa-
tion des objectifs stratégiques ". Il a ajouté
que cette rencontre se tient dans le cadre
d'une série d'opérations que le ministère
mène, dont le concours de recrutement qui
"nécessite beaucoup d'engagement, de
sérieux et d'efficacité" et "exige une grande
mobilisation et une gestion rigoureuse des
secrétaires généraux", a-t-il dit. 

La journée s'inscrit également dans le
cadre de l'orientation du secteur vers le ren-
forcement de la formation de ses cadres afin
de leur permettre de mieux saisir et exécuter
les programmes du ministère, a précisé M.
Sadaoui. Il s'agit également de "préparer les
directions de l'éducation au niveau national à
assumer la responsabilité de l'édification des
établissements éducatifs et des unités sani-
taires et sportives", a-t-il ajouté, mettant en
avant les réalisations du secteur pour amé-
liorer la qualité de l'enseignement à travers la
création de trois établissements spécialisés
en mathématiques qui seront suivis, à l'ave-
nir, par l'ouverture d'autres établissements
consacrés à d'autres matières. M. Sadaoui a
souligné, à l'occasion, la volonté du ministère
d'approfondir la formation des secrétaires

généraux en leur fournissant les compé-
tences professionnelles nécessaires pour
leur permettre une meilleure maîtrise de la
gestion administrative, financière et pédago-
gique, et pour renforcer la relation de travail
entre le secrétaire général et le directeur de
l'éducation, ainsi qu'entre celui-ci et les diffé-
rents services. 

Rappelant les différentes missions
confiées aux secrétaires généraux des direc-
tions de wilaya de l'éducation nationale, le
ministre a exhorté ces derniers à se tenir
informés de la situation de tous les fonction-
naires du secteur et à traiter leurs dossiers de
manière "légale et efficace". Il a, dans ce
contexte, souligné que " l'approfondissement

de la formation aide à gérer les différents
dossiers des fonctionnaires, y compris ceux
inhérents à la situation de détachement sur
laquelle travaille actuellement le ministère ".
A noter, la journée de formation qui est orga-
nisée au Centre national de formation des
fonctionnaires du secteur de l'Éducation
nationale (INFFSEN), devrait aboutir à des
résultats pratiques reflétant le niveau d'in-
teraction et de participation, et traduisant les
objectifs fixés en résultats tangibles suscep-
tibles de soutenir la performance des secré-
taires généraux, d'améliorer les pratiques
administratives et de renforcer la coordina-
tion et l'efficacité au sein des structures orga-
nisationnelles, selon les organisateurs. 

Constantine : relogement de 23 familles à Ali Mendjeli
Vingt-trois (23) familles occupant des habitations précaires, à la
zone de Djebel Ouahch, dans la ville de Constantine, ont été relo-
gées, samedi, dans de nouveaux appartements à la circonscrip-
tion administrative Ali Mendjeli, a-t-on avisé auprès des services
de la wilaya. L'opération qui s'inscrit dans le cadre du program-

me national d'éradication de l'habitat précaire, s'est déroulée
dans de bonnes conditions, sous la supervision des autorités
locales et des services concernés, a précisé la cellule de commu-
nication de la wilaya, en ajoutant que les anciennes habitations
ont été démolies. 

Blida : les directions de l'éducation
appelées à assumer leurs responsabilités
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Aux heures de pointe, à
Jakarta, des milliers de
moteurs vrombissent sous
un nuage gris. Mais ces
embouteillages, qui
s'étendent sur des kilo-
mètres, ne sont pas les
seules causes de la pollu-
tion de l'air, souligne
Bondan Andriyanu, res-
ponsable de la campagne
Climat et Énergie chez
Greenpeace en Indonésie
qui rappelle que " 30% de
la pollution de l'air à
Jakarta vient des centrales
électriques à charbon ".
Les conséquences de cette
pollution sur la santé sont
nombreuses, notamment
chez les plus jeunes. "
Durant la saison sèche de
mai à octobre, beaucoup

d'enfants manquent l'éco-
le. La raison ? Des toux, des
grippes et des maux de
gorge causés par la pollu-
tion de l'air ", explique
Bondan Andriyanu.

Des normes encore
très éloignées des
recommandations
de l'OMS
Les conséquences sur-
viennent même avant la
naissance. Une forte expo-
sition des femmes
enceintes augmente le
risque d'un poids insuffi-
sant chez les nouveau-
nés. Cette pollution affecte
ensuite les enfants durant
leur développement et
provoque des retards de

croissance, proportion-
nels à la concentration de
particules fines. Alors
Bondan Andriyanu appel-
le le gouvernement à révi-
ser les normes.
" La norme indonésienne
de qualité de l'air ambiant
est de 55 microgrammes
par mètre cube de parti-
cules fines. 
Avant qu'elle soit révisée,
c'était 65. C'est encore loin
des lignes directrices de
qualité de l'air de
l'Organisation mondiale
de la Santé ". Le militant
réclame également la
mise en place, par le gou-
vernement, d'un système
de surveillance de la quali-
té de l'air totalement
transparent.

Séisme au Mexique, deux décès et des
maisons détruites près de l'épicentre

LE SOL A TREMBLÉ à 07H58
(13H58 GMT), poussant les habi-
tants de la capitale à évacuer leurs
appartements, encore pour beau-
coup en pyjama. La secousse a
contraint Mme Sheinbaum à sus-
pendre subitement sa conférence
de presse quotidienne lorsqu'a
retenti l'alerte prévenant de son
imminence. L'épicentre est situé
près de San Marcos, dans l'Etat de
Guerrero (sud), à environ 400 km
de la capitale, a précisé l'Institut
américain de géophysique (USGS),
indiquant que le séisme s'est pro-
duit à 35 kilomètres de profon-
deur. A son retour au Palais natio-
nal, quelques minutes après la vio-
lente secousse, Mme Sheinbaum a
indiqué qu'il n'y avait pas de signa-
lements de "dégâts graves", ni à
Mexico ni dans l'Etat de Guerrero.
Les autorités municipales de
Mexico ont cependant fait part du

décès accidentel d'un homme de
60 ans qui a fait une chute alors
qu'il évacuait son domicile au 2e
étage. Selon la maire de Mexico,
Clara Brugada sur X, 12 personnes
ont par ailleurs été blessées.  La
ville de San Marcos, à proximité de
la célèbre station balnéaire
d'Acapulco et ses quelque 650.000
habitants, a été plus durement
touchée. Une femme d'une cin-
quantaine d'années "a perdu la vie
quand sa maison s'est effondrée
sur elle", a déclaré la gouverneure
de l'Etat de Guerrero, Evelyn
Salgado. Selon le maire de San
Marcos (13.000 habitants), Misael
Lorenzo Castillo, une cinquantaine
de maisons ont été complètement
détruites et "toutes les maisons
sont fissurées". Des habitants de
San Marcos ont montré à un jour-
naliste les fissures qui lézardent
les murs de leurs maisons et des

pans de murs effondrés. "San
Marcos a été très touché, dévasté",
se lamente devant sa demeure fis-
surée un habitant, Rogelio
Moreno. Ricardo, un touriste
mexicain qui a quitté son hôtel
d'Acapulco torse nu, a regretté de
"commencer l'année avec une
telle frayeur", disant avoir ressenti
ensuite de nombreuses répliques.
Selon le Service sismologique
national, 546 répliques de faible
intensité ont été enregistrées.

«Sensation horrible»
Le Mexique s'est doté de sys-

tèmes d'alerte qui préviennent de
l'imminence des secousses. Il
donne à la population, via les télé-

phones portables, environ une
minute pour se mettre à l'abri. La
mairie de Mexico a également ins-
tallé des haut-parleurs sur les
poteaux d'éclairage public qui
peuvent lancer des "alertes sis-
miques". "Je dormais quand l'alar-
me de la rue s'est mise à retentir.
Ça m'a vraiment effrayée quand ça
disait " séisme violent ". Je me suis
levée paniquée", a témoigné
auprès de l'AFP Karen Gómez, 47
ans, employée de bureau qui vit au
13e étage d'un immeuble du quar-
tier Alvaro Obregon de Mexico. "Je
sais comment se passent les trem-
blements de terre ici. Cette sensa-
tion de peur est horrible quand on
sent le bâtiment bouger", a dit

Norma Ortega, 57 ans, directrice
d'une crèche vivant au 10e étage
d'un immeuble du même quartier.

Le Mexique est situé à la jonc-
tion de cinq plaques tectoniques,
ce qui en fait l'un des pays les plus
vulnérables aux tremblements de
terre, en particulier sur cette côte
du Pacifique, où est enregistrée la
plus forte activité sismique au
monde.

En 1985, un séisme de magni-
tude 8,1 avait ravagé une grande
partie du centre et du sud du pays.
Il avait fait plus de 12.000 morts et
causé de graves dégâts à Mexico.

Une partie de la capitale, prin-
cipalement son centre, est
construite sur un sous-sol maré-
cageux, autrefois un lac, ce qui la
rend particulièrement sensible
aux tremblements de terre. Le 19
septembre 2017, un séisme de
magnitude 7,1 tuait 369 personnes,
la plupart dans la capitale. Le
même jour cinq ans plus tard, le
centre du Mexique était frappé par
un autre séisme, quelques heures
seulement après la participation
de millions de personnes à un
exercice de sécurité simulant un
tremblement de terre.

Indonésie : Jakarta, un «monstre
urbain» qui étouffe sous une
pollution de l'air croissante

Au moins deux personnes sont mortes
vendredi au Mexique dans un séisme de
magnitude 6,5 qui a frappé le sud-ouest du
pays au petit matin et détruit de
nombreuses maisons près de l'épicentre sur
la côte Pacifique.
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LA DIRECTION du Commerce
de la wilaya de Tissemsilt a enre-
gistré, au cours de l'année écoulée
(2025), près de 20 000 interven-
tions dans le cadre du contrôle de
la qualité, de la répression de la
fraude et du suivi des pratiques
commerciales, a-t-on informé
auprès du chef du service du
Contrôle de la qualité et de la
Répression de la fraude, Ahmed
Abbas. Selon le responsable, ce
bilan traduit l'intensité du travail
de terrain mené par les services de
contrôle tout au long de l'année, à
travers des sorties périodiques et
des interventions inopinées ayant
touché l'ensemble des activités
commerciales, au titre du pro-
gramme visant à protéger le
consommateur et à organiser le
marché local. Dans le domaine du
contrôle de la qualité et de la
répression de la fraude, les ser-
vices concernés ont effectué près
de 8 000 interventions, qui ont
permis de constater environ 400
infractions, donnant lieu à l'éta-
blissement de 400 procès-ver-
baux, ainsi qu'à la proposition de
fermeture de 60 locaux commer-
ciaux pour non-respect des lois et

de la réglementation en vigueur.
La même source a précisé que ces
opérations ont abouti à la saisie
d'environ 2 000 kilogrammes de
denrées diverses de consomma-
tion non conformes, en plus du
prélèvement de 150 échantillons
soumis à des analyses de labora-
toire afin de vérifier leur confor-
mité aux normes sanitaires en
vigueur. S'agissant du contrôle des
pratiques commerciales, environ
10 500 interventions ont été enre-
gistrées, ayant conduit à la consta-
tation de 500 infractions, à l'éta-
blissement de près de 530 procès-
verbaux et à la proposition de fer-
meture de plus de 70 commerces.
Dans ce contexte, M. Abbas a souli-
gné que les services de la direction
du Commerce accordent une
importance particulière à l'aspect
préventif, parallèlement au volet
dissuasif, à travers l'intensification
des campagnes de sensibilisation
au profit des commerçants et des
opérateurs économiques, en vue
de promouvoir une culture de res-
pect des lois et de protection des
droits du consommateur. Il a éga-
lement indiqué que ces interven-
tions ont concerné l'ensemble des

étapes de l'activité commerciale,
avec un accent particulier mis sur
les produits alimentaires et de
grande consommation, affirmant

que les services de la direction du
Commerce de Tissemsilt poursui-
vront le renforcement du contrôle
et l'intensification des sorties de

terrain, tout en appelant les
citoyens à contribuer à l'effort de
contrôle en signalant toute pra-
tique illégale.

Tissemsilt : près de 20 000 opérations
de contrôle commercial en 2025 

Ouled Djellal :
remise de plus 
de 180 actes 
de propriété 
et de concession
en 2025
Des actes de propriété et de
concession ont été remis, en
2025, à 186 agriculteurs de la
wilaya d'Ouled Djellal, a-t-on
indiqué, samedi, à la direction
des domaines. Selon le directeur
du secteur, Tayeb Chenoufi,
cette opération, inscrite dans le
cadre de l'assainissement du
foncier agricole, a donné lieu à la
délivrance de 140 titres de pro-
priété conformément aux dispo-
sitions de la loi n 83-18 du 13
août 1983 relative à l'accession à
la propriété foncière agricole. Le
même responsable a également
indiqué qu'en vertu de cet assai-
nissement, des actes de conces-
sion ont été remis à 46 agricul-
teurs conformément aux dispo-
sitions du décret exécutif n 21-
432 du 4 novembre 2021 définis-
sant les conditions et modalités
d'attribution des terres perti-
nentes du domaine privé de l'É-
tat, à mettre en valeur dans le
cadre de la concession. M.
Chenoufi a affirmé que les dos-
siers déposés par les agricul-
teurs auprès des services du
cadastre, de la conservation fon-
cière et des biens de l'Etat, en
coordination avec la direction
des services agricoles ont été
étudiés avec célérité dans le
cadre des efforts visant à assai-
nir le foncier agricole. 

Sidi Bel-Abbès : reprise des opérations 
d'implantation cochléaire au CHU

Les opérations d'implantation
cochléaire ont repris au Centre
hospitalo-universitaire (CHU) de
Sidi Bel-Abbès, dans le cadre de la
mise en œuvre du programme
national dédié à ce type de chirur-
gies, a-t-on informé auprès de la
cellule de communication de l'éta-
blissement.

Selon la même source, ces
interventions, lancées la semaine
dernière, ont concerné des
enfants atteints de déficience
auditive. Elles ont été réalisées
sous la supervision du professeur
Farid Boudjenah, chef du service
d'oto-rhino-laryngologie (ORL) du
CHU de Beni Messous (Alger), en
collaboration avec le docteur Adel
Tahraoui, chef du service d'ORL et
responsable de l'unité d'implanta-
tion et d'endoscopie intervention-
nelle du CHU de Sidi Bel-Abbes.

Dans ce cadre, 16 opérations
ont été effectuées pour des

enfants originaires de plusieurs
wilayas, dont Oran, Mostaganem,
Aïn Témouchent, Relizane, El
Bayadh et Saïda. La majorité de
ces interventions se sont révélées
couronnées de succès, selon la
même source. La prise en charge

se poursuit durant la phase post-
opératoire grâce à un suivi rigou-
reux assuré par des orthopho-
nistes. Ce suivi permet d'évaluer
l'évolution de l'audition des
enfants, leur réponse au traite-
ment et de les accompagner pro-

gressivement dans leur intégra-
tion sociale.

La cellule de communication a
précisé que ces opérations se
poursuivront selon un program-
me couvrant les années 2026 et
2027, avec l'objectif de réaliser
environ 50 interventions, reflétant
la volonté du CHU d'élargir l'accès
à ce type de chirurgie au profit
d'un plus grand nombre de
patients.

Parallèlement, des séances de
formation sont organisées pour
les médecins résidents, spécia-
listes et le personnel paramédical.
Elles visent à renforcer les compé-
tences techniques et administra-
tives dans le domaine de la chirur-
gie de précision, contribuant ainsi
à améliorer la qualité de la prise
en charge, à développer l'experti-
se locale et à élever le niveau de
compétence des professionnels
de santé. 

GUELMA : LES UNITÉS INDUSTRIELLES PRODUCTIVES ASSURENT 
PRÈS DE 3 700 EMPLOIS 

Les unités industrielles pro-
ductives activant dans la
wilaya de Guelma dans les
deux secteurs public et privé
assurent un total de 3 696
postes d'emploi permanents
avec des perspectives d'aug-
mentation des emplois dans
le secteur industriel en 2026,
a-t-on avisé samedi auprès du
directeur de l'industrie. Dans
une déclaration à l'APS, M.

Sami Banaboud a précisé que
1 736 de ces effectifs actifs tra-
vaillent dans des unités du
secteur public et les 1 960
autres dans des unités du sec-
teur privé. 

Ce tissu industriel est consti-
tué de 89 unités dont 10 du
secteur public et 79 du sec-
teur privé, selon la même
source qui a précisé que 48
unités activent dans la filière

industrielle agroalimentaire
de production de pâtes,
conserves, sucre, lait, semoule,
farine, l'huile d'olive, l'eau
minérale et boissons
gazeuses. Les autres unités se
répartissent sur les secteurs
des industries mécaniques, la
production des matériaux de
construction, la transforma-
tion du bois et l'aluminium et
les activités de récupération

et de recyclage, selon la
même source. Selon la même
source, l'année 2026 devra
connaître "une augmentation
sensible" du nombre des
emplois créés dans le secteur
industriel avec l'entrée en acti-
vité de nouvelles unités pro-
ductives et la relance de l'acti-
vité de l'entreprise écono-
mique publique (CYCMA) de
production des motocycles. 
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Le Cambodge a demandé samedi à la
Thaïlande de retirer l'ensemble de ses
troupes de "son territoire", une semaine
après le début d'une trêve qui a mis fin à
leurs combats meurtriers à la frontière. Un
vieux différend frontalier entre les deux
voisins d'Asie du Sud-Est a dégénéré à plu-
sieurs reprises en affrontements militaires
au cours de l'année 2025. Le dernier épiso-
de, du 7 au 27 décembre, a fait plus de 40
morts et provoqué le déplacement de près
d'un million de personnes de part et
d'autre. Le Cambodge accuse la Thaïlande
d'avoir pris le contrôle "par la force" au
cours de cette période de plusieurs zones
situées dans quatre provinces frontales
(Banteay Meanchey, Pursat, Preah Vihear et
Oddar Meanchey). Le ministère cambod-
gien des Affaires étrangères a exigé samedi
dans un communiqué que "l'ensemble du
personnel militaire thaïlandais, ainsi que le
matériel, soit retiré du territoire du
Royaume du Cambodge vers des positions
pleinement conformes à la frontière légale-
ment établie". Phnom Penh a également
demandé à la Thaïlande de "cesser immé-
diatement toutes les activités militaires

hostiles le long de la frontière (...) et à l'inté-
rieur du territoire cambodgien". Le
ministre cambodgien de l'Information,
Neth Pheaktra, avait déjà accusé la veille de
l'armée thaïlandaise d'avoir "entamé l'an-
nexion illégale de territoires cambodgiens",
notamment du village de Chouk Chey. Une
version contestée par l'armée thaïlandaise,
selon laquelle les zones sous son contrôle
avaient toujours appartenu à la Thaïlande.
"La Thaïlande n'a jamais porté atteinte à la
souveraineté d'un autre pays et agi confor-
mément aux règles internationales", a
déclaré vendredi le Premier ministre thaï-
landais, Anutin Charnvirakul. Le dirigeant
s'exprimait à l'occasion d'un déplacement
dans la province de Surin pour apporter
son soutien, pendant les célébrations de la
nouvelle année, aux soldats toujours
déployés à la frontière. Les deux pays se
sont engagés dans leur déclaration
conjointe de cessez-le-feu, le 27 décembre,
à geler leurs positions militaires et à coopé-
rer dans les opérations de déminage des
régions frontales. La Thaïlande et le
Cambodge s'opposent de longue date sur le
tracé de leur frontière de 800 kilomètres.

Le Cambodge demande à la Thaïlande de retirer
ses troupes de «son territoire»

Au moins quatorze personnes, dont
deux militaires congolais, ont été tuées
dans l'attaque de trois villages par des
rebelles ADF (Allied Democratic Forces)
dans l'est de la République démocratique
du Congo, a-t-on indiqué vendredi de
sources militaires et locales. Ce groupe
armé, a mené des attaques dans la nuit
de jeudi à vendredi dans les villages de
Katanga, Maendeleo et Kilonge, dans le
territoire de Lubero, situé dans le nord-
ouest de la province du Nord-Kivu, selon

ces sources. Situés dans un rayon de
sept kilomètres, ces villages ont été
simultanément attaqués lors de "l'incur-
sion des ADF", a indiqué Macaire
Sivikunula, chef de secteur de Bapera
(entité coutumière et administrative où
sont situés ces villages). Des tirs ont été
entendus de 20 heures à 22 heures
(locales), semant la "panique" au sein de
la population, a-t-il affirmé, avançant un
bilan de "15 morts et 13 maisons incen-
diées".

RDC : quatorze morts dans une attaque 
des rebelles ADF au Nord-Kivu

Inde : 14 rebelles
maoïstes
neutralisés lors
d'affrontements
avec la police
Au moins 14 rebelles maoïstes ont
été neutralisés par les forces sécu-
ritaires dans le centre de l'Inde, a
annoncé la police samedi dans un
communiqué. "Lors de deux inci-
dents distincts, 14 rebelles maoïstes
ont été tués", a déclaré la police de
l'Etat du Chhattisgarh, précisant
que les affrontements avaient eu
lieu dans les districts de Sukma et
Bijapur. Des munitions et des fusils
d'assaut ont été saisis, a-t-elle ajou-
té. New Delhi a lancé une vaste
offensive pour éliminer d'ici au 31
mars 2026 ce qui reste de la rébel-
lion dite "naxalite", en référence au
village de l'Etat du Bengale occiden-
tal (est) où elle s'est formée en 1967.
Les forces de sécurité indiennes ont
éliminé la semaine dernière un chef
de la rébellion maoïste, le comman-
dant Ganesh Uike, et trois autres
combattants rebelles parmi les-
quels deux femmes, dans l'Etat
indien d'Odisha (est). La rébellion
contrôlait près d'un tiers du pays
avec un nombre de 15.000 à 20.000
combattants à son apogée au milieu
des années 2000, mais elle s'est
considérablement affaiblie au cours
des dernières années. Depuis 2024,
plus d'un demi-millier d'insurgés
maoïstes ont été tués, selon le gou-
vernement.

Ghaza : la nouvelle année commence 
au milieu des déclins

ALORS que le monde fête l'en-
trée dans la nouvelle année 2026,
pour les habitants de la bande de
Ghaza, cette année s'ouvre avec
un paysage de camps de déplacés
et de quartiers détruits, sur fond
de profonde incertitude après des
mois d'agression sioniste génoci-
daire. Des centaines de milliers de
Palestiniens sont toujours déraci-
nés, vivant dans des tentes de for-
tune plantées à même le sol ou
entassés dans des bâtiments
endommagés, sans accès fiable à
l'eau, à l'électricité, aux soins de
santé ou à l'assainissement. Les
pluies hivernales ont durci les
conditions, inondant les abris et
transformant les allées des camps
en couloirs d'épaisse boue.
Pourtant, au milieu des destruc-
tions, des familles déplacées affir-
ment que l'arrivée d'une nouvelle
année a ravivé de fragiles espoirs
de stabilité, de sécurité et de pos-
sibilité de reconstruire des vies
interrompues par le conflit.
Debout devant sa tente, Um Rabee
Al-Malash a appelé à un engage-
ment international accumulé. "Le
peuple palestinien doit être sou-
tenu : il a enduré d'immenses
souffrances", a-t-elle déclaré à
ONU Info. "Aidez-nous à recons-
truire la bande de Ghaza, à instau-
rer la paix et à nous permettre

d'avoir un Etat où nous pourrons
vivre dans la paix et la sécurité", a-
t-elle ajouté. L'impact sur les
enfants constitue l'une des cica-
trices les plus profondes de la
guerre pour les parents. Les
écoles à travers Ghaza ont été
endommagées ou détruites, tan-
dis que des milliers d'enfants ont
manqué des mois d'apprentissa-
ge. Wafaa Al-Khawaja a exprimé
ses craintes pour la prochaine
génération. "J'aimerais que nous
puissions vivre de la même
manière que le reste du monde",
a-t-elle déclaré. "Nos enfants
aujourd'hui n'ont ni éducation ni
quoi que ce soit d'autre", a-t-elle
expliqué, décrivant des journées
entièrement consacrées à la
recherche de nourriture, d'eau et
de chaleur. Dans le nord de Ghaza,
les déplacements ont coupé les
familles de leurs foyers et de leurs
moyens de subsistance construits
sur des décennies. Le seul souhait
de Kamal Abu Hsheish, originaire
du camp de Jabalia, est de retrou-
ver la vie qu'il connaissait avant
l'agression sioniste. Pour l'heure,
la réalité quotidienne dans les
camps impose des conditions
humanitaires sévères à des mil-
liers de familles, alors que les
agences humanitaires avertissent
que les efforts de secours se heur-

tent à des défis croissants : infra-
structures endommagées, accès
restreint et ampleur des besoins.

La reconstruction nécessitera un
engagement international soute-
nu, dites-elles.

SOMALIE : L'ARMÉE REPOUSSE UNE
ATTAQUE CONTRE UNE VILLE DANS
LE CENTRE DU PAYS

L'armée somalienne a
repoussé samedi une attaque
du groupe terroriste Shebab
contre la ville de Wargadi,
dans le centre du pays, ont
rapporté des médias locaux.
Selon les mêmes sources, l'at-
taque, dont la principale cible
était une base militaire, a
commencé tôt dans la mati-
née. D'après des témoins, une
explosion à rétention dans la
zone, suivie d'un échange de

tirs. "L'attaque a été repous-
sée avec succès, les terroristes
n'ont pas atteint leur objec-
tif", ont déclaré les représen-
tants de la brigade d'élite des
forces spéciales Danab, sta-
tionnées sur la base. Aucune
information sur les victimes
n'a été reçue pour l'instant.
Des opérations sont en cours
dans la région de la ville pour
prévenir de nouvelles
attaques terroristes.
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BUSINESS

Tesla perd la couronne des véhicules 
électriques au profit du Chinois BYD

TESLA TSLA.O a cédé sa couronne de
premier constructeur mondial de véhicules
électriques au Chinois BYD, après une
deuxième année de baisse de ses ventes
annuelles, sous l'effet d'une concurrence
accrue, de l'expiration des crédits d'impôt
américains et d'un retour de bâton pour
l'image de marque. Avec des ventes mon-
diales de véhicules électriques en hausse de
28 % l'année dernière, BYD a dépassé Tesla
pour la première fois sur une base annuelle,
aidé par une croissance rapide en Europe, où
le constructeur automobile chinois a élargi
son avance sur son rival américain. 

Tesla, dont les ventes ont chuté d'environ
8,6 % en 2025, est confronté à une concur-
rence intense, en particulier en Europe, ce
qui soulève des questions quant à sa capaci-
té à relancer l'activité automobile de base,
alors que le directeur général Elon Musk
oriente l'entreprise vers les robotsaxis et les
robots humanoïdes. Les actions de l'entre-
prise ont chuté d'environ 2 % dans les
échanges de l'après-midi. "Les investisseurs
sont tellement concentrés sur l'avenir de
Tesla qu'ils ignorent les chiffres des livrai-

sons. Il s'agit d'Optimus, de Robotaxi et de
l'IA physique", a déclaré Dennis Dick, trader
chez Triple D Trading, qui détient des actions
Tesla. Les chiffres du quatrième trimestre de
Tesla interviennent après que les livraisons
du troisième trimestre ont été soutenues par
une ruée pour bloquer 7 500 dollars de cré-
dits d'impôt fédéraux après que l'adminis-
tration du président Donald Trump a décidé

de mettre fin à l'incitation en septembre. Aux
États-Unis, les VE ont représenté 6,2 % des
ventes de véhicules au détail au cours du tri-
mestre, en baisse de 3,6 points de pourcen-
tage par rapport à l'année précédente, tandis
que le prix moyen des transactions a aug-
menté de près de 6 000 dollars pour
atteindre 53 300 dollars, selon les données
de J.D. Power.

PBF Energy : remise en état de la raffinerie
de Martinez se prolonge jusqu'en février

PBF Energy PBF.N a déclaré que les activités de reconstruction de sa raffinerie
californienne de Martinez, à la suite d'un incendie survenu l'année dernière,
devraient maintenant se poursuivre jusqu'en février. Un
incendie s'est déclaré à la raffinerie de 157 000 barils par
jour le 1er février 2025, ce qui a eu un impact sur ses activi-
tés. La société, qui avait précédemment prévu un redémar-
rage à la fin de l'année 2025, s'attend à atteindre les taux
d'exploitation prévus d'ici le début du mois de mars 2026.

USA : les stocks de pétrole brut se contractent 
de 1,9 million de barils

Les données publiées par l'Agence américaine d'information sur l'énergie (EIA) indiquent
que les stocks de pétrole brut aux États-Unis s'élevaient à 422,9 millions de barils la semaine du
22 décembre, signalant une baisse de 1,9 million de barils par rapport à la semaine précédente.
Dans le détail, l'agence rapporte que les stocks de produits distillés -incluant le fioul domes-
tique- ont progressé de 5 millions de barils tandis que les stocks d'essence ont augmenté de 5,8
millions de barils, toujours par rapport à la semaine précédente. Enfin, l'EIA précise que les raf-
fineries ont fonctionné à 94,7% de leur capacité opérationnelle au cours de cette même semai-
ne, avec une production moyenne de 9,5 millions de barils/jour.

Technip Energies finalise l'acquisition de l'activité Advanced Materials &
Catalysts d'Ecovyst 

Technip Energies annonce avoir finalisé l'acquisition
de l'activité Advanced Materials & Catalysts (AM&C)
auprès d'Ecovyst Inc. (NYSE : ECVT), un leader mondial
des catalyseurs de spécialité et des matériaux avancés.
Cette opération stratégique renforce le portefeuille de
Technip Energies en élargissant ses capacités dans le
domaine des catalyseurs avancés. Elle s'inscrit dans la
stratégie de croissance disciplinée du segment
Technologie, Produits et Services (TPS), en augmentant
les revenus récurrents sur les marchés établis tout en

accélérant le développement sur des secteurs clés de la
transition énergétique : carburants durables, chimie cir-
culaire et captage du carbone, leviers essentiels de créa-
tion de valeur à long terme. À la suite de cette transac-
tion, l'activité AM&C continuera d'opérer sous la direc-
tion de son équipe dirigeante actuelle, avec le soutien
d'équipes dédiées en R&D, production et fonctions com-
merciales, réparties sur ses trois sites aux États-Unis et
en Europe. 330 collaborateurs rejoignent Technip
Energies. Le portefeuille comprend Advanced Silicas,

fournisseur majeur de matériaux et catalyseurs à base de
silice, ainsi que Zeolyst International, coentreprise avec
Shell Catalysts & Technologies, spécialisée dans les maté-
riaux et catalyseurs à base de zéolites pour l'hydrocra-
quage, les carburants durables et le recyclage avancé.
Forte de plus de 40 ans d'expertise, l'activité AM&C
devrait contribuer immédiatement aux résultats et au
flux de trésorerie de Technip Energies, renforçant ainsi le
profil financier du Groupe et ouvrant de nouvelles pers-
pectives de création de valeur.

VALNEVA MET 
UN TERME À UN
ACCORD DE LICENCE 
DANS LE 
CHIKUNGUNYA

Valneva et le Serum Institute of
India (SII), société du groupe Cyrus
Poonawalla, indiquent avoir décidé de
mettre fin à leur accord de licence pour
le vaccin à injection unique contre le
chikungunya de Valneva, lui permettant
d'en récupérer l'intégralité des droits.
L'intention stratégique de Valneva est
d'assumer le contrôle direct de sa chaî-
ne d'approvisionnement et de la com-
mercialisation dans les pays endé-
miques où le risque de la maladie est
élevé, et ainsi accélérer l'accès au vaccin
dans les régions les plus touchées. Cette
volonté de la société de vaccins s'inscrit
dans le cadre de l'accord de finance-
ment signé avec la Coalition pour les
innovations en matière de préparation
aux épidémies (CEPI) en juillet 2024,
avec le cofinancement de l'UE.

SAFRAN SIGNE 
UN ACCORD 
D'EXCLUSIVITÉ 
AVEC SKYTED POUR
LA COMMUNICATION
EN VOL

Safran signe un accord d'exclusivité
avec Skyted pour la communication en
vol Safran Passenger Innovations (SPI)
indique avoir conclu un accord d'exclu-
sivité avec la jeune entreprise technolo-
gique Skyted afin d'intégrer ses solu-
tions de communication silencieuse aux
systèmes de Divertissement et de
Connectivité en Vol (IFEC), baptisés
RAVE. Concrètement, cette innovation
permet de capter la voix à la source pour
garantir la confidentialité des échanges
tout en préservant le calme de la cabine.
Selon Stéphane Hersen, Président-
Directeur Général de Skyted, cette tech-
nologie rend possible un scénario où
"300 passagers pourraient passer un
appel dans un avion en même temps"
sans se déranger mutuellement. Au
cours actuel, le titre présente un PER
2025 de 28,6 fois avec un rendement
inférieur à 1,5%.

SAIPEM REMPORTE UN NOUVEAU
CONTRAT EN MER NOIRE TURQUE

Saipem annonce s'être vu attribuer un nouveau contrat offshore
par la Turkish Petroleum OTC, dans le cadre de la prolongation de la 3e
phase du projet de développement du champ gazier de Sakarya dans la
partie turque de la Mer Noire. Le contrat, d'une valeur d'environ 425
millions de dollars et d'une durée d'environ deux ans et demi, sera géré
en continuité avec le contrat signé en septembre 2025 pour la 3e phase
du développement du champ Sakarya. Le champ de travail de Saipem
couvre l'ingénierie, l'approvisionnement, la construction et l'installa-
tion (EPCI) de 3 pipelines supplémentaires, pour un total d'environ 153
km, avec des structures sous-marines associées. Ces équipements
permettront de relier la nouvelle réserve de gaz naturel récemment
découverte dans le champ de Goktepe aux installations de phase 3 de
Sakarya. La campagne offshore sera menée par le navire Castorone de
Saipem au 2e semestre 2027.
"L'attribution de ce nouveau
contrat confirme la position de
Saipem en tant que partenaire
stratégique pour les grands pro-
jets du pays, tout en contribuant
au développement durable du
marché énergétique turc", affirme
le groupe parapétrolier italien.

ANGOLA : CHEVRON ANNONCE
L'ENTRÉE EN PRODUCTION DE LA
PLATEFORME DE SOUTH N'DOLA 

Chevron, en Angola, a produit son premier baril de pétrole
en décembre de l'année dernière. Cette étape importante
intervient un peu plus de deux ans après le début de sa
construction. La plateforme South N'dola se situe dans le Bloc
0, un important gisement offshore angolais qui contribue à
hauteur de 12 % à la production énergétique quotidienne du
pays. " Grâce à l'abondance du Bloc 0, la production réussie du
premier baril de pétrole à South N'dola illustre une fois de plus
les efforts déployés par Chevron pour optimiser la production
de ses actifs offshore existants en Angola ", a déclaré Brent
Gros, président de Chevron Offshore Business. L'exploitation
des capacités excédentaires des infrastructures existantes a
permis un développement efficace et rentable du champ de
South N'dola. La nouvelle plateforme utilise un raccordement
direct entre le champ et l'unité de production. Ce raccorde-
ment la relie à l'installation voisine de Mafumeira, où le pétrole
et le gaz produits par la plateforme sont traités puis acheminés
vers le terminal d'exportation. Cette approche permet de se
passer d'équipements de traitement du pétrole et du gaz dis-
tincts à South N'dola.
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LE MONDE

Les troupes soutenues par l'Arabie
Saoudite ont progressé samedi, selon des
militaires responsables, dans la province
riche en ressources naturelles
d'Hadramout, dans le sud du Yémen, où
elles affrontent des forces séparatistes
appuyées par les Émirats arabes unis. Les
séparatistes du Conseil de transition du
Sud (STC) se sont emparés en décembre de
vastes territoires, notamment dans cette
région riche en pétrole, provoquant en
riposte des frappes meurtrières de la coali-
tion dirigée par l'Arabie saoudite, alliée du
gouvernement yéménite. Mais deux mili-
taires responsables du gouvernement
yéménite ont déclaré samedi à l'AFP que
les forces appuyées par Ryad avaient pris le
contrôle de la base principale militaire d'al-
Mukalla, capitale de la province
d'Hadramout, frontalière avec l'Arabie
saoudite. Des tirs ont été entendus tôt
samedi dans cette ville récemment conqui-
se par les séparatistes, les forces soutenues
par l'Arabie saoudite semblent avancer
sans rencontrer beaucoup de résistance, a
rapporté un journaliste de l'AFP. Un res-
ponsable militaire du gouvernement
yéménite a en outre affirmé que les forces
pro-saoudiennes avaient pris le contrôle de
l'aéroport, visé par des frappes vendredi,
ainsi que des bâtiments administratifs de la
ville de Seyoun, à 160 kilomètres au nord-
ouest d'al-Mukalla. "Nous nous efforçons
de les sécuriser", a-t-il ajouté. Un dirigeant
militaire du STC a admis que ses forces
avaient procédé "à un retrait complet des
zones d'al-Khasha... en raison de la pres-
sion exercée par les frappes aériennes
saoudiennes". "Nous résistances aux forces
attaquantes à Seyoun", a-t-il en revanche
Mars. Des habitants de Seyoun ont fait état
de coups de feu et d'affrontements tôt
samedi dans leur ville. Des frappes
aériennes de la coalition dirigée par
l'Arabie saoudite contre des bases mili-
taires séparatistes à al-Khasha et Seyoun,
dans la province d'Hadramout, avait tué
vendredi 20 combattants séparatistes
yéménites, selon un responsable militaire

du STC. Il s'agissait des premières pertes
humaines infligées au STC depuis ses
conquêtes en décembre.

«Appel au dialogue»
L'Arabie saoudite a invité samedi

"toutes les factions du sud" du Yémen à un
"dialogue" à Ryad pour mettre fin aux
affrontements qui opposent les sépara-
tistes et les autres membres de la coalition
gouvernementale. Elle prône une réunion
pour trouver "des solutions justes" qui
"satisferont les aspirations légitimes du
peuple du Sud", selon le ministère saoudien
des Affaires étrangères. Les Emirats arabes
unis, qui ont retiré vendredi leurs dernières
forces présentes au Yémen, ont exhorté
samedi les Yéménites à "résoudre leurs dif-
férends par le dialogue". Quant aux sépara-
tistes, ils avaient annoncé la veille engager
un processus de deux ans pour établir un
État dans le sud du pays le plus pauvre de la
péninsule arabique, dévastée par des
années de guerre. Le président du STC,
Aidarous al-Zoubaidi, a appelé la commu-
nauté internationale à parrainer un "dia-
logue" entre les différentes parties, évitant
que le groupe déclarerait "immédiatement"
l'indépendance si l'appel au dialogue n'était
pas entendu ou si le sud du Yémen était de
nouveau l'objet d'"agressions militaires".
Une République démocratique et populaire
a été indépendante entre 1967 et 1990 dans
le sud du Yémen. Les conquêtes des sépa-
ratistes - qui font pourtant partie du gou-
vernement yéménite - ont provoqué la
colère des autres factions gouvernemen-
tales et de Ryad, attisant les tensions entre
l'Arabie saoudite et les Émirats arabes unis.
La coalition dirigée par Ryad a été mise en
place en 2015 pour soutenir le gouverne-
ment yéménite face aux rebelles houthis,
soutenus par l'Iran, qui se sont emparés de
la capitale Sanaa en 2014, puis de larges
pans du nord du pays. Une trêve conclue en
2022 est globalement respectée dans ce
conflit, qui a fait des centaines de milliers
de morts, morcelé le pays et provoqué l'une
des pires crises humanitaires au monde.

Iran : Khamenei estime «justes» les
revendications économiques des manifestants 

Le guide suprême iranien, l'ayatollah
Ali Khamenei, a marqué samedi que les
revendications économiques des manifes-
tants en Iran étaient "justes" mais que les
"émeutiers" devaient être "remis à leur
place", au septième jour d'un mouvement
de contestation. Le mouvement, initiale-
ment lié au coût de la vie, est parti le 28
décembre de Téhéran, où des commer-
çants ont fermé boutique pour manifester
contre l'hyperinflation et le marasme éco-
nomique, et s'est depuis élargi à des
Revendications politiques. Au moins huit
personnes ont été tuées depuis mercredi
lors d'affrontements, dont des membres
des forces de sécurité, selon un bilan offi-
ciel. L'agence de presse Mehr a rapporté
samedi la mort d'un membre des forces de
sécurité, tué "à l'arme blanche et par balles"
dans l'ouest de l'Iran. "Ali Azizi, membre du
Bassidj, est tombé en martyr après avoir été
poignardé à l'arme blanche et tué par balles
dans la ville de Harsin, lors d'un rassemble-
ment d'émeutiers armés" vendredi, a indi-
qué Mehr, citant les Gardiens de la
Révolution, l'armée idéologique de la
République islamique. Les forces du Bassidj
sont des milices de volontaires, affiliées aux
Gardiens. La contestation touche ou a tou-
ché, à des degrés divers, au moins 25 villes,
selon un comptage de l'AFP basé sur les

annonces officielles et des médias.
Essentiellement de taille moyenne, ces
villes sont situées dans l'ouest et le sud-
ouest de l'Iran où des dégradations et des
affrontements ont été signalé. Devant des
fidèles rassemblés à Téhéran à l'occasion
d'une fête chiite, l'ayatollah Khamenei a
estimé "justes" les revendications écono-
miques des manifestants. "Les respon-
sables de haut rang s'efforcent de résoudre
ce problème", a-t-il déclaré. "C'est pourquoi
les commerçants ont protesté contre cette
situation, et c'est tout à fait juste", a ajouté
M. Khamenei, au pouvoir depuis 1989.
"Nous dialoguons avec les manifestants (...)
mais il est inutile de dialoguer avec les
émeutiers. Ces derniers doivent être remis
à leur place", a Toutefois, a affirmé le guide
suprême. Depuis le début des protesta-
tions, le pouvoir joue à la fois sur l'apaise-
ment, reconnaissant des "revendications
légitimes" liées aux difficultés écono-
miques, et sur la fermeté face à toute tenta-
tive de déstabilisation. L'agence Fars a fait
état samedi de rassemblements la veille
dans plusieurs quartiers populaires de
Téhéran, qui comptent environ 10 millions
d'habitants. Samedi, jour férié, la situation
semblait calme avec des rues quasi-
désertes dans la capitale, par temps plu-
vieux et enneigé, a constaté l'AFP.

Yémen : les troupes soutenues 
par l'Arabie saoudite regagnent 
du terrain dans le sud pétrolier 
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LE PRÉSIDENT COLOMBIEN, Gustavo
Petro, un annoncé samedi avoir ordonné le
déploiement de militaires à la frontière avec
le Venezuela, après les attaques aériennes
menées par les Etats-Unis sur son voisin. S'il
a toujours proposé le "dialogue", le prési-
dent de gauche a indiqué sur X avoir ordon-
né le "déploiement de la force publique" à la
frontière avec le Venezuela, où opèrent
divers groupes armés illégaux financés par
le narcotrafic. Dans une série de publica-
tions, il a précisé avoir pris des mesures
pour "préserver la stabilité à la frontière".
Un journaliste de l'AFP n'a pas constaté de
mouvements inhabituels au principal point
de passage frontalier entre les deux pays. M.
Petro n'a pas mentionné l'arrestation et
l'exfiltration de son homologue vénézuélien
Nicolas Maduro, qu'il avait toujours défendu
face au président Donald Trump,
Américain. Il a qualifié ces bombardements
d'"agression contre la souveraineté" de
l'Amérique latine et affirmé qu'elles entraî-
neraient une crise humanitaire. Plus tôt, il
avait demandé une réunion "immédiate" de
l'Organisation des Etats américains (OEA) et
de l'ONU pour se prononcer sur la "légalité
internationale" de cette "agression" contre
le pays voisin. La Colombie dispose cette
année d'un siège de membre non perma-
nent au Conseil de sécurité des Nations
unies. Le président de gauche a été l'un des
critiques les plus virulentes du déploiement

militaire ordonné par M. Trump dans les
Caraïbes ces derniers mois censé s'attaquer
au narcotrafic. Le ministre de la Défense,
Pedro Sanchez, a de son côté indiqué que
"toutes les capacités" ont été activées pour
éviter "toute tentative d'attentat terroriste"
à la frontière de la part de groupes armés
illégaux, telle la guérilla de l'ELN (Armée de
libération nationale). Entre la Colombie et le
Venezuela diverses guérillas opèrent et,
selon des analystes, circulent sur le sol
vénézuélien avec l'accord tacite de l'armée
vénézuélienne. Dans le cadre de son plan de
lutte contre le narcotrafic, Donald Trump
avait récemment assuré qu'il n'excluait pas
de frapper des laboratoires de production
de drogue en Colombie, ce que Petro est
qualifié de menace d'invasion.

La Colombie déploie des
militaires à sa frontière
avec le Venezuela 
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Afrique du Sud-Cameroun

Les enjeux d'un choc pour 
une place en quarts

Maroc

Regragui avertit ses joueurs
avant la Tanzanie

Ce soir, au Stade Al
Medina de Rabat, l'Afrique du
Sud affronte le Cameroun
dans un duel rare mais char-
gé d'histoire. Les deux
équipes ne se sont rencon-
trées qu'une seule fois en
phase finale de CAN : en 1996,
lors du match d'ouverture,
les Bafana Bafana s'étaient
imposés 3-0 avant de décro-
cher le titre. Depuis, les
confrontations se sont multi-
pliées surtout en amical et en
qualifications, avec un léger
avantage sud-africain.

Quels sont les enjeux
sportifs ?

Pour l'Afrique du Sud, ce
huitième est l'occasion de
confirmer le renouveau
mené par Hugo Broos,
ancien sélectionneur… du
Cameroun. Les Bafana
Bafana restent sur deux qua-
lifications brillantes en hui-
tièmes (Égypte 2019, Maroc
2023).

Le Cameroun arrive avec
son expérience : 17 participa-
tions aux phases finales et un
historique riche en matchs à
élimination directe. Ce sera
leur 99e match de CAN.

Statistiques majeures
Afrique du Sud vs
Cameroun :
 9 matchs : Afrique du Sud
3 victoires, Cameroun 1, 5
nuls.
 Cameroun sans victoire
contre l'Afrique du Sud
depuis 1992.
 8 matchs sur 9 où les
Bafana ont marqué.

Afrique du Sud : 
solidité et constance
Deux victoires en groupes,
une première depuis 2000.
 Jamais encaissé en hui-
tièmes de finale.

 1 482 passes tentées : 4e
total du tournoi.
 Foster (2 buts, 2 passes) et
Appollis (2 buts) au cœur du
danger offensif.

Cameroun : 
expérience 
et mental 
 Seulement 2 buts encais-
sés en phase de groupes
(meilleure performance
depuis 2019).
 6 victoires sur 9 tirs au but
en CAN, record en Afrique.
 4 huitièmes précédents,
tous décidés en 90 minutes.
 Jamais de clean sheet en
huitièmes.

Forces en présence
Afrique du Sud : une
machine collective
 Sous Hugo Broos, les
Bafana Bafana ont trouvé
une identité claire : bloc com-
pact, transitions rapides,
 Joueurs en grande forme :
Foster, Appollis, Moremi ou
Modiba.
 Leur maîtrise et leur capa-

cité à performer dans les
grands rendez-vous en font
un sérieux candidat pour les
quarts.

Cameroun : une
équipe imprévisible
mais redoutable 
 Les Lions Indomptables
possèdent un vécu excep-
tionnel dans les matchs cou-
perets.
 Leur phase de groupes a
montré : du caractère
(remontada contre le
Mozambique), une défense
plus solide, un groupe habi-
tué aux grandes scènes.
 L'interrogation réside
dans leur irrégularité offensi-
ve et leur fragilité en hui-
tièmes.

Ce duel oppose deux phi-
losophies : la rigueur sud-
africaine contre l'expérience
camerounaise. Sur le papier,
l'Afrique du Sud semble avoir
plus de certitudes, mais le
Cameroun reste une équipe
capable de renverser n'im-
porte quel scénario.

Une nouvelle compéti-
tion débute aujourd'hui. Et
ça, le Maroc l'a bien com-
pris. Qualifiés pour les 8es
de finale de la CAN, les
Marocains affronteront ce
soir la Tanzanie dans un
match à élimination direc-
te. Une formalité pour cer-
tains, qui n'en est pas une
sur le continent africain,
encore plus pour le Maroc
qui n'a remporté qu'un
seul petit match à élimination directe
depuis 2004 (contre le Malawi en 2021).
Alors l'heure n'est pas à l'enflammade
face à la Tanzanie, qui est, sur le papier,
largement inférieure.

En conférence de presse hier, Walid
Regragui a tenu à faire passer un messa-
ge à ses joueurs. Le sélectionneur maro-
cain veut éviter les excès de confiance et
a eu des mots forts au moment d'évo-
quer cette rencontre. " On arrive en 8es
de finale, c'est une nouvelle compétition.
On n'a pas le choix, si on veut continuer,
on doit gagner ce match. On connaît bien
la Tanzanie et on va jouer avec toute l'hu-
milité et le respect qu'on doit à cette
équipe. Ce sera dur, comme toujours ", a-
t-il d'abord lancé avant d'enchaîner sur
la notion d'humilité face à une équipe
plus faible footballistiquement sur le
papier.

Un seul mot d'ordre : 
l'humilité !

" Comment éviter le piège de la
Tanzanie ? Depuis le début de la compéti-
tion, je dis pour nous et les joueurs : c'est
la CAN de l'humilité. Tout le monde nous
donne favoris, tout le monde dit que si on
ne gagne pas la CAN, c'est un échec. Si on
ne la gagne pas facilement, c'est un
échec. Moi, mon travail, avec le staff et le
vestiaire, c'est de garder les pieds sur
terre et de se rappeler pourquoi le Maroc
n'a pas gagné la CAN depuis 50 ans. On
ne l'a pas fait, car à un moment donné,
on a manqué d'humilité à des moments
de la compétition. Ça ne va se jouer sur

ça. Donc, on va respecter
cette équipe de Tanzanie
qui s'est qualifiée et qui
grandit dans son football.
Ils ont deux gros clubs, des
joueurs locaux très bons et
rien que pour ça, ça ne
sera pas facile. Il n'y a pas
d'équipes faciles, on va
jouer avec nos forces pour
ne pas leur laisser l'option
de créer la surprise. Mais
c'est un match de coupe, il

y a des surprises, mais c'est à nous de ne
pas leur laisser cette chance. " Un senti-
ment partagé par Romain Saïss, égale-
ment présent.

" Dans le passé, on a eu certains
déboires parce qu'on a peut-être man-
qué d'humilité. On se faisait éliminer par
des équipes qui étaient censées être
inférieures à nous. On ne faisait pas for-
cément ce qu'il fallait pour passer, on se
faisait surprendre et on a eu désillusion
sur désillusion. Et à l'inverse, on a eu des
fois où cela n'a pas été le cas et on a réus-
si à faire de grandes choses aussi. Ce qui
est important, on le répète, c'est l'état
d'esprit. Je pense qu'aujourd'hui, je ne
vais pas dire qu'on s'en fout, mais c'est le
cas : peu importe l'adversaire, le plus
important, c'est nous et les ingrédients
qu'on va mettre pour aller au bout. Il faut
avoir le même état d'esprit devant
chaque adversaire. Le mental et la disci-
pline feront la différence. La qualité foot-
ballistique, on l'a. Si on est prêts menta-
lement à se sacrifier, on sait jouer au
foot, c'est indéniable. C'est sur ça qu'on
insiste en tant que cadres, surtout auprès
des jeunes. Car pour certains, c'est leur
première CAN, en plus à domicile, ça
peut être du stress et de l'insouciance de
ne pas savoir ce que représente la CAN,
encore plus au Maroc ". Le message est
passé. Le Maroc ne veut pas prendre de
haut la Tanzanie et revivre les erreurs du
passé. Il faudra livrer une prestation
sérieuse et ne pas trembler dans cette
rencontre pour assurer une place en
quart de finale.

La Coupe d'Afrique des Nations n'au-
ra pas été un long fleuve tranquille pour
Pierre-Emerick Aubameyang. On peut
plutôt parler d'une rivière agitée, semée
de rapides et de chutes d'eau. Le Gabon a
été éliminé dès le premier tour après
trois défaites en autant de matchs. Arrivé
blessé à la cuisse, l'attaquant ne devait
initialement pas participer au premier
match, mais il a fini par entrer au bout
d'une demi-heure, au grand dam de
l'OM. Il avait pourtant été convenu
de se montrer prudent, le joueur
n'ayant pas eu le temps d'effec-
tuer un travail complet de récu-
pération et de réathlétisation.
L'avant-centre de 36 ans a dispu-
té la seconde rencontre contre le
Mozambique (2-3), où il a même mar-
qué, avant de déclarer forfait pour la 3e
et dernière journée. Les Panthères
étaient déjà au bord de l'élimination,
mais cette histoire n'a pas du tout plu à
Thierry Mouyouma, le sélectionneur
gabonais. " Je m'insurge de l'attitude de
Marseille. Ils payent le joueur, dans les
périodes où ils l'utilisent, ils font ce qu'ils

veulent, réagissait-il furieux contre l'atti-
tude du club phocéen. La CAN est la troi-
sième compétition au monde. Ce mépris
envers la CAN doit s'arrêter ".

«Si eux ne le veulent pas, moi,
je suis bien content
de le garder»

L'histoire aurait pu s'arrêter là, sauf
que l'élimination précoce de cette CAN,
sur fond de tensions entre l'équipe natio-

nale et la fédération, a accentué la
polémique. Aubameyang mais

aussi Ecuele-Manga et le staff
technique ont été écartés de la
sélection. Ce n'est pas le problè-

me de l'OM cette fois même si
cela concerne directement son

attaquant phare. Ce dernier sera vrai-
semblablement là pour la réception de
Nantes ce dimanche (15h) à l'occasion de
la reprise de la Ligue 1. " Il était en forme,
mais ça s'est malheureusement mal
passé pour le Gabon. J'ai vu des critiques
envers lui. Si eux ne le veulent pas, moi,
je suis bien content de le garder ", tacle
De Zerbi.

Le sélectionneur des Lions
Indomptables, David Pagou,
a reconnu l'énorme défi qui
attend son équipe face à une
sélection sud-africaine "
forte et coriace ".
S'exprimant avant l'affronte-
ment prévu ce soir à Rabat,
Pagou a admis que les proba-
bilités penchent nettement
en défaveur de son groupe.
Son analyse s'appuie sur la
prestation impressionnante
de Bafana Bafana lors de la
dernière Coupe d'Afrique des
Nations en Côte d'Ivoire, où
ils ont décroché une troisiè-
me place inattendue malgré
une phase de reconstruction.
" Nous sommes satisfaits car
nous nous sommes qualifiés

", a déclaré Pagou. " Lors de la
dernière CAN, l'Afrique du
Sud a réalisé un très beau
parcours. Ils seront sous
pression car nous sommes
une équipe en construction.
Ce sera un match très com-
pliqué. " Il a ensuite détaillé
les menaces que représente

l'équipe dirigée par Hugo
Broos, soulignant leur collec-
tif soudé et la solidité de leur
championnat national. "
Nous savons que l'Afrique du
Sud est un adversaire fort et
tenace. Ils disposent d'un
championnat national com-
pétitif et de joueurs qui se
connaissent très bien, donc
la rencontre sera compli-
quée. "
Malgré l'ampleur du défi,
Pagou a expliqué la stratégie
de son équipe, axée sur ses
propres points forts. " Nous
allons jouer sur nos atouts et
essayer de leur compliquer la
tâche. L'objectif est d'être
présents avec force et de
livrer une belle prestation ".

David Pagou livre ses pronostics pour
le match contre l'Afrique du Sud !

Gabon : De Zerbi se lâche sur 
la polémique Aubameyang
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CAN-2025 : 7 BUTS INSCRITS SUR 14 OCCASIONS FRANCHES

Petkovic mise sur 
l'efficacité offensive

EN RAISON D'UNE FORTE GRIPPE
Aït-Nouri quitte l'entraînement
L'absence du latéral gauche de l'équipe nationale,
Rayan Aït-Nouri, lors de la séance d'entraînement de
ce samedi a suscité une certaine inquiétude au sein du
camp des Verts. La rencontre cruciale face à la RD
Congo, prévue mardi pour les 8es de finale de la CAN
2025, approche à grands pas. Selon les informations
disponibles, Aït-Nouri a dû quitter le terrain et rega-
gner l'hôtel après avoir souffert d'un fort rhume, l'em-
pêchant de participer à la séance collective. Le joueur
sera suivi médicalement dans les prochaines heures
afin d'évaluer sa disponibilité pour le match. Cette
situation accentue les préoccupations du staff tech-
nique, d'autant que Jaouen Hadjam souffre également
d'une blessure à la cheville, ce qui pourrait compliquer
les options du sélectionneur sur le flanc gauche de la
défense pour ce rendez-vous décisif.

M. A.

Chergui et Hadjam, décision 
ce dimanche (aujourd'hui) 

La situation de l'infirmerie des Verts reste délicate.
Samir Chergui, victime d'une lésion musculaire, ne
sera pas disponible pour ce match. Initialement proche
de quitter le camp pour poursuivre son traitement
ailleurs, le défenseur de Paris FC reste finalement sous
la supervision directe de Vladimir Petkovic, qui souhai-
te évaluer sa progression sur place. Les examens
récents ont révélé qu'il souffre seulement d'un léger
étirement, offrant un espoir de retour dans les pro-
chains jours. Jaouen Hadjam, touché au cours du tour-
noi, progresse bien et pourrait réintégrer l'entraîne-
ment collectif sous peu après de nouveaux tests médi-
caux ce dimanche. Mohamed Amine Tougaï, lui, ne
souffre que d'une simple contusion et sa participation
future ne fait aucun doute. D'ailleurs, il s'est entraîné
hier avec le groupe. Malgré leur incapacité à s'entraî-
ner, Chergui et Hadjam sont restés au camp pour
bénéficier d'un suivi médical et physique personnalisé.
Leur présence témoigne de la volonté du staff de maxi-
miser les options défensives pour les phases finales.
Les examens de ce dimanche (aujourd'hui) seront
décisifs pour fixer leur programme de réintégration,
dans l'optique d'un retour sécurisé et efficace avant les
quarts de finale éventuels.

M. A.

PAR MALIK A.

APRÈS un jour de repos, accordé par
Vladimir Petkovic à l'issue de la phase
de groupes, les Verts se sont remis au
travail, entamant la préparation du hui-
tième de finale contre la RD Congo,
prévu ce mardi. Les joueurs ont profité
de cette pause pour se détendre, revoir
leurs proches et se ressourcer, avant de
revenir avec une motivation intacte et
une confiance renforcée après un par-
cours parfait dans leur poule. Avec trois
victoires consécutives face au Soudan
(3-0), au Burkina Faso (1-0) et à la
Guinée équatoriale (3-1), sept buts ins-
crits pour un seul encaissé, et la partici-
pation de 26 des 28 joueurs, l'équipe a
montré une profondeur d'effectif
remarquable. Cependant, Petkovic
insiste sur la nécessité d'améliorer l'ef-
ficacité offensive puisque sur les 14
occasions franches, seuls sept ont été
concrétisées, certaines frappant même
les montants. Dans une phase à élimi-
nation directe où chaque erreur peut
coûter cher, la finition et la concentra-
tion devant le but sont au cœur des
priorités. Dès la reprise, le staff tech-
nique a mis l'accent sur un travail phy-
sique adapté, coordonné avec le prépa-
rateur Ranconi, afin de garantir la fraî-
cheur et la résistance nécessaires face à
une RD Congo réputée pour sa solidité
et ses contre-attaques rapides.
Parallèlement, les analyses vidéo
menées par les assistants Davide

Morandi et Nabil Neghiz, complétées
par les observations du responsable
vidéo, Saïd Aggoun, ont permis de
décortiquer le style du prochain adver-
saire et de préparer des ajustements
tactiques précis. Petkovic compte ali-
gner une formation équilibrée, capable
de combiner attaque fluide et couvertu-
re défensive rigoureuse. Pour lui, la
force de cette équipe ne réside pas uni-
quement dans le talent individuel, mais
dans la cohésion et l'esprit collectif.
L'exemple du capitaine Riyad Mahrez,
guidant ses coéquipiers depuis la ligne
de touche après avoir quitté le terrain,
illustre cette culture de leadership et de
solidarité. À quelques jours du choc
contre les Léopards, l'objectif est de
maximiser la maîtrise du jeu, corriger
les insuffisances devant le but et exploi-
ter pleinement la qualité et l'expérience

du groupe pour franchir cette étape
cruciale et poursuivre l'aventure dans la
CAN-2025. Sur la pelouse, le décor était
clair. Pas d'euphorie excessive, mais
une atmosphère studieuse et appliquée,
reflet d'un groupe conscient que le plus
dur reste à accomplir. La séance s'est
déroulée dans un climat de sérieux
absolu, marqué par une implication col-
lective et une concentration constante.
Le sélectionneur dispose ainsi d'un
groupe pratiquement au complet,
condition idéale pour affiner ses choix
et peaufiner son plan de jeu. L'enjeu est
désormais de confirmer. Les Verts
cherchent à capitaliser sur leur bon
départ, à asseoir leur supériorité et à
une nouvelle étape. Un nouveau succès
offrirait un avantage stratégique consi-
dérable, tout en renforçant la confiance
et la cohésion au sein du groupe. M. A.

LIGUE 2
La JS El-Biar confirme,
l'USM Harrach résiste
La JS El-Biar a consolidé sa place de lea-
der de la Ligue 2, groupe Centre-Ouest, à
l'issue de la phase aller, en revenant avec
les trois points de son déplacement chez
le RC Arbaâ, samedi. La formation d'El-
Biar a ainsi préservé son avance de
quatre points sur son poursuivant direct,
l'USM Harrach, qui a également réalisé
une bonne opération en s'imposant à
l'extérieur face au WA Mostaganem sur le
score de 3-1. Les deux équipes continuent
donc de se livrer un duel à distance pour
la première place. Contrairement à
l'USMH, le CR Temouchent a marqué le
pas en s'inclinant face à son voisin du WA
Tlemcen (1-0). Ce faux pas a profité au RC
Kouba, vainqueur hors de ses bases
contre le GC Mascara, et qui s'empare
ainsi de la troisième position au classe-
ment. La saison 2025-2026 est marquée
par une concurrence accrue entre les
clubs jouant la montée, conséquence
directe du changement de formule décidé
par le bureau fédéral. Désormais, le lea-
der de chaque groupe accède directe-
ment en Ligue 1, tandis que les équipes
classées deuxième et troisième dispute-
ront des barrages. Dans le groupe Centre-
Est, l'US Biskra a terminé champion d'hi-
ver malgré sa défaite lors de la dernière
journée à l'extérieur face à l'US Chaouia.
Le CA Batna occupe la deuxième place,
suivi du JS Jijel et de la MO Béjaïa.

A. B.

CR BELOUIZDAD

Le Chabab s'empare de la 2e place
PAR ANIS B.

Le CR Belouizdad a poursuivi sa série
positive en s'imposant, hier, devant l'ES Ben
Aknoun au stade du 20-Août, dans le cadre
de la mise à jour du calendrier de la Ligue 1.
La rencontre a été plus compliquée que
prévu pour les hommes de Sead Ramovic.
La défense de l'Etoile, solide et bien organi-
sée, a tenu bon tout au long de la majeure
partie du match, obligeant le CRB à patien-
ter. Ce n'est qu'en toute fin de rencontre
que le déblocage est survenu. A la 81e

minute, l'attaquant tunisien Mohamed Ali
Ben Hammouda a trouvé la faille et ouvert
le score, avant qu'Abderraouf Benguit ne
scelle la victoire en toute fin de  match (89e).
Ce succès permet au Chabab de grimper à
la deuxième place avec 24 points en 14
matches, dépassant l'USM Alger (23 points),
mais restant à 8 longueurs du leader, le
Mouloudia d'Alger, qui compte 32 points
avec un match en retard. Une victoire qui
confirme le regain de forme du CRB et ren-
force la confiance du groupe pour la suite
de la saison. A. B.

JS Kabylie : Zinnbauer refuse de lâcher
Malgré une première moitié

de saison en demi-teinte, Josef
Zinnbauer refuse toute résigna-
tion. Actuellement 10e avec 19
points, la JS Kabylie aborde la
fin de la phase aller avec la
conviction que l'essentiel reste
à jouer. Pour le technicien alle-
mand, le bilan est certes en
deçà des attentes, mais il ne
remet pas en cause les ambi-
tions du club. La phase retour
s'annonce comme une oppor-
tunité pour redresser la trajec-
toire et relancer la course aux
places continentales. Zinnbauer

estime que la progression de
son équipe est perceptible,
notamment dans le contenu
proposé face au MC Alger, mal-
gré un résultat frustrant. Il
regrette un manque de justesse
dans le dernier geste et des
décisions arbitrales défavo-
rables, tout en reconnaissant
que ce nul concédé à domicile
complique la situation au clas-
sement. Pour autant, le discours
reste axé sur le travail et la per-
sévérance. À l'approche du
match face à Rouissat, l'entraî-
neur insiste sur l'obligation de

résultat afin de rester au
contact du podium. Il lance éga-
lement un appel aux suppor-
ters, les invitant à accompagner
l'équipe dans ce moment déli-
cat, estimant que le soutien des
tribunes demeure un levier
essentiel pour libérer les
joueurs. Conscient des insuffi-
sances de l'effectif, Zinnbauer
préfère toutefois rester concen-
tré sur la fin de la phase aller,
même si un renfort au mercato
hivernal figure clairement
parmi ses attentes pour la suite
de la saison. A. B.
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Afrique du Sud-Cameroun

Les enjeux d'un choc pour 
une place en quarts

Maroc

Regragui avertit ses joueurs
avant la Tanzanie

Ce soir, au Stade Al
Medina de Rabat, l'Afrique du
Sud affronte le Cameroun
dans un duel rare mais char-
gé d'histoire. Les deux
équipes ne se sont rencon-
trées qu'une seule fois en
phase finale de CAN : en 1996,
lors du match d'ouverture,
les Bafana Bafana s'étaient
imposés 3-0 avant de décro-
cher le titre. Depuis, les
confrontations se sont multi-
pliées surtout en amical et en
qualifications, avec un léger
avantage sud-africain.

Quels sont les enjeux
sportifs ?

Pour l'Afrique du Sud, ce
huitième est l'occasion de
confirmer le renouveau
mené par Hugo Broos,
ancien sélectionneur… du
Cameroun. Les Bafana
Bafana restent sur deux qua-
lifications brillantes en hui-
tièmes (Égypte 2019, Maroc
2023).

Le Cameroun arrive avec
son expérience : 17 participa-
tions aux phases finales et un
historique riche en matchs à
élimination directe. Ce sera
leur 99e match de CAN.

Statistiques majeures
Afrique du Sud vs
Cameroun :
 9 matchs : Afrique du Sud
3 victoires, Cameroun 1, 5
nuls.
 Cameroun sans victoire
contre l'Afrique du Sud
depuis 1992.
 8 matchs sur 9 où les
Bafana ont marqué.

Afrique du Sud : 
solidité et constance
Deux victoires en groupes,
une première depuis 2000.
 Jamais encaissé en hui-
tièmes de finale.

 1 482 passes tentées : 4e
total du tournoi.
 Foster (2 buts, 2 passes) et
Appollis (2 buts) au cœur du
danger offensif.

Cameroun : 
expérience 
et mental 
 Seulement 2 buts encais-
sés en phase de groupes
(meilleure performance
depuis 2019).
 6 victoires sur 9 tirs au but
en CAN, record en Afrique.
 4 huitièmes précédents,
tous décidés en 90 minutes.
 Jamais de clean sheet en
huitièmes.

Forces en présence
Afrique du Sud : une
machine collective
 Sous Hugo Broos, les
Bafana Bafana ont trouvé
une identité claire : bloc com-
pact, transitions rapides,
 Joueurs en grande forme :
Foster, Appollis, Moremi ou
Modiba.
 Leur maîtrise et leur capa-

cité à performer dans les
grands rendez-vous en font
un sérieux candidat pour les
quarts.

Cameroun : une
équipe imprévisible
mais redoutable 
 Les Lions Indomptables
possèdent un vécu excep-
tionnel dans les matchs cou-
perets.
 Leur phase de groupes a
montré : du caractère
(remontada contre le
Mozambique), une défense
plus solide, un groupe habi-
tué aux grandes scènes.
 L'interrogation réside
dans leur irrégularité offensi-
ve et leur fragilité en hui-
tièmes.

Ce duel oppose deux phi-
losophies : la rigueur sud-
africaine contre l'expérience
camerounaise. Sur le papier,
l'Afrique du Sud semble avoir
plus de certitudes, mais le
Cameroun reste une équipe
capable de renverser n'im-
porte quel scénario.

Une nouvelle compéti-
tion débute aujourd'hui. Et
ça, le Maroc l'a bien com-
pris. Qualifiés pour les 8es
de finale de la CAN, les
Marocains affronteront ce
soir la Tanzanie dans un
match à élimination direc-
te. Une formalité pour cer-
tains, qui n'en est pas une
sur le continent africain,
encore plus pour le Maroc
qui n'a remporté qu'un
seul petit match à élimination directe
depuis 2004 (contre le Malawi en 2021).
Alors l'heure n'est pas à l'enflammade
face à la Tanzanie, qui est, sur le papier,
largement inférieure.

En conférence de presse hier, Walid
Regragui a tenu à faire passer un messa-
ge à ses joueurs. Le sélectionneur maro-
cain veut éviter les excès de confiance et
a eu des mots forts au moment d'évo-
quer cette rencontre. " On arrive en 8es
de finale, c'est une nouvelle compétition.
On n'a pas le choix, si on veut continuer,
on doit gagner ce match. On connaît bien
la Tanzanie et on va jouer avec toute l'hu-
milité et le respect qu'on doit à cette
équipe. Ce sera dur, comme toujours ", a-
t-il d'abord lancé avant d'enchaîner sur
la notion d'humilité face à une équipe
plus faible footballistiquement sur le
papier.

Un seul mot d'ordre : 
l'humilité !

" Comment éviter le piège de la
Tanzanie ? Depuis le début de la compéti-
tion, je dis pour nous et les joueurs : c'est
la CAN de l'humilité. Tout le monde nous
donne favoris, tout le monde dit que si on
ne gagne pas la CAN, c'est un échec. Si on
ne la gagne pas facilement, c'est un
échec. Moi, mon travail, avec le staff et le
vestiaire, c'est de garder les pieds sur
terre et de se rappeler pourquoi le Maroc
n'a pas gagné la CAN depuis 50 ans. On
ne l'a pas fait, car à un moment donné,
on a manqué d'humilité à des moments
de la compétition. Ça ne va se jouer sur

ça. Donc, on va respecter
cette équipe de Tanzanie
qui s'est qualifiée et qui
grandit dans son football.
Ils ont deux gros clubs, des
joueurs locaux très bons et
rien que pour ça, ça ne
sera pas facile. Il n'y a pas
d'équipes faciles, on va
jouer avec nos forces pour
ne pas leur laisser l'option
de créer la surprise. Mais
c'est un match de coupe, il

y a des surprises, mais c'est à nous de ne
pas leur laisser cette chance. " Un senti-
ment partagé par Romain Saïss, égale-
ment présent.

" Dans le passé, on a eu certains
déboires parce qu'on a peut-être man-
qué d'humilité. On se faisait éliminer par
des équipes qui étaient censées être
inférieures à nous. On ne faisait pas for-
cément ce qu'il fallait pour passer, on se
faisait surprendre et on a eu désillusion
sur désillusion. Et à l'inverse, on a eu des
fois où cela n'a pas été le cas et on a réus-
si à faire de grandes choses aussi. Ce qui
est important, on le répète, c'est l'état
d'esprit. Je pense qu'aujourd'hui, je ne
vais pas dire qu'on s'en fout, mais c'est le
cas : peu importe l'adversaire, le plus
important, c'est nous et les ingrédients
qu'on va mettre pour aller au bout. Il faut
avoir le même état d'esprit devant
chaque adversaire. Le mental et la disci-
pline feront la différence. La qualité foot-
ballistique, on l'a. Si on est prêts menta-
lement à se sacrifier, on sait jouer au
foot, c'est indéniable. C'est sur ça qu'on
insiste en tant que cadres, surtout auprès
des jeunes. Car pour certains, c'est leur
première CAN, en plus à domicile, ça
peut être du stress et de l'insouciance de
ne pas savoir ce que représente la CAN,
encore plus au Maroc ". Le message est
passé. Le Maroc ne veut pas prendre de
haut la Tanzanie et revivre les erreurs du
passé. Il faudra livrer une prestation
sérieuse et ne pas trembler dans cette
rencontre pour assurer une place en
quart de finale.

La Coupe d'Afrique des Nations n'au-
ra pas été un long fleuve tranquille pour
Pierre-Emerick Aubameyang. On peut
plutôt parler d'une rivière agitée, semée
de rapides et de chutes d'eau. Le Gabon a
été éliminé dès le premier tour après
trois défaites en autant de matchs. Arrivé
blessé à la cuisse, l'attaquant ne devait
initialement pas participer au premier
match, mais il a fini par entrer au bout
d'une demi-heure, au grand dam de
l'OM. Il avait pourtant été convenu
de se montrer prudent, le joueur
n'ayant pas eu le temps d'effec-
tuer un travail complet de récu-
pération et de réathlétisation.
L'avant-centre de 36 ans a dispu-
té la seconde rencontre contre le
Mozambique (2-3), où il a même mar-
qué, avant de déclarer forfait pour la 3e
et dernière journée. Les Panthères
étaient déjà au bord de l'élimination,
mais cette histoire n'a pas du tout plu à
Thierry Mouyouma, le sélectionneur
gabonais. " Je m'insurge de l'attitude de
Marseille. Ils payent le joueur, dans les
périodes où ils l'utilisent, ils font ce qu'ils

veulent, réagissait-il furieux contre l'atti-
tude du club phocéen. La CAN est la troi-
sième compétition au monde. Ce mépris
envers la CAN doit s'arrêter ".

«Si eux ne le veulent pas, moi,
je suis bien content
de le garder»

L'histoire aurait pu s'arrêter là, sauf
que l'élimination précoce de cette CAN,
sur fond de tensions entre l'équipe natio-

nale et la fédération, a accentué la
polémique. Aubameyang mais

aussi Ecuele-Manga et le staff
technique ont été écartés de la
sélection. Ce n'est pas le problè-

me de l'OM cette fois même si
cela concerne directement son

attaquant phare. Ce dernier sera vrai-
semblablement là pour la réception de
Nantes ce dimanche (15h) à l'occasion de
la reprise de la Ligue 1. " Il était en forme,
mais ça s'est malheureusement mal
passé pour le Gabon. J'ai vu des critiques
envers lui. Si eux ne le veulent pas, moi,
je suis bien content de le garder ", tacle
De Zerbi.

Le sélectionneur des Lions
Indomptables, David Pagou,
a reconnu l'énorme défi qui
attend son équipe face à une
sélection sud-africaine "
forte et coriace ".
S'exprimant avant l'affronte-
ment prévu ce soir à Rabat,
Pagou a admis que les proba-
bilités penchent nettement
en défaveur de son groupe.
Son analyse s'appuie sur la
prestation impressionnante
de Bafana Bafana lors de la
dernière Coupe d'Afrique des
Nations en Côte d'Ivoire, où
ils ont décroché une troisiè-
me place inattendue malgré
une phase de reconstruction.
" Nous sommes satisfaits car
nous nous sommes qualifiés

", a déclaré Pagou. " Lors de la
dernière CAN, l'Afrique du
Sud a réalisé un très beau
parcours. Ils seront sous
pression car nous sommes
une équipe en construction.
Ce sera un match très com-
pliqué. " Il a ensuite détaillé
les menaces que représente

l'équipe dirigée par Hugo
Broos, soulignant leur collec-
tif soudé et la solidité de leur
championnat national. "
Nous savons que l'Afrique du
Sud est un adversaire fort et
tenace. Ils disposent d'un
championnat national com-
pétitif et de joueurs qui se
connaissent très bien, donc
la rencontre sera compli-
quée. "
Malgré l'ampleur du défi,
Pagou a expliqué la stratégie
de son équipe, axée sur ses
propres points forts. " Nous
allons jouer sur nos atouts et
essayer de leur compliquer la
tâche. L'objectif est d'être
présents avec force et de
livrer une belle prestation ".

David Pagou livre ses pronostics pour
le match contre l'Afrique du Sud !

Gabon : De Zerbi se lâche sur 
la polémique Aubameyang
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SPORT

CAN-2025 : 7 BUTS INSCRITS SUR 14 OCCASIONS FRANCHES

Petkovic mise sur 
l'efficacité offensive

EN RAISON D'UNE FORTE GRIPPE
Aït-Nouri quitte l'entraînement
L'absence du latéral gauche de l'équipe nationale,
Rayan Aït-Nouri, lors de la séance d'entraînement de
ce samedi a suscité une certaine inquiétude au sein du
camp des Verts. La rencontre cruciale face à la RD
Congo, prévue mardi pour les 8es de finale de la CAN
2025, approche à grands pas. Selon les informations
disponibles, Aït-Nouri a dû quitter le terrain et rega-
gner l'hôtel après avoir souffert d'un fort rhume, l'em-
pêchant de participer à la séance collective. Le joueur
sera suivi médicalement dans les prochaines heures
afin d'évaluer sa disponibilité pour le match. Cette
situation accentue les préoccupations du staff tech-
nique, d'autant que Jaouen Hadjam souffre également
d'une blessure à la cheville, ce qui pourrait compliquer
les options du sélectionneur sur le flanc gauche de la
défense pour ce rendez-vous décisif.

M. A.

Chergui et Hadjam, décision 
ce dimanche (aujourd'hui) 

La situation de l'infirmerie des Verts reste délicate.
Samir Chergui, victime d'une lésion musculaire, ne
sera pas disponible pour ce match. Initialement proche
de quitter le camp pour poursuivre son traitement
ailleurs, le défenseur de Paris FC reste finalement sous
la supervision directe de Vladimir Petkovic, qui souhai-
te évaluer sa progression sur place. Les examens
récents ont révélé qu'il souffre seulement d'un léger
étirement, offrant un espoir de retour dans les pro-
chains jours. Jaouen Hadjam, touché au cours du tour-
noi, progresse bien et pourrait réintégrer l'entraîne-
ment collectif sous peu après de nouveaux tests médi-
caux ce dimanche. Mohamed Amine Tougaï, lui, ne
souffre que d'une simple contusion et sa participation
future ne fait aucun doute. D'ailleurs, il s'est entraîné
hier avec le groupe. Malgré leur incapacité à s'entraî-
ner, Chergui et Hadjam sont restés au camp pour
bénéficier d'un suivi médical et physique personnalisé.
Leur présence témoigne de la volonté du staff de maxi-
miser les options défensives pour les phases finales.
Les examens de ce dimanche (aujourd'hui) seront
décisifs pour fixer leur programme de réintégration,
dans l'optique d'un retour sécurisé et efficace avant les
quarts de finale éventuels.

M. A.

PAR MALIK A.

APRÈS un jour de repos, accordé par
Vladimir Petkovic à l'issue de la phase
de groupes, les Verts se sont remis au
travail, entamant la préparation du hui-
tième de finale contre la RD Congo,
prévu ce mardi. Les joueurs ont profité
de cette pause pour se détendre, revoir
leurs proches et se ressourcer, avant de
revenir avec une motivation intacte et
une confiance renforcée après un par-
cours parfait dans leur poule. Avec trois
victoires consécutives face au Soudan
(3-0), au Burkina Faso (1-0) et à la
Guinée équatoriale (3-1), sept buts ins-
crits pour un seul encaissé, et la partici-
pation de 26 des 28 joueurs, l'équipe a
montré une profondeur d'effectif
remarquable. Cependant, Petkovic
insiste sur la nécessité d'améliorer l'ef-
ficacité offensive puisque sur les 14
occasions franches, seuls sept ont été
concrétisées, certaines frappant même
les montants. Dans une phase à élimi-
nation directe où chaque erreur peut
coûter cher, la finition et la concentra-
tion devant le but sont au cœur des
priorités. Dès la reprise, le staff tech-
nique a mis l'accent sur un travail phy-
sique adapté, coordonné avec le prépa-
rateur Ranconi, afin de garantir la fraî-
cheur et la résistance nécessaires face à
une RD Congo réputée pour sa solidité
et ses contre-attaques rapides.
Parallèlement, les analyses vidéo
menées par les assistants Davide

Morandi et Nabil Neghiz, complétées
par les observations du responsable
vidéo, Saïd Aggoun, ont permis de
décortiquer le style du prochain adver-
saire et de préparer des ajustements
tactiques précis. Petkovic compte ali-
gner une formation équilibrée, capable
de combiner attaque fluide et couvertu-
re défensive rigoureuse. Pour lui, la
force de cette équipe ne réside pas uni-
quement dans le talent individuel, mais
dans la cohésion et l'esprit collectif.
L'exemple du capitaine Riyad Mahrez,
guidant ses coéquipiers depuis la ligne
de touche après avoir quitté le terrain,
illustre cette culture de leadership et de
solidarité. À quelques jours du choc
contre les Léopards, l'objectif est de
maximiser la maîtrise du jeu, corriger
les insuffisances devant le but et exploi-
ter pleinement la qualité et l'expérience

du groupe pour franchir cette étape
cruciale et poursuivre l'aventure dans la
CAN-2025. Sur la pelouse, le décor était
clair. Pas d'euphorie excessive, mais
une atmosphère studieuse et appliquée,
reflet d'un groupe conscient que le plus
dur reste à accomplir. La séance s'est
déroulée dans un climat de sérieux
absolu, marqué par une implication col-
lective et une concentration constante.
Le sélectionneur dispose ainsi d'un
groupe pratiquement au complet,
condition idéale pour affiner ses choix
et peaufiner son plan de jeu. L'enjeu est
désormais de confirmer. Les Verts
cherchent à capitaliser sur leur bon
départ, à asseoir leur supériorité et à
une nouvelle étape. Un nouveau succès
offrirait un avantage stratégique consi-
dérable, tout en renforçant la confiance
et la cohésion au sein du groupe. M. A.

LIGUE 2
La JS El-Biar confirme,
l'USM Harrach résiste
La JS El-Biar a consolidé sa place de lea-
der de la Ligue 2, groupe Centre-Ouest, à
l'issue de la phase aller, en revenant avec
les trois points de son déplacement chez
le RC Arbaâ, samedi. La formation d'El-
Biar a ainsi préservé son avance de
quatre points sur son poursuivant direct,
l'USM Harrach, qui a également réalisé
une bonne opération en s'imposant à
l'extérieur face au WA Mostaganem sur le
score de 3-1. Les deux équipes continuent
donc de se livrer un duel à distance pour
la première place. Contrairement à
l'USMH, le CR Temouchent a marqué le
pas en s'inclinant face à son voisin du WA
Tlemcen (1-0). Ce faux pas a profité au RC
Kouba, vainqueur hors de ses bases
contre le GC Mascara, et qui s'empare
ainsi de la troisième position au classe-
ment. La saison 2025-2026 est marquée
par une concurrence accrue entre les
clubs jouant la montée, conséquence
directe du changement de formule décidé
par le bureau fédéral. Désormais, le lea-
der de chaque groupe accède directe-
ment en Ligue 1, tandis que les équipes
classées deuxième et troisième dispute-
ront des barrages. Dans le groupe Centre-
Est, l'US Biskra a terminé champion d'hi-
ver malgré sa défaite lors de la dernière
journée à l'extérieur face à l'US Chaouia.
Le CA Batna occupe la deuxième place,
suivi du JS Jijel et de la MO Béjaïa.

A. B.

CR BELOUIZDAD

Le Chabab s'empare de la 2e place
PAR ANIS B.

Le CR Belouizdad a poursuivi sa série
positive en s'imposant, hier, devant l'ES Ben
Aknoun au stade du 20-Août, dans le cadre
de la mise à jour du calendrier de la Ligue 1.
La rencontre a été plus compliquée que
prévu pour les hommes de Sead Ramovic.
La défense de l'Etoile, solide et bien organi-
sée, a tenu bon tout au long de la majeure
partie du match, obligeant le CRB à patien-
ter. Ce n'est qu'en toute fin de rencontre
que le déblocage est survenu. A la 81e

minute, l'attaquant tunisien Mohamed Ali
Ben Hammouda a trouvé la faille et ouvert
le score, avant qu'Abderraouf Benguit ne
scelle la victoire en toute fin de  match (89e).
Ce succès permet au Chabab de grimper à
la deuxième place avec 24 points en 14
matches, dépassant l'USM Alger (23 points),
mais restant à 8 longueurs du leader, le
Mouloudia d'Alger, qui compte 32 points
avec un match en retard. Une victoire qui
confirme le regain de forme du CRB et ren-
force la confiance du groupe pour la suite
de la saison. A. B.

JS Kabylie : Zinnbauer refuse de lâcher
Malgré une première moitié

de saison en demi-teinte, Josef
Zinnbauer refuse toute résigna-
tion. Actuellement 10e avec 19
points, la JS Kabylie aborde la
fin de la phase aller avec la
conviction que l'essentiel reste
à jouer. Pour le technicien alle-
mand, le bilan est certes en
deçà des attentes, mais il ne
remet pas en cause les ambi-
tions du club. La phase retour
s'annonce comme une oppor-
tunité pour redresser la trajec-
toire et relancer la course aux
places continentales. Zinnbauer

estime que la progression de
son équipe est perceptible,
notamment dans le contenu
proposé face au MC Alger, mal-
gré un résultat frustrant. Il
regrette un manque de justesse
dans le dernier geste et des
décisions arbitrales défavo-
rables, tout en reconnaissant
que ce nul concédé à domicile
complique la situation au clas-
sement. Pour autant, le discours
reste axé sur le travail et la per-
sévérance. À l'approche du
match face à Rouissat, l'entraî-
neur insiste sur l'obligation de

résultat afin de rester au
contact du podium. Il lance éga-
lement un appel aux suppor-
ters, les invitant à accompagner
l'équipe dans ce moment déli-
cat, estimant que le soutien des
tribunes demeure un levier
essentiel pour libérer les
joueurs. Conscient des insuffi-
sances de l'effectif, Zinnbauer
préfère toutefois rester concen-
tré sur la fin de la phase aller,
même si un renfort au mercato
hivernal figure clairement
parmi ses attentes pour la suite
de la saison. A. B.
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Le Cambodge a demandé samedi à la
Thaïlande de retirer l'ensemble de ses
troupes de "son territoire", une semaine
après le début d'une trêve qui a mis fin à
leurs combats meurtriers à la frontière. Un
vieux différend frontalier entre les deux
voisins d'Asie du Sud-Est a dégénéré à plu-
sieurs reprises en affrontements militaires
au cours de l'année 2025. Le dernier épiso-
de, du 7 au 27 décembre, a fait plus de 40
morts et provoqué le déplacement de près
d'un million de personnes de part et
d'autre. Le Cambodge accuse la Thaïlande
d'avoir pris le contrôle "par la force" au
cours de cette période de plusieurs zones
situées dans quatre provinces frontales
(Banteay Meanchey, Pursat, Preah Vihear et
Oddar Meanchey). Le ministère cambod-
gien des Affaires étrangères a exigé samedi
dans un communiqué que "l'ensemble du
personnel militaire thaïlandais, ainsi que le
matériel, soit retiré du territoire du
Royaume du Cambodge vers des positions
pleinement conformes à la frontière légale-
ment établie". Phnom Penh a également
demandé à la Thaïlande de "cesser immé-
diatement toutes les activités militaires

hostiles le long de la frontière (...) et à l'inté-
rieur du territoire cambodgien". Le
ministre cambodgien de l'Information,
Neth Pheaktra, avait déjà accusé la veille de
l'armée thaïlandaise d'avoir "entamé l'an-
nexion illégale de territoires cambodgiens",
notamment du village de Chouk Chey. Une
version contestée par l'armée thaïlandaise,
selon laquelle les zones sous son contrôle
avaient toujours appartenu à la Thaïlande.
"La Thaïlande n'a jamais porté atteinte à la
souveraineté d'un autre pays et agi confor-
mément aux règles internationales", a
déclaré vendredi le Premier ministre thaï-
landais, Anutin Charnvirakul. Le dirigeant
s'exprimait à l'occasion d'un déplacement
dans la province de Surin pour apporter
son soutien, pendant les célébrations de la
nouvelle année, aux soldats toujours
déployés à la frontière. Les deux pays se
sont engagés dans leur déclaration
conjointe de cessez-le-feu, le 27 décembre,
à geler leurs positions militaires et à coopé-
rer dans les opérations de déminage des
régions frontales. La Thaïlande et le
Cambodge s'opposent de longue date sur le
tracé de leur frontière de 800 kilomètres.

Le Cambodge demande à la Thaïlande de retirer
ses troupes de «son territoire»

Au moins quatorze personnes, dont
deux militaires congolais, ont été tuées
dans l'attaque de trois villages par des
rebelles ADF (Allied Democratic Forces)
dans l'est de la République démocratique
du Congo, a-t-on indiqué vendredi de
sources militaires et locales. Ce groupe
armé, a mené des attaques dans la nuit
de jeudi à vendredi dans les villages de
Katanga, Maendeleo et Kilonge, dans le
territoire de Lubero, situé dans le nord-
ouest de la province du Nord-Kivu, selon

ces sources. Situés dans un rayon de
sept kilomètres, ces villages ont été
simultanément attaqués lors de "l'incur-
sion des ADF", a indiqué Macaire
Sivikunula, chef de secteur de Bapera
(entité coutumière et administrative où
sont situés ces villages). Des tirs ont été
entendus de 20 heures à 22 heures
(locales), semant la "panique" au sein de
la population, a-t-il affirmé, avançant un
bilan de "15 morts et 13 maisons incen-
diées".

RDC : quatorze morts dans une attaque 
des rebelles ADF au Nord-Kivu

Inde : 14 rebelles
maoïstes
neutralisés lors
d'affrontements
avec la police
Au moins 14 rebelles maoïstes ont
été neutralisés par les forces sécu-
ritaires dans le centre de l'Inde, a
annoncé la police samedi dans un
communiqué. "Lors de deux inci-
dents distincts, 14 rebelles maoïstes
ont été tués", a déclaré la police de
l'Etat du Chhattisgarh, précisant
que les affrontements avaient eu
lieu dans les districts de Sukma et
Bijapur. Des munitions et des fusils
d'assaut ont été saisis, a-t-elle ajou-
té. New Delhi a lancé une vaste
offensive pour éliminer d'ici au 31
mars 2026 ce qui reste de la rébel-
lion dite "naxalite", en référence au
village de l'Etat du Bengale occiden-
tal (est) où elle s'est formée en 1967.
Les forces de sécurité indiennes ont
éliminé la semaine dernière un chef
de la rébellion maoïste, le comman-
dant Ganesh Uike, et trois autres
combattants rebelles parmi les-
quels deux femmes, dans l'Etat
indien d'Odisha (est). La rébellion
contrôlait près d'un tiers du pays
avec un nombre de 15.000 à 20.000
combattants à son apogée au milieu
des années 2000, mais elle s'est
considérablement affaiblie au cours
des dernières années. Depuis 2024,
plus d'un demi-millier d'insurgés
maoïstes ont été tués, selon le gou-
vernement.

Ghaza : la nouvelle année commence 
au milieu des déclins

ALORS que le monde fête l'en-
trée dans la nouvelle année 2026,
pour les habitants de la bande de
Ghaza, cette année s'ouvre avec
un paysage de camps de déplacés
et de quartiers détruits, sur fond
de profonde incertitude après des
mois d'agression sioniste génoci-
daire. Des centaines de milliers de
Palestiniens sont toujours déraci-
nés, vivant dans des tentes de for-
tune plantées à même le sol ou
entassés dans des bâtiments
endommagés, sans accès fiable à
l'eau, à l'électricité, aux soins de
santé ou à l'assainissement. Les
pluies hivernales ont durci les
conditions, inondant les abris et
transformant les allées des camps
en couloirs d'épaisse boue.
Pourtant, au milieu des destruc-
tions, des familles déplacées affir-
ment que l'arrivée d'une nouvelle
année a ravivé de fragiles espoirs
de stabilité, de sécurité et de pos-
sibilité de reconstruire des vies
interrompues par le conflit.
Debout devant sa tente, Um Rabee
Al-Malash a appelé à un engage-
ment international accumulé. "Le
peuple palestinien doit être sou-
tenu : il a enduré d'immenses
souffrances", a-t-elle déclaré à
ONU Info. "Aidez-nous à recons-
truire la bande de Ghaza, à instau-
rer la paix et à nous permettre

d'avoir un Etat où nous pourrons
vivre dans la paix et la sécurité", a-
t-elle ajouté. L'impact sur les
enfants constitue l'une des cica-
trices les plus profondes de la
guerre pour les parents. Les
écoles à travers Ghaza ont été
endommagées ou détruites, tan-
dis que des milliers d'enfants ont
manqué des mois d'apprentissa-
ge. Wafaa Al-Khawaja a exprimé
ses craintes pour la prochaine
génération. "J'aimerais que nous
puissions vivre de la même
manière que le reste du monde",
a-t-elle déclaré. "Nos enfants
aujourd'hui n'ont ni éducation ni
quoi que ce soit d'autre", a-t-elle
expliqué, décrivant des journées
entièrement consacrées à la
recherche de nourriture, d'eau et
de chaleur. Dans le nord de Ghaza,
les déplacements ont coupé les
familles de leurs foyers et de leurs
moyens de subsistance construits
sur des décennies. Le seul souhait
de Kamal Abu Hsheish, originaire
du camp de Jabalia, est de retrou-
ver la vie qu'il connaissait avant
l'agression sioniste. Pour l'heure,
la réalité quotidienne dans les
camps impose des conditions
humanitaires sévères à des mil-
liers de familles, alors que les
agences humanitaires avertissent
que les efforts de secours se heur-

tent à des défis croissants : infra-
structures endommagées, accès
restreint et ampleur des besoins.

La reconstruction nécessitera un
engagement international soute-
nu, dites-elles.

SOMALIE : L'ARMÉE REPOUSSE UNE
ATTAQUE CONTRE UNE VILLE DANS
LE CENTRE DU PAYS

L'armée somalienne a
repoussé samedi une attaque
du groupe terroriste Shebab
contre la ville de Wargadi,
dans le centre du pays, ont
rapporté des médias locaux.
Selon les mêmes sources, l'at-
taque, dont la principale cible
était une base militaire, a
commencé tôt dans la mati-
née. D'après des témoins, une
explosion à rétention dans la
zone, suivie d'un échange de

tirs. "L'attaque a été repous-
sée avec succès, les terroristes
n'ont pas atteint leur objec-
tif", ont déclaré les représen-
tants de la brigade d'élite des
forces spéciales Danab, sta-
tionnées sur la base. Aucune
information sur les victimes
n'a été reçue pour l'instant.
Des opérations sont en cours
dans la région de la ville pour
prévenir de nouvelles
attaques terroristes.
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BUSINESS

Tesla perd la couronne des véhicules 
électriques au profit du Chinois BYD

TESLA TSLA.O a cédé sa couronne de
premier constructeur mondial de véhicules
électriques au Chinois BYD, après une
deuxième année de baisse de ses ventes
annuelles, sous l'effet d'une concurrence
accrue, de l'expiration des crédits d'impôt
américains et d'un retour de bâton pour
l'image de marque. Avec des ventes mon-
diales de véhicules électriques en hausse de
28 % l'année dernière, BYD a dépassé Tesla
pour la première fois sur une base annuelle,
aidé par une croissance rapide en Europe, où
le constructeur automobile chinois a élargi
son avance sur son rival américain. 

Tesla, dont les ventes ont chuté d'environ
8,6 % en 2025, est confronté à une concur-
rence intense, en particulier en Europe, ce
qui soulève des questions quant à sa capaci-
té à relancer l'activité automobile de base,
alors que le directeur général Elon Musk
oriente l'entreprise vers les robotsaxis et les
robots humanoïdes. Les actions de l'entre-
prise ont chuté d'environ 2 % dans les
échanges de l'après-midi. "Les investisseurs
sont tellement concentrés sur l'avenir de
Tesla qu'ils ignorent les chiffres des livrai-

sons. Il s'agit d'Optimus, de Robotaxi et de
l'IA physique", a déclaré Dennis Dick, trader
chez Triple D Trading, qui détient des actions
Tesla. Les chiffres du quatrième trimestre de
Tesla interviennent après que les livraisons
du troisième trimestre ont été soutenues par
une ruée pour bloquer 7 500 dollars de cré-
dits d'impôt fédéraux après que l'adminis-
tration du président Donald Trump a décidé

de mettre fin à l'incitation en septembre. Aux
États-Unis, les VE ont représenté 6,2 % des
ventes de véhicules au détail au cours du tri-
mestre, en baisse de 3,6 points de pourcen-
tage par rapport à l'année précédente, tandis
que le prix moyen des transactions a aug-
menté de près de 6 000 dollars pour
atteindre 53 300 dollars, selon les données
de J.D. Power.

PBF Energy : remise en état de la raffinerie
de Martinez se prolonge jusqu'en février

PBF Energy PBF.N a déclaré que les activités de reconstruction de sa raffinerie
californienne de Martinez, à la suite d'un incendie survenu l'année dernière,
devraient maintenant se poursuivre jusqu'en février. Un
incendie s'est déclaré à la raffinerie de 157 000 barils par
jour le 1er février 2025, ce qui a eu un impact sur ses activi-
tés. La société, qui avait précédemment prévu un redémar-
rage à la fin de l'année 2025, s'attend à atteindre les taux
d'exploitation prévus d'ici le début du mois de mars 2026.

USA : les stocks de pétrole brut se contractent 
de 1,9 million de barils

Les données publiées par l'Agence américaine d'information sur l'énergie (EIA) indiquent
que les stocks de pétrole brut aux États-Unis s'élevaient à 422,9 millions de barils la semaine du
22 décembre, signalant une baisse de 1,9 million de barils par rapport à la semaine précédente.
Dans le détail, l'agence rapporte que les stocks de produits distillés -incluant le fioul domes-
tique- ont progressé de 5 millions de barils tandis que les stocks d'essence ont augmenté de 5,8
millions de barils, toujours par rapport à la semaine précédente. Enfin, l'EIA précise que les raf-
fineries ont fonctionné à 94,7% de leur capacité opérationnelle au cours de cette même semai-
ne, avec une production moyenne de 9,5 millions de barils/jour.

Technip Energies finalise l'acquisition de l'activité Advanced Materials &
Catalysts d'Ecovyst 

Technip Energies annonce avoir finalisé l'acquisition
de l'activité Advanced Materials & Catalysts (AM&C)
auprès d'Ecovyst Inc. (NYSE : ECVT), un leader mondial
des catalyseurs de spécialité et des matériaux avancés.
Cette opération stratégique renforce le portefeuille de
Technip Energies en élargissant ses capacités dans le
domaine des catalyseurs avancés. Elle s'inscrit dans la
stratégie de croissance disciplinée du segment
Technologie, Produits et Services (TPS), en augmentant
les revenus récurrents sur les marchés établis tout en

accélérant le développement sur des secteurs clés de la
transition énergétique : carburants durables, chimie cir-
culaire et captage du carbone, leviers essentiels de créa-
tion de valeur à long terme. À la suite de cette transac-
tion, l'activité AM&C continuera d'opérer sous la direc-
tion de son équipe dirigeante actuelle, avec le soutien
d'équipes dédiées en R&D, production et fonctions com-
merciales, réparties sur ses trois sites aux États-Unis et
en Europe. 330 collaborateurs rejoignent Technip
Energies. Le portefeuille comprend Advanced Silicas,

fournisseur majeur de matériaux et catalyseurs à base de
silice, ainsi que Zeolyst International, coentreprise avec
Shell Catalysts & Technologies, spécialisée dans les maté-
riaux et catalyseurs à base de zéolites pour l'hydrocra-
quage, les carburants durables et le recyclage avancé.
Forte de plus de 40 ans d'expertise, l'activité AM&C
devrait contribuer immédiatement aux résultats et au
flux de trésorerie de Technip Energies, renforçant ainsi le
profil financier du Groupe et ouvrant de nouvelles pers-
pectives de création de valeur.

VALNEVA MET 
UN TERME À UN
ACCORD DE LICENCE 
DANS LE 
CHIKUNGUNYA

Valneva et le Serum Institute of
India (SII), société du groupe Cyrus
Poonawalla, indiquent avoir décidé de
mettre fin à leur accord de licence pour
le vaccin à injection unique contre le
chikungunya de Valneva, lui permettant
d'en récupérer l'intégralité des droits.
L'intention stratégique de Valneva est
d'assumer le contrôle direct de sa chaî-
ne d'approvisionnement et de la com-
mercialisation dans les pays endé-
miques où le risque de la maladie est
élevé, et ainsi accélérer l'accès au vaccin
dans les régions les plus touchées. Cette
volonté de la société de vaccins s'inscrit
dans le cadre de l'accord de finance-
ment signé avec la Coalition pour les
innovations en matière de préparation
aux épidémies (CEPI) en juillet 2024,
avec le cofinancement de l'UE.

SAFRAN SIGNE 
UN ACCORD 
D'EXCLUSIVITÉ 
AVEC SKYTED POUR
LA COMMUNICATION
EN VOL

Safran signe un accord d'exclusivité
avec Skyted pour la communication en
vol Safran Passenger Innovations (SPI)
indique avoir conclu un accord d'exclu-
sivité avec la jeune entreprise technolo-
gique Skyted afin d'intégrer ses solu-
tions de communication silencieuse aux
systèmes de Divertissement et de
Connectivité en Vol (IFEC), baptisés
RAVE. Concrètement, cette innovation
permet de capter la voix à la source pour
garantir la confidentialité des échanges
tout en préservant le calme de la cabine.
Selon Stéphane Hersen, Président-
Directeur Général de Skyted, cette tech-
nologie rend possible un scénario où
"300 passagers pourraient passer un
appel dans un avion en même temps"
sans se déranger mutuellement. Au
cours actuel, le titre présente un PER
2025 de 28,6 fois avec un rendement
inférieur à 1,5%.

SAIPEM REMPORTE UN NOUVEAU
CONTRAT EN MER NOIRE TURQUE

Saipem annonce s'être vu attribuer un nouveau contrat offshore
par la Turkish Petroleum OTC, dans le cadre de la prolongation de la 3e
phase du projet de développement du champ gazier de Sakarya dans la
partie turque de la Mer Noire. Le contrat, d'une valeur d'environ 425
millions de dollars et d'une durée d'environ deux ans et demi, sera géré
en continuité avec le contrat signé en septembre 2025 pour la 3e phase
du développement du champ Sakarya. Le champ de travail de Saipem
couvre l'ingénierie, l'approvisionnement, la construction et l'installa-
tion (EPCI) de 3 pipelines supplémentaires, pour un total d'environ 153
km, avec des structures sous-marines associées. Ces équipements
permettront de relier la nouvelle réserve de gaz naturel récemment
découverte dans le champ de Goktepe aux installations de phase 3 de
Sakarya. La campagne offshore sera menée par le navire Castorone de
Saipem au 2e semestre 2027.
"L'attribution de ce nouveau
contrat confirme la position de
Saipem en tant que partenaire
stratégique pour les grands pro-
jets du pays, tout en contribuant
au développement durable du
marché énergétique turc", affirme
le groupe parapétrolier italien.

ANGOLA : CHEVRON ANNONCE
L'ENTRÉE EN PRODUCTION DE LA
PLATEFORME DE SOUTH N'DOLA 

Chevron, en Angola, a produit son premier baril de pétrole
en décembre de l'année dernière. Cette étape importante
intervient un peu plus de deux ans après le début de sa
construction. La plateforme South N'dola se situe dans le Bloc
0, un important gisement offshore angolais qui contribue à
hauteur de 12 % à la production énergétique quotidienne du
pays. " Grâce à l'abondance du Bloc 0, la production réussie du
premier baril de pétrole à South N'dola illustre une fois de plus
les efforts déployés par Chevron pour optimiser la production
de ses actifs offshore existants en Angola ", a déclaré Brent
Gros, président de Chevron Offshore Business. L'exploitation
des capacités excédentaires des infrastructures existantes a
permis un développement efficace et rentable du champ de
South N'dola. La nouvelle plateforme utilise un raccordement
direct entre le champ et l'unité de production. Ce raccorde-
ment la relie à l'installation voisine de Mafumeira, où le pétrole
et le gaz produits par la plateforme sont traités puis acheminés
vers le terminal d'exportation. Cette approche permet de se
passer d'équipements de traitement du pétrole et du gaz dis-
tincts à South N'dola.
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SAÏDA : PLUSIEURS
QUARTIERS
ENREGISTRENT DES
PERTURBATIONS DANS
L'AEP

Plusieurs
quartiers de
la ville de
Saïda
connaissent
samedi des
perturba-
tions dans
l'alimenta-
tion en eau potable (AEP), en raison d'une
fuite sur le réseau, a indiqué l'unité de
wilaya de l'Algérienne des Eaux (ADE) dans
un communiqué. Selon la même source, ces
perturbations sont dues à une importante
fuite sur une conduite d'eau potable située
au niveau de la route nationale RN 6, dans la
ville de Saïda. Cette situation entraîne une
perturbation dans l'approvisionnement en
eau dans plusieurs quartiers, notamment
Tahiri Abdelkader, Makhlouf Bendida, le
quartier du chahid Larbi Ben M'hidi, ainsi
que les zones d'Ouled Baghadid et d'Ouled
Bouziane. Le communiqué précise que la
distribution de l'eau potable reprendra pro-
gressivement dès l'achèvement des travaux
de réparation en cours.

Mascara : la
philosophie de la
civilisation chez
Malek Bennabi,
thème d'une
conférence

Une conférence intitulée "La philo-
sophie de la civilisation et les transfor-
mations de l'histoire chez Malek
Bennabi" a été animée, samedi à
Mascara, par le professeur de philoso-
phie à l'Université Sétif 2 et chercheur
spécialisé dans la pensée de Malek
Bennabi, Hicham Cherad. A cette occa-
sion, l'intervenant a expliqué que la
pensée de Malek Bennabi est essentiel-
lement centrée sur la question de la
civilisation, qu'il définit comme le lien
unissant la logique de l'idée à celle de
l'action. Il a souligné que Bennabi
accorde à la culture un rôle fondamen-
tal dans l'activation du dialogue civili-
sationnel humain, soulignant la culture
et l'acculturation comme des piliers
essentiels de tout projet civilisationnel.
M. Cherad a également rapporté que
Malek Bennabi figure parmi les
grandes personnalités de la pensée en
Algérie, ainsi que dans le monde arabe
et islamique. A travers ses nombreux
ouvrages, il a contribué à proposer des
réponses aux problématiques de la
civilisation et à l'élaboration du
concept de la culture arabo-islamique.
Le conférencier a précisé que Bennabi
s'appuie, dans sa réflexion, sur le Saint
Coran pour étayer ses idées relatives à
la civilisation et à sa signification, en se
référant à des versets coraniques ainsi
qu'aux hadiths du Prophète
Mohammed (QSSL) traitant de la réfor-
me. Cette approche espace confère à sa
pensée une dimension globale et idéa-
liste, ses écrits ne se limitent ni à une
époque ni à un géographique détermi-
né. Il est à noter que cette conférence a
été organisée à l'initiative du Club
intellectuel et culturel El Bayane, rele-
vant de la Maison de la culture " Abi Ras
En-Naciri " de Mascara. Elle a réuni des
enseignants universitaires et des cher-
cheurs issus de différentes régions de
la wilaya.

UNE JOURNÉE de formation au profit des
secrétaires généraux des directions de l'édu-
cation des wilayas a été organisée samedi à
Blida sous la tutelle du ministre de
l'Education nationale, Mohamed Seghir
Sadaoui. Dans son allocution, M. Sadaoui a
souligné que cette journée de formation
s'inscrit dans le cadre de la politique adopté
par le ministère, visant à renforcer les com-
pétences des secrétaires généraux et à
consolider leur rôle dans la gestion adminis-
trative, financière et numérique, du fait qu'ils
constituent "un maillon central dans la coor-
dination du travail administratif, la continui-
té et la qualité du service public, et la réalisa-
tion des objectifs stratégiques ". Il a ajouté
que cette rencontre se tient dans le cadre
d'une série d'opérations que le ministère
mène, dont le concours de recrutement qui
"nécessite beaucoup d'engagement, de
sérieux et d'efficacité" et "exige une grande
mobilisation et une gestion rigoureuse des
secrétaires généraux", a-t-il dit. 

La journée s'inscrit également dans le
cadre de l'orientation du secteur vers le ren-
forcement de la formation de ses cadres afin
de leur permettre de mieux saisir et exécuter
les programmes du ministère, a précisé M.
Sadaoui. Il s'agit également de "préparer les
directions de l'éducation au niveau national à
assumer la responsabilité de l'édification des
établissements éducatifs et des unités sani-
taires et sportives", a-t-il ajouté, mettant en
avant les réalisations du secteur pour amé-
liorer la qualité de l'enseignement à travers la
création de trois établissements spécialisés
en mathématiques qui seront suivis, à l'ave-
nir, par l'ouverture d'autres établissements
consacrés à d'autres matières. M. Sadaoui a
souligné, à l'occasion, la volonté du ministère
d'approfondir la formation des secrétaires

généraux en leur fournissant les compé-
tences professionnelles nécessaires pour
leur permettre une meilleure maîtrise de la
gestion administrative, financière et pédago-
gique, et pour renforcer la relation de travail
entre le secrétaire général et le directeur de
l'éducation, ainsi qu'entre celui-ci et les diffé-
rents services. 

Rappelant les différentes missions
confiées aux secrétaires généraux des direc-
tions de wilaya de l'éducation nationale, le
ministre a exhorté ces derniers à se tenir
informés de la situation de tous les fonction-
naires du secteur et à traiter leurs dossiers de
manière "légale et efficace". Il a, dans ce
contexte, souligné que " l'approfondissement

de la formation aide à gérer les différents
dossiers des fonctionnaires, y compris ceux
inhérents à la situation de détachement sur
laquelle travaille actuellement le ministère ".
A noter, la journée de formation qui est orga-
nisée au Centre national de formation des
fonctionnaires du secteur de l'Éducation
nationale (INFFSEN), devrait aboutir à des
résultats pratiques reflétant le niveau d'in-
teraction et de participation, et traduisant les
objectifs fixés en résultats tangibles suscep-
tibles de soutenir la performance des secré-
taires généraux, d'améliorer les pratiques
administratives et de renforcer la coordina-
tion et l'efficacité au sein des structures orga-
nisationnelles, selon les organisateurs. 

Constantine : relogement de 23 familles à Ali Mendjeli
Vingt-trois (23) familles occupant des habitations précaires, à la
zone de Djebel Ouahch, dans la ville de Constantine, ont été relo-
gées, samedi, dans de nouveaux appartements à la circonscrip-
tion administrative Ali Mendjeli, a-t-on avisé auprès des services
de la wilaya. L'opération qui s'inscrit dans le cadre du program-

me national d'éradication de l'habitat précaire, s'est déroulée
dans de bonnes conditions, sous la supervision des autorités
locales et des services concernés, a précisé la cellule de commu-
nication de la wilaya, en ajoutant que les anciennes habitations
ont été démolies. 

Blida : les directions de l'éducation
appelées à assumer leurs responsabilités
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Aux heures de pointe, à
Jakarta, des milliers de
moteurs vrombissent sous
un nuage gris. Mais ces
embouteillages, qui
s'étendent sur des kilo-
mètres, ne sont pas les
seules causes de la pollu-
tion de l'air, souligne
Bondan Andriyanu, res-
ponsable de la campagne
Climat et Énergie chez
Greenpeace en Indonésie
qui rappelle que " 30% de
la pollution de l'air à
Jakarta vient des centrales
électriques à charbon ".
Les conséquences de cette
pollution sur la santé sont
nombreuses, notamment
chez les plus jeunes. "
Durant la saison sèche de
mai à octobre, beaucoup

d'enfants manquent l'éco-
le. La raison ? Des toux, des
grippes et des maux de
gorge causés par la pollu-
tion de l'air ", explique
Bondan Andriyanu.

Des normes encore
très éloignées des
recommandations
de l'OMS
Les conséquences sur-
viennent même avant la
naissance. Une forte expo-
sition des femmes
enceintes augmente le
risque d'un poids insuffi-
sant chez les nouveau-
nés. Cette pollution affecte
ensuite les enfants durant
leur développement et
provoque des retards de

croissance, proportion-
nels à la concentration de
particules fines. Alors
Bondan Andriyanu appel-
le le gouvernement à révi-
ser les normes.
" La norme indonésienne
de qualité de l'air ambiant
est de 55 microgrammes
par mètre cube de parti-
cules fines. 
Avant qu'elle soit révisée,
c'était 65. C'est encore loin
des lignes directrices de
qualité de l'air de
l'Organisation mondiale
de la Santé ". Le militant
réclame également la
mise en place, par le gou-
vernement, d'un système
de surveillance de la quali-
té de l'air totalement
transparent.

Séisme au Mexique, deux décès et des
maisons détruites près de l'épicentre

LE SOL A TREMBLÉ à 07H58
(13H58 GMT), poussant les habi-
tants de la capitale à évacuer leurs
appartements, encore pour beau-
coup en pyjama. La secousse a
contraint Mme Sheinbaum à sus-
pendre subitement sa conférence
de presse quotidienne lorsqu'a
retenti l'alerte prévenant de son
imminence. L'épicentre est situé
près de San Marcos, dans l'Etat de
Guerrero (sud), à environ 400 km
de la capitale, a précisé l'Institut
américain de géophysique (USGS),
indiquant que le séisme s'est pro-
duit à 35 kilomètres de profon-
deur. A son retour au Palais natio-
nal, quelques minutes après la vio-
lente secousse, Mme Sheinbaum a
indiqué qu'il n'y avait pas de signa-
lements de "dégâts graves", ni à
Mexico ni dans l'Etat de Guerrero.
Les autorités municipales de
Mexico ont cependant fait part du

décès accidentel d'un homme de
60 ans qui a fait une chute alors
qu'il évacuait son domicile au 2e
étage. Selon la maire de Mexico,
Clara Brugada sur X, 12 personnes
ont par ailleurs été blessées.  La
ville de San Marcos, à proximité de
la célèbre station balnéaire
d'Acapulco et ses quelque 650.000
habitants, a été plus durement
touchée. Une femme d'une cin-
quantaine d'années "a perdu la vie
quand sa maison s'est effondrée
sur elle", a déclaré la gouverneure
de l'Etat de Guerrero, Evelyn
Salgado. Selon le maire de San
Marcos (13.000 habitants), Misael
Lorenzo Castillo, une cinquantaine
de maisons ont été complètement
détruites et "toutes les maisons
sont fissurées". Des habitants de
San Marcos ont montré à un jour-
naliste les fissures qui lézardent
les murs de leurs maisons et des

pans de murs effondrés. "San
Marcos a été très touché, dévasté",
se lamente devant sa demeure fis-
surée un habitant, Rogelio
Moreno. Ricardo, un touriste
mexicain qui a quitté son hôtel
d'Acapulco torse nu, a regretté de
"commencer l'année avec une
telle frayeur", disant avoir ressenti
ensuite de nombreuses répliques.
Selon le Service sismologique
national, 546 répliques de faible
intensité ont été enregistrées.

«Sensation horrible»
Le Mexique s'est doté de sys-

tèmes d'alerte qui préviennent de
l'imminence des secousses. Il
donne à la population, via les télé-

phones portables, environ une
minute pour se mettre à l'abri. La
mairie de Mexico a également ins-
tallé des haut-parleurs sur les
poteaux d'éclairage public qui
peuvent lancer des "alertes sis-
miques". "Je dormais quand l'alar-
me de la rue s'est mise à retentir.
Ça m'a vraiment effrayée quand ça
disait " séisme violent ". Je me suis
levée paniquée", a témoigné
auprès de l'AFP Karen Gómez, 47
ans, employée de bureau qui vit au
13e étage d'un immeuble du quar-
tier Alvaro Obregon de Mexico. "Je
sais comment se passent les trem-
blements de terre ici. Cette sensa-
tion de peur est horrible quand on
sent le bâtiment bouger", a dit

Norma Ortega, 57 ans, directrice
d'une crèche vivant au 10e étage
d'un immeuble du même quartier.

Le Mexique est situé à la jonc-
tion de cinq plaques tectoniques,
ce qui en fait l'un des pays les plus
vulnérables aux tremblements de
terre, en particulier sur cette côte
du Pacifique, où est enregistrée la
plus forte activité sismique au
monde.

En 1985, un séisme de magni-
tude 8,1 avait ravagé une grande
partie du centre et du sud du pays.
Il avait fait plus de 12.000 morts et
causé de graves dégâts à Mexico.

Une partie de la capitale, prin-
cipalement son centre, est
construite sur un sous-sol maré-
cageux, autrefois un lac, ce qui la
rend particulièrement sensible
aux tremblements de terre. Le 19
septembre 2017, un séisme de
magnitude 7,1 tuait 369 personnes,
la plupart dans la capitale. Le
même jour cinq ans plus tard, le
centre du Mexique était frappé par
un autre séisme, quelques heures
seulement après la participation
de millions de personnes à un
exercice de sécurité simulant un
tremblement de terre.

Indonésie : Jakarta, un «monstre
urbain» qui étouffe sous une
pollution de l'air croissante

Au moins deux personnes sont mortes
vendredi au Mexique dans un séisme de
magnitude 6,5 qui a frappé le sud-ouest du
pays au petit matin et détruit de
nombreuses maisons près de l'épicentre sur
la côte Pacifique.
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PREMIER CONCERNÉ, Windows 11 dans
sa version 24H2. Déployée à l'automne 2024,
elle cessera de recevoir des mises à jour de
sécurité le 4 octobre 2026. Deux ans de sup-
port, pas un jour de plus. Une durée désor-
mais standard pour les éditions grand
public. Windows 11 SE, destiné au monde
éducatif, est logé à la même enseigne.

Microsoft ne laisse toutefois pas ses uti-
lisateurs sans issue. La migration vers
Windows 11 25H2, disponible depuis fin sep-
tembre 2025, est vivement recommandée.
Techniquement, le saut est limité. Les deux
versions reposent sur la même base, et l'édi-
teur parle d'un simple package d'activation.
Autrement dit, pas de révolution sous le
capot. Mais l'obligation de suivre le rythme
reste bien réelle.

Du côté des logiciels bureautiques, la
note est plus salée. Office 2021 arrivera en
fin de support le 13 octobre 2026, exacte-

ment cinq ans après sa sortie. Aucune pas-
serelle gratuite vers Office 2024 n'est pré-
vue. Les deux suites sont commercialisées
séparément. Pour continuer à bénéficier
des correctifs de sécurité, il faudra acheter
une nouvelle licence ou basculer vers
Microsoft 365. Office 2024 marque une rup-
ture plus visible. L'intelligence artificielle
s'invite dans Word, Excel et PowerPoint.
L'intégration avec OneDrive est renforcée,
tout comme les fonctions collaboratives.
Microsoft pousse clairement son écosystè-
me cloud, même si une licence perpétuelle
reste proposée, avec un support garanti jus-
qu'en octobre 2029. Cette accélération de
l'obsolescence n'a rien d'un hasard.
Microsoft cherche d'abord à réduire la frag-
mentation de son parc logiciel. Moins de
versions actives, c'est moins de failles à sur-
veiller. L'entreprise veut aussi imposer plus
vite ses nouveautés, en particulier l'IA,

devenue centrale dans sa stratégie. Enfin, le
modèle économique évolue. Les abonne-
ments récurrents rapportent plus que les
ventes ponctuelles.

Les professionnels bénéficient d'un trai-
tement à part. Les éditions Entreprise et
Éducation de Windows 11 23H2 conservent
un sursis jusqu'en novembre 2026. Une dif-
férence assumée. Les grandes organisa-
tions paient pour de la stabilité et du support
étendu. La liste des abandons ne s'arrête pas

là. .NET 8 et 9, PowerShell 7.4 ou encore
Windows Server 2012 R2 sortent eux aussi
du périmètre de sécurité, ce dernier voyant
s'achever sa troisième année de mises à jour
étendues. Microsoft sait pousser ses utilisa-
teurs vers la sortie sans provoquer de ruptu-
re brutale. Reste une question. Jusqu'où les
particuliers accepteront-ils de payer pour
suivre un rythme imposé, surtout quand les
nouvelles fonctions ne répondent pas tou-
jours à un besoin réel.

Microsoft fait le grand ménage en 2026 :
Plusieurs versions de Windows et d'Office
arrivent en fin de support
Votre Windows actuel ne passera peut-être pas l'année.
Microsoft a arrêté son calendrier pour 2026 et le couperet
tombe sur une longue liste de produits. Sans surprise, le
groupe américain applique sa règle historique. Mettre à
jour ou sortir du jeu.

Vos yeux piquent, votre pouce glis-
se machinalement sur l'écran et
vous ne savez même plus pourquoi
vous avez ouvert cette application.
Chez OpenAI, le diagnostic est posé.
Le temps passé à fixer des pixels
atteint un plafond. La réponse de
Sam Altman est radicale. Faire dis-
paraître l'écran et laisser la voix
prendre le contrôle. Selon les infor-
mations de TechCrunch, OpenAI
accélère en ce début d'année 2026
sur une stratégie claire. ChatGPT ne
doit plus être seulement un chat
que l'on lit, mais une présence que
l'on écoute. Une interaction conti-
nue, naturelle, presque banale.
L'ennemi n'est plus un concurrent
direct, mais l'interface tactile elle-
même. L'audio n'est plus traité
comme une fonction d'accessibilité
ou un gadget. Il devient le cœur de
l'expérience. OpenAI ne se contente
plus de lire des réponses à voix
haute. L'entreprise a renforcé toute
son infrastructure pour permettre
des conversations fluides, sans
latence perceptible, capables d'en-
chaîner questions, silences et inter-
ruptions comme dans un vrai
échange humain. La tech-
nologie est prête. Reste
à convaincre les
usages. Ce virage ne
sort pas de nulle
part. Les travaux
autour de la
génération
musicale et
des voix syn-
thétiques
expressives
ont servi de
terrain
d'entraîne-

ment. Derrière, une idée simple. Si
parler à une IA devient plus rapide
et plus confortable que taper,
l'écran devient superflu. ChatGPT
n'est alors plus une app. C'est un
compagnon sonore. Mais ce choix
est aussi éminemment stratégique.
En misant sur le tout audio, OpenAI
contourne frontalement le duopole
Apple Google. Moins d'écran signi-
fie moins de dépendance aux règles
des app stores et aux systèmes
d'exploitation mobiles. Cette
logique éclaire autrement les
rumeurs persistantes autour d'un
appareil maison, peut-être por-
table, peut-être à porter sur soi. Un
objet pensé pour parler et écouter,
pas pour scroller.
Le pari reste risqué. Une interaction
vocale permanente modifie profon-
dément notre rapport à la machine.
La voix crée de l'intimité, parfois de
l'attachement. Le lien parasocial
devient plus fort, plus direct. Les
premières versions du mode vocal
avancé avaient déjà montré leur
potentiel addictif. Sans interface
visuelle pour rappeler que l'on parle
à un logiciel, la frontière devient

floue. OpenAI le sait. Transformer
chaque moment de silence en

opportunité de dialogue est
une promesse technolo-

gique autant qu'un piège.
Le futur que dessine Sam
Altman est confortable,

invisible, presque sédui-
sant. Reste à savoir si

nous sommes prêts à
laisser une voix s'ins-
taller durablement

dans nos oreilles, et
surtout dans nos

habitudes.

OpenAI veut que vous arrêtiez de
regarder votre écran et parie gros
sur le chat vocal avec ChatGPT

Les indices s'accumulent et
laissent peu de place au doute.
Qualcomm devrait bien officiali-
ser ses nouvelles puces
Snapdragon X2 Elite et X2 Plus
lors du CES 2026, qui ouvrira ses
portes le 6 janvier à Las Vegas. La
fuite récente de plusieurs PC
portables ARM signés Lenovo
vient renforcer un scénario déjà
largement anticipé par l'indus-
trie. Présentée une première fois
fin septembre lors du
Snapdragon Summit à Hawaï,
cette nouvelle génération de SoC
se destine clairement au marché
des PC Copilot+. Qualcomm y
promet une rupture nette avec
les Snapdragon X Elite de pre-
mière génération. Les chiffres
avancés sont ambitieux. Jusqu'à
75 pour cent de gain en perfor-
mances CPU et un doublement
des performances par watt côté
GPU. Des annonces à prendre
avec précaution, mais qui tradui-
sent une volonté claire de mon-
tée en gamme.

Si ces promesses se concréti-
sent, Qualcomm pourrait enfin
combler l'un des principaux
points faibles de ses solutions
ARM pour PC. La partie gra-
phique. Les Snapdragon X Elite
actuels ont démontré une effica-
cité énergétique remarquable,
mais peinent encore face aux
solutions x86 dès que la charge
GPU augmente. Avec les X2, le
fondeur américain vise des
machines plus polyvalentes,

capables d'assumer des usages
créatifs et ludiques plus exi-
geants, tout en conservant une
autonomie élevée.

Les fuites en provenance de
Lenovo donnent un aperçu
concret de ce qui se prépare.
Plusieurs modèles auraient été
repérés, dont des références
issues des gammes Legion et
LOQ, ce qui suggère une ambi-
tion élargie au-delà des ultrapor-
tables classiques. Le Yoga Slim
7x attire particulièrement l'at-
tention. Il serait équipé d'un
écran OLED 2,8K et d'un
Snapdragon X2 Elite dans sa
déclinaison la plus avancée, la
X2E-88-100 dotée de 18 cœurs
CPU. Lenovo évoque une auto-
nomie pouvant atteindre 29
heures, un chiffre notable pour

un appareil équipé d'une dalle
OLED réputée énergivore.

D'autres machines seraient
également au programme,
comme les IdeaPad 5x 2-en-1 et
IdeaPad Slim 5x, proposés en 13
et 15 pouces. Ces modèles s'ap-
puieraient sur des Snapdragon
X2 Plus, positionnés un cran en
dessous en termes de perfor-
mances, mais sans doute plus
accessibles.

Las Vegas devrait donc servir
de théâtre au véritable lance-
ment commercial de cette nou-
velle plateforme ARM pour PC.
Les premières machines per-
mettront enfin d'évaluer, sur le
terrain, la crédibilité des ambi-
tions affichées par Qualcomm.
Réponse attendue dans les pro-
chains jours, au cœur du CES.

CES 2026 : Les Snapdragon X2 Elite et X2
Plus de Qualcomm prêts à entrer en scène
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Une augmentation de 100% Un statut d'auto entrepreneur 

Les 2 revendications majeures
des chauffeurs de taxi 
PAR NADIR KADI

VISIBLEMENT ACTÉE, du moins sur le
principe, le "niveau de la hausse" qui sera
pratiqué par les chauffeurs de taxi sera "dis-
cuté ce mardi", lors d'une nouvelle réunion
au ministère de l'Intérieur, des Collectivités
locales et des Transports. Le secrétaire
général du Syndicat national des chauffeurs
de taxi, M. Sid Ali Ait El-Hocine, pour qui
cette "augmentation est aujourd'hui néces-
saire", estime que les autorités et les syndi-
cats devront trouver  un "compromis", en
prenant en compte le pouvoir d'achat des
usagers. Le responsable, au lendemain de la
réunion organisée vendredi avec le SG du
ministère, demande également que cer-
taines dispositions soient prises au profit
des professionnels de la route dans la réfor-
me de la loi portant code de la route.

En effet, contacté hier, le syndicaliste Sid
Ali Ait El-Hocine, explique en substance que
deux questions ont dominé la réunion orga-
nisée vendredi après-midi au ministère de
l'Intérieur des Collectivités locales et des
Transports : la grille des tarifs, et les inquié-
tudes suscitées par le texte de loi portant
code de la route. Ainsi, la récente augmenta-
tion des prix des carburants n'est pas à l'ori-
gine du problème, mais seulement "un élé-
ment supplémentaire". La question de la
révision des prix des taxis " doit être traitée
avec objectivité " lance notre interlocuteur.
"La grille des tarifs de taxis est restée
inchangée depuis 2012", le tarif du kilomètre
est à 23 dinars, alors qu'il est facturé à 180
dinars par les VTC. Par ailleurs, ajoute le
syndicaliste, "les véhicules et les pièces de
rechange sont chers. Nous avons subi
depuis cinq ans un total de quatre augmen-

tations successives des prix des carburants,
sans que l'on change nos prix".

Dans cette logique, la réunion organisée
ce vendredi entre les responsables du
ministère et les partenaires sociaux a "acté
le principe de l'augmentation des prix".
Toutefois les "détails", c'est-à-dire le niveau
de la hausse reste à déterminer. "Ce mardi
nous discuterons de la question. Il s'agira
d'arriver à un taux d'augmentation accep-
table pour tous", l'Etat, les taxis et les
citoyens. L'estimation partagée par notre
interlocuteur "tourne autour de 50%, à
100% d'augmentation", et avec un "renfor-
cement du soutien de l'Etat à notre secteur
d'activité". Le responsable, qui évoque ici "la
question de l'imposition" jugée élevée,
demande une "intégration de la profession

dans le système des auto-entrepreneurs".
Une telle démarche serait souhaitable, elle
"nous permettrait de profiter de certains
avantages, et notamment, les réductions
des cotisations à la Sécurité sociale".

Des peines jugées trop lourdes
Par ailleurs, en plus de la question du

chiffre d'affaires des taxis, notre interlocu-
teur explique que "certaines dispositions"
de la nouvelle loi portant code de la route,
sont elles, aussi, à l'origine des protesta-
tions. Ainsi, Sid Ali Ait El-Hocine souligne
que le durcissement des peines encourues,
"même dans le cas où l'accident corporel est
involontaire" est devenu une source de
"craintes et d'inquiétude" parmi les profes-
sionnels de la route. "Nous avons même des

collègues qui pensent stopper leur activité".
Très concrètement, un chauffeur de taxi,
n'est pas un automobiliste comme un autre,
estime le responsable. Les nouveaux articles
qui stipulent qu'un accident corporel invo-
lontaire peut entraîner des peines de  cinq,
vingt ou trente ans d'emprisonnement, "ne
devraient tout simplement pas s'appliquer
pour les professionnels de la route ". Un
point de vue justifié, selon Sid Ali Ait El-
Hocine, par le risque accru qui pèse sur les
chauffeurs. Nous sommes en permanence
sur les routes, pour nous, les accidents de la
route font partie " des risques du métier". En
cas d'accident nous comprenons que l'on
nous retire les documents, que l'on doit
payer des amendes…" mais il est difficile de
se retrouver en prison comme des crimi-
nels". Par ailleurs, le rapport avec certains
clients serait parfois difficile, ajoute  M. Ait
El-Hocine. "La nouvelle loi tient pour res-
ponsable le chauffeur du taxi si son client,
même assis sur la banquette arrière, ne met
pas la ceinture de sécurité. Or, il arrive que
des clients soient très récalcitrants". Par
conséquent, le secrétaire général du
Syndicat national des chauffeurs de taxi,
estime et demande que cette disposition
soit suspendue, ou "que la peine soit directe-
ment appliquée au passager".

Quant aux autorités, elles enregistrent
visiblement les revendications, tout en
ouvrant la porte à une éventuelle modifica-
tion du texte de loi. Ainsi, le syndicaliste
nous précise que les responsables du minis-
tère "ont demandé que des propositions
soient déposées". Le syndicaliste, ajoute
dans cette logique, "que la réunion de ven-
dredi "a été fructueuse".

N.K.

PAR ZINE HADDADI

En ce début d'année 2026, Air Algérie
est bien décidée à poursuivre sa mue vers
le respect strict des standards y compris
pour ses passagers.

Dans une note largement relayée sur
les réseaux sociaux, la direction d'Air
Algérie a informé ses passagers que tout
bagage à main non déclaré en amont lors
de l'enregistrement pourrait avoir des
conséquences pour son détenteur. 

Si un passager se présente avec un
bagage à main qu'il n'a pas déclaré à l'enre-
gistrement, la compagnie indique se réser-
ver le droit d'envoyer la valise en question
en soute et par la même occasion de faire
un excédent au propriétaire. 

Si la mesure peut paraître restrictive,
elle est surtout motivée pour des raisons
opérationnelles et de respect des normes.
Dans les standards d'Air Algérie, chaque
bagage à main doit répondre à des dimen-
sions et à un poids donné de sorte à être en
conformité avec les endroits qui lui sont
réservés en avion. Les normes autorisent
chaque passager à avoir un seul bagage à
main pour le bon déroulement de l'embar-
quement. Si chaque passager arrive en
zone d'embarquement avec plus de
bagages à main que ce qui est autorisé, cela

aura une répercussion sur la ponctualité
des vols. Plus il y a de bagages à main, plus
les contrôles de police seront lents et plus
les vols risquent d'être retardés.

Il fut un temps où Air Algérie était la
compagnie la plus indulgente en matière
de bagages que ce soit en soute ou à main. 

Moins de social, plus de rigueur
Depuis deux ans, la compagnie a entre-

pris un changement radical de sa politique
sur les bagages. Alors qu'elle procédait par
le système par kilogramme avec un seuil de
30 kg pour chaque passager quel que soit le
nombre de valises, Air Algérie est passée
depuis deux ans à un système qui limite le
droit des passagers à une seule pièce en
soute et qui ne dépasse pas les 23 kg, faute
de quoi les voyageurs doivent payer un
excédent. 

Habitués à une certaine indulgence, les
passagers d'Air Algérie se sont montrés
quelque peu critiques au début de l'instau-
ration de la nouvelle politique sur les
bagages mais ont fini par s'y adapter. La
nouvelle mesure sur les bagages à main
s'inscrit dans la même logique : faire res-
pecter les standards de la compagnie.

Dans le monde entier, les compagnies
aériennes qui ont atteint un certain stan-
ding allient la qualité des services au res-

pect strict des normes. Air Algérie est
certes une compagnie de service public
mais cela ne doit pas l'empêcher d'ambi-
tionner de franchir un cap. Cela passe par
l'évolution des mentalités. Si la compagnie
a réussi le défi de changer sa politique de
franchise bagages en soute, elle est en
capacité de poursuivre dans ce chemin de
faire respecter les normes qu'elle impose à
ses passagers.

Air Algérie nourrit de grandes ambi-
tions avec le renforcement de sa flotte, la
création d'une holding, la filialisation de ses
départements et l'ouverture de nouvelles
liaisons un peu partout dans le monde.

Tous ces objectifs sont légitimes mais ne
peuvent se réaliser qu'à travers une évolu-
tion de sa gestion quotidienne.

La compagnie aérienne nationale a
pendant l'année dernière signé des parte-
nariats avec des compagnies prestigieuses
comme Qatar Airways et la Turkish
Airlines. A travers ces accords, Air Algérie
est appelée à partager des vols avec ces
deux compagnies et par conséquent rece-
voir une partie de leur clientèle d'où la
nécessité d'élever la qualité des services
proposés et les exigences en matière de
respect des normes.

Z. H.

ELLE VEUT CONCILIER LE SERVICE PUBLIC AVEC SES AMBITIONS DE MONTÉE EN GAMME 

Air Algérie désormais plus exigeante envers ses passagers
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On le sait, la marche a de nombreux bienfaits
sur la santé. En effet, cette forme d'activité
physique accessible permet notamment
d'améliorer la condition physique, de lutter
contre la sédentarité, de prévenir les mala-
dies cardiovasculaires, de maintenir un poids
sain, ou encore de protéger de l'ostéoporose.
Il est donc primordial de continuer à marcher
au quotidien en vieillissant. Si beaucoup pen-
sent qu'il faut atteindre le pallier des 10.000
pas journaliers pour être en bonne santé, des
scientifiques ont démontré que ses effets
sont optimaux dès 7.000 pas. Par ailleurs,
certains exercices simples peuvent venir
optimiser vos balades et améliorer votre
forme.

Marche : cet exercice peut 
améliorer facilement votre force
et votre équilibre après 50 ans
Dans les colonnes du média américain
Parade, des experts ont partagé le mouve-
ment à privilégier pour améliorer sa force et
son équilibre après 50 ans : les fentes mar-
chées. "Elles sont idéales pour renforcer le
bas du corps, ce qui permet de réduire le

risque de blessures dans la vie quotidienne,
de diminuer le risque de maux de dos, d'amé-
liorer l'équilibre et la coordination", détaille le
coach sportif Domenic Angelino. Il ajoute que
cet exercice diminue également considéra-
blement le risque de chute en vieillissant.
Selon le Dr Brian Polsky, chirurgien orthopé-
diste également interrogé par Parade, les
fentes marchées permettent de mobiliser de
nombreux muscles. "Elles sollicitent davan-
tage les quadriceps et les muscles abdomi-
naux, et c'est en fait ainsi que l'on développe
sa force", explique-t-il. Mais il décrit égale-
ment comment la pratique régulière de ce
mouvement est susceptible d'améliorer
l'équilibre : "Vous sollicitez vos quadriceps,
votre tronc, le bas du dos et tous les muscles
autour des hanches et du bassin, qui sont
tous essentiels à l'équilibre et à la marche, en
particulier sur des surfaces inégales".

Comment intégrer les fentes
marchées à son quotidien ? 
Les conseils des experts
Si cet exercice peut apporter de nombreux
bénéfices après 50, comment le réaliser cor-

rectement lors d'une balade ? Les experts
conseillent avant tout de privilégier un ter-
rain en ligne droite, où vous pourrez effec-
tuer plusieurs fentes. 
Pour vous lancer, faites simplement un pas
en avant, en déplaçant vos jambes de l'arrière
vers l'avant à chaque pas. "Vous devez limiter
les mouvements latéraux", explique Domenic
Angelino. "Lorsque vous faites un pas en
avant, votre nouveau pied doit se placer
directement devant votre pied précédent. Il
ne doit pas être en avant et à gauche, ni en
avant et à droite.
Il doit être directement en avant", complète le
coach sportif. Après avoir fait un pas en
avant, abaissez-vous vers le sol en pliant le
genou avant, tout en rapprochant votre
jambe arrière du sol. 
Pendant le mouvement, votre torse doit res-
ter bien droit, sans que vous ne vous penchiez
trop vers l'avant. "Une fois que vous vous êtes
complètement abaissé, appuyez fortement
votre pied avant sur le sol pour vous relever
et passez immédiatement à une fente avant
avec votre jambe opposée", poursuit
Domenic Angelino. Il recommande de faire 10
répétitions par pied.

Attention à cette erreur quand
vous pratiquez cet exercice
Selon le Dr Brian Polsky, une erreur courante
consiste à effectuer des fentes trop pro-
fondes, en pliant le genou à plus de 90 degrés,
ce qui peut augmenter le risque de claquage
et de déchirure. Prenez garde à bien réaliser
le mouvement, afin de ne pas mettre en dan-
ger votre santé. Si une fois l'exercice maîtrisé
vous souhaitez en augmenter l'intensité,
vous pouvez ajouter des haltères dans
chaque main. Du côté de la fréquence à
laquelle effectuer des fentes marchées, les
experts préconisent de faire 2 à 3 séries de 10
par semaine. "À mesure que vous devenez
plus fort, vous pouvez augmenter le nombre
de répétitions ou ajouter des poids. Il n'y a
vraiment aucune limite à ce que vous pouvez
accomplir avec les fentes", conclut le Dr Brian
Polsky.

APRÈS 50 ANS, CET EXERCICE SIMPLE À RÉALISER EN MARCHANT
AMÉLIORE LA FORCE ET L'ÉQUILIBRE

PAR LE DOCTEUR TARIK SEBBAH*

Pourquoi mesurer 
la composition corporelle est
devenu un enjeu majeur

Au-delà du simple poids affiché par une
balance, la composition corporelle, masse
grasse, masse maigre, eau corporelle est
aujourd'hui un indicateur central de santé.
Elle est utilisée pour évaluer la dénutrition,
l'obésité, le vieillissement musculaire, la
récupération sportive ou encore l'efficacité
d'un suivi nutritionnel.

Parmi les outils disponibles, la bio-
impédancemétrie (BIA) s'est largement
imposée. Rapide, non invasive et peu coû-
teuse, elle repose sur un principe simple : le
passage d'un courant électrique de faible
intensité à travers le corps permet d'estimer
la répartition des tissus selon leur capacité à
conduire l'électricité.

Mais un problème persiste : tous les
appareils de BIA se valent-ils ? Et surtout,
leurs résultats sont-ils comparables entre
eux ?

Comparer deux technologies
très utilisées

Pour répondre à cette question, une
équipe italienne menée par Francesco
Campa (Université de Padoue), en collabo-
ration avec des chercheurs de Milan et de
l'entreprise Technogym, a comparé deux
grandes familles d'appareils de bio-impé-
dancemétrie :

 les systèmes pied-main, utilisés en
position allongée,

 les systèmes segmentaires, souvent
intégrés dans des plateformes sur lesquelles
on se tient debout.

Les résultats ont été comparés à une
méthode de référence : la DXA, un examen
d'imagerie considéré comme l'un des stan-
dards pour mesurer la masse grasse et la
masse maigre. Au total, 288 adultes âgés de
18 à 83 ans, hommes et femmes, ont été
inclus dans l'étude.

Des différences techniques…
mais pas là où on les attend

Les chercheurs ont d'abord observé que
les paramètres électriques bruts : résistan-
ce, réactance et angle de phase différaient
nettement selon la technologie utilisée.

" Les valeurs électriques mesurées ne
sont pas interchangeables entre les appa-
reils ", expliquent les auteurs. La position du
corps, la localisation des électrodes et la dis-
tribution des fluides influencent fortement
les résultats. Pourtant, lorsque ces données
sont intégrées dans des équations prédic-
tives adaptées à la population étudiée, une
surprise apparaît. Les estimations de masse
maigre sont très proches, quel que soit l'ap-
pareil utilisé, et concordent bien avec les
mesures obtenues par DXA. Selon l'équipe, "
malgré des différences dans les paramètres
bioélectriques, les estimations de masse
maigre peuvent être comparables lorsque
les équations sont correctement calibrées ".

La masse grasse : un point de
vigilance majeur

Le constat est en revanche plus nuancé
pour la masse grasse, qui n'est pas mesurée
directement par la bio-impédancemétrie
mais calculée par différence à partir de la
masse maigre. À l'échelle d'un groupe, les
résultats restent globalement cohérents.
Mais au niveau individuel, les écarts devien-

nent significatifs. " La masse grasse dérivée
de la masse maigre montre des tendances
systématiques d'erreur chez certains indivi-
dus ", notent les chercheurs. Autrement dit,
deux personnes peuvent recevoir des esti-
mations sensiblement différentes selon
l'appareil utilisé, même si la moyenne du
groupe reste fiable. Cette variabilité est par-
ticulièrement préoccupante en pratique cli-
nique, où les décisions se prennent à l'échel-
le du patient, et non des statistiques glo-
bales.

Ce que l'étude change pour la
pratique clinique et sportive

Les auteurs insistent sur un message clé
: le problème ne vient pas tant des appareils
que de la manière dont leurs données sont
interprétées. 

" La fiabilité des estimations dépend
avant tout des équations utilisées, de la
population de référence et de la méthode de
validation ", soulignent-ils.

En clair :
comparer des résultats issus de diffé-

rents appareils sans standardisation est
scientifiquement discutable ;

utiliser des équations développées sur
des populations différentes (âge, sexe, état
de santé) peut conduire à des erreurs clini-
quement pertinentes.

Les chercheurs appellent donc à plus de
rigueur méthodologique, notamment dans
le suivi longitudinal des patients ou des
sportifs.

Des limites clairement
reconnues

L'étude concerne uniquement des
adultes en bonne santé, avec un état d'hy-
dratation globalement normal. Les résultats
ne peuvent donc pas être extrapolés sans
prudence à des patients présentant des
œdèmes, une insuffisance rénale, une cir-
rhose ou une dénutrition sévère. " Dans les
populations où l'équilibre hydrique est alté-
ré, de petites différences entre appareils
peuvent devenir cliniquement significatives
", préviennent les auteurs. Ils plaident pour
le développement futur de modèles spéci-
fiques à certaines pathologies, intégrant
d'autres paramètres anthropométriques.

Vers une utilisation 
plus responsable 
de la bio-impédancemétrie

En conclusion, cette étude apporte un
message à la fois rassurant et exigeant. Oui,
la bio-impédancemétrie peut fournir des
estimations fiables de la composition corpo-
relle. Mais uniquement si elle est utilisée
avec discernement. " L'accord entre techno-
logies est possible, mais il repose sur une
utilisation méthodologiquement rigoureuse
", conclut l'équipe. À l'heure où ces appareils
sont de plus en plus accessibles au grand
public, cette étude rappelle une évidence
souvent oubliée : un chiffre n'a de valeur que
s'il est correctement interprété. T. S.

*Spécialisé en nutrition et pathologie

BIO-IMPÉDANCEMÉTRIE : mesurer la composition
corporelle, peut-on vraiment comparer les balances
et appareils utilisés en clinique et en sport ? 
Dans les cabinets médicaux, les centres de nutrition et les salles de
sport, les appareils de bio-impédancemétrie sont devenus
omniprésents. Mais donnent-ils tous les mêmes résultats ? Une
étude européenne publiée en 2025 dans la revue Clinical Nutrition
apporte une réponse nuancée : oui pour la masse maigre, beaucoup
moins pour la masse grasse, surtout à l'échelle individuelle.
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ACTUALITÉ

PT, FFS, MSP…  

Les formations politiques
activent leurs bases pour 2026 
PAR S. OULD ALI

PLUSIEURS partis politiques ont organi-
sé, hier, leurs premières activités de l'année
2026 à travers l'organisation de rencontres
régionales et nationales, visant notamment
à mobiliser leurs militants et à affiner leurs
positions en prévision d'une année électo-
rale décisive.

Dans ce contexte, le Parti des tra-
vailleurs a tenu une rencontre à Tébessa, au
cours de laquelle sa secrétaire générale,
Louisa Hanoune, a salué l'adoption de la loi
criminalisant le colonialisme français en
Algérie. Elle a, d'ailleurs, appelé à " exiger
des réparations pour les crimes commis par
le colonisateur français contre le peuple
algérien ", soulignant l'importance du dos-
sier de la Mémoire. Hanoune a précisé que la
participation du PT aux prochaines élec-
tions vise à poursuivre sa contribution à l'ef-
fort national pour un développement global.

Evoquant l'actualité internationale, la
SG du PT a également condamné l'agression
militaire américaine contre le Venezuela,
dénonçant les bombardements à Caracas et
dans d'autres villes, ainsi que l'arrestation
du président Nicolás Maduro et de son
épouse. Louiza Hanoune a lancé un appel
direct aux États-Unis pour cesser leurs
ingérences, affirmant son soutien au peuple
vénézuélien.  Donald Trump n'est " pas un
faiseur de paix, mais un faiseur de guerre ",
a-t-elle déclaré en appelant le président
américain à " retirer du Venezuela ses
mains tachées par le sang des Palestiniens ".
Elle a également dénoncé la situation
humanitaire catastrophique à Ghaza, évo-
quant les souffrances des populations
palestiniennes, notamment en période
hivernale, ainsi que les crises touchant le
Liban, la Syrie, le Soudan et le Yémen…

De son côté, le Front des forces socia-

listes (FFS) a tenu à Alger une réunion élar-
gie de sa direction nationale, présidée par
Youcef Aouchiche. Les échanges ont porté
sur la préparation des prochaines
échéances électorales, la Mémoire nationa-
le, le dialogue national et les élections de
2026. Le FFS a réaffirmé son caractère anti-
colonialiste et plaidé pour un dialogue
national inclusif ainsi qu'une révision du
code électoral afin de garantir l'égalité des
chances et une représentation crédible. Le
FFS a également donné son avis sur le nou-

veau code de la route, la loi sur les partis et
l'augmentation des prix des carburants. Le
parti a enfin annoncé l'organisation pro-
chaine d'un colloque international dédié à
Hocine Aït Ahmed.

Le MSP a, lui, organisé à El-Oued sa 4e
rencontre régionale des jeunes, sous la
supervision de son président Abdelaali
Hassani Cherif, avec la participation de mili-
tants de neuf wilayas de l'Est et du Sud-Est.
Cette rencontre s'inscrit dans les rencontres
de proximité visant à encadrer les jeunes et

à renforcer leur engagement au service du
pays. Hassan Cherif a souligné le rôle central
de la jeunesse dans l'édification nationale, la
priorité accordée à la formation et à l'éduca-
tion citoyenne, ainsi que la nécessité de pro-
téger les jeunes contre les dérives liées aux
technologies modernes.

A Boussaâda, le président du Front El-
Moustakbal, Fateh Boutbig, a également
insisté sur l'importance de l'implication des
jeunes en politique, appelant à l'unité natio-
nale, à la vigilance et à l'effort collectif pour
faire face aux défis actuels et poursuivre la
construction d'une Algérie forte.

A Médéa, le RND a appelé, par la voix de
son SG Moundir Bouden, à une large mobili-
sation pour renforcer la participation élec-
torale et consolider le front interne face aux
défis actuels. Il a insisté sur la nécessité de
renforcer la participation électorale afin de
doter le pays d'institutions élues au service
du citoyen et de la nation, tout en soulignant
l'importance du renforcement du front
interne face aux défis mondiaux actuels.

De son côté, le SG du FLN, Abdelkrim
Benmbarek, a affirmé depuis Mila que
l'Algérie poursuit ses réformes et la
construction d'un Etat fort, mettant en
avant les acquis socioéconomiques récents
et appelant à l'unité nationale.

Pour sa part, le SG du mouvement
Ennahda, Mohamed Dhouibi, a procédé à
l'installation de son comité électoral à
Skikda, soulignant l'importance de renfor-
cer les structures de base et dénonçant les
conflits armés dans le monde arabe.

Enfin, à Constantine, le président de
Talaie El-Hurriyet, Reda Benounane, a
appelé ses militants à se préparer aux pro-
chaines échéances électorales et a présenté
la vision politique et économique de son
parti, insistant sur la mobilisation des com-
pétences pour renforcer sa présence sur la
scène nationale.

S.O.A
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L'oiseau a son
nid, l'araignée
sa toile, 
et l'homme
l'amitié.

William
Blake

Il fait une découverte étonnante en cherchant de l’or
De l’eau jusqu’aux genoux, Christian

Mazières enchaînait les pelletées. Le mélange
de galets et de grave était jeté sur son tamis ;
rincé, le résidu filtré tombait dans sa batée, où
le mouvement de l’eau séparait le sable du
reste. Les heures s’écoulaient mais toujours
pas de ciel étoilé, sable mélangé à de la pous-
sière d’or, au fond du pan.

Machinalement, Christian Mazières a passé
la main sur le tamis avant d’en évacuer le

dépôt. « J’ai vu un ressort qui fonctionnait
encore. J’ai tout de suite compris ce que
c’était. » L’orpailleur amateur venait de
découvrir un objet enfoui dans les sédiments
de l’Isle, en Dordogne, depuis plus de 2000
ans. Cette passion l’habite depuis sa prime
jeunesse quand, chez ses grands-parents agri-
culteurs à Milhac-de-Nontron, il trouvait dans
les champs labourés du laitier « du résidu de
forges, la partie basse des hauts fourneaux

quand elle a refroidi ». Le démon de la géolo-
gie venait de l’étreindre. « Depuis, je collec-
tionne les minéraux. ». Devenu instituteur, ce
Périgordin aujourd’hui à la retraite n’a cessé
de se perfectionner en devant orpailleur ama-
teur. Dans des petites fioles et des tubes à
essais, il collectionne ses trouvailles exposées
dans des vitrines chez lui : grenat, rutile, pyri-
te… Des minéraux exhumés alors qu’il pros-
pectait de l’or....

LLLLAAAA     BBBBLLLLAAAAGGGGUUUUEEEE
DU JJOURDU JJOUR

LES FLÉCHÉS

Remplissez cette grille, puis reportez les lettres dans
les cases numérotées correspondantes. Vous décou-
vrirez les nom et prénom du personnage.

Une femme qui ne pouvait pas s'empêcher de se ronger les ongles
demande conseil à l’une de ses amies. Celle-ci lui dit : 
- Tu devrais prendre des cours de yoga, ça t'enlèvera le stress. 
Quelque temps plus tard, les deux femme se croisent à nouveau, et
l'amie, voyant que sa copine a de beaux ongles bien longs, lui dit : 
- Je vois que le yoga t'a réussi. Tu ne te ronges plus les ongles ?! 
Elle répond : 
- Non, mais depuis le yoga, j'arrive à atteindre les ongles des pieds !

537
894
216

568
943
217

279
185
463

365
421
789

LES FLÉCHÉS

E I R E D A R B J S E O E O R
P E R I O D E E T T P L D E H
N O P R A H R A E I L E C O T
F O R G E E T G N I F A R E M
E F A C P U N E A I L R L O N
R B A S R A R D A P I E U O O
E A E E R C E N M B D V I N E
B N S T E M C E L N E T E I T
I D E S I E R E O M A N R L A
B E S A I C R R E T U E R I R
M A U A E S A N I P T D I G T
I U G A N G T G H T M E R N N
E T O L E P A A A L U B V A O
L E A D E R R L N S H I U G C
R E T I R F F E O T R T O E S

LES MELÉS

AGITATION
ASSISTANT
BANDEAU
BRADERIE
CAFE
CONTRAT
DEBIT
DEFIANCE
EFFRITER
ETRANGETE
FLATTERIE
FORGE
GANG
HARPON
HORRIBLE
IMBIBER

INESPERE
LEADER

LIGNAGE
MEDAILLE

MOUVEMENT
NASEAU

NENUPHAR
OPINER
OUVRIR
PELOTE

PERIODE
REMPLACER

RHUM
RONDELET
SAGACITE

STATURE

Biffez les mots de la liste ci-dessous. Les lettres
restantes vous serviront à composer les nom et
prénom du sportif caché.
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LES MELÉS

TAKASHI
USAMI

1

2

3

4
5

6

7
8

9

10

11

D
U

 
N

U
M

É
R

O
 
P

R
É

C
É

D
E

N
T

2 1 3 4 5 6 7 8 9 10 11 

crochet d’étal

copulative

membre de la
communauté

théologien

acte
d’enquête

accrocs

très
ennuyeux

entre le cou
et la tête

passant pour
un temps

item

assassina

grandes
sociétés

poème

étoffe unie

monnaie

conduit
côtier

refus froid

heureux élu

action de
transgresser

petits rois

eau espagnole

réfutâmes

qui agissent
sans réflexion

cause

décisif

de confiance

sodium

vieux do

épée

langue

accord russe
pénible

mis en
mouvement

monnaies
roumaines
loi sacrée
du silence

pronom

duplicatif
plante à tige
cylindrique
personnage

d’acteur
dresser

cardinal
longues
périodes

fin de verbe

refus puéril

poids de
nacelle

premier
impair

rappel

période
d’études

halo

époux

lettres pour
coopérant

sans 
contrainte

S U D O K U
568

7

9 1

5
1 5
8

7

93
8
2

5 6 1 4

1 6 2
7 3

5

5

8

3

9 2
6 8
2

9

REGLE DDU JJEU
Une ggrille eest ccomposée
de pplusieurs ccarrés.
Chaque ccarré ccontient
tous lles cchiffres dde 11 àà
9. Chaque lligne ccomme
chaque ccolonne ccontient
aussi ttous lles cchiffres dde
1 àà 99. CCertains cchiffres
vous ssont ddonnés, àà
vous dde ttrouver lles
autres. PPour ccela,
procédez ppar ddéduction
et éélimination.

SOLUTION
DU NUMERO PRECEDENT

916482
532671
748359

143
672
958

821794
697835
354126

V I C T O R
1 2 3 4 5 6

M O S E S
7 8 9 10 11

4 L'Algérie Aujourd'hui n°1192 - Dimanche 4 janvier 2026

303,2
Le Venezuela est la plus grande
réserve de pétrole au monde
avec 303,2 milliards de barils et
vient d'être attaqué par les Etats-
Unis d'Amérique, qui ont capturé
son président et annoncé devoir
gérer le pays durant la période
transitoire. 

P a r  l e s  c h i f f r e s . . .

L a  d é c l a r a t i o n . . .

URSULA VON DER LEYEN      
Présidente de 
la Commission 
européenne
"Nous suivons de très
près la situation au
Venezuela. Nous sommes
solidaires du peuple véné-
zuélien et soutenons une tran-
sition pacifique et démocratique. Toute
solution doit respecter le droit internatio-
nal et la Charte des Nations unies".

Ceci dit…
La CE ne condamne pas, salue presque le
kidnapping d'un Président d'un pays sou-
verain, qui va permettre, selon les dires de
sa présidente, "une transition  pacifique et
démocratique"  

Carburants : Naftal rappelle à l'ordre les trans-
porteurs contractuels contrevenants
La société nationale Naftal a adressé, hier, une note aux transporteurs contrac-
tuels contrevenants à travers laquelle elle les a rappelés à l'ordre. Tout en les
rappelant des contrats les liant avec elle et soulignant leur " refus d'assurer le
ravitaillement des dépôts en carburants et GPL de NAFAL et la distribution
conformément aux clauses contractuelles, depuis le 31 décembre 2025 ", et " les
conséquences qui en découlent  ainsi que " la perturbation de la mission de ser-
vice public "  assignée à l'entreprise. Naftal a mis en garde ces transporteurs.  "
Cette situation étant considérée comme un manquement aux clauses contrac-
tuelles, vous êtes tenus de procéder à assumer dans l'immédiat vos obligations
contractuelles, faute de quoi NAFTAL se réserve le droit de procéder à la résilia-
tion des contrats de transport des carburants et des GPL à vos torts exclusifs ", a
écrit en effet la société dans sa note relayée par l'APS. Et d'ajouter "la résiliation
ne fait pas obstacle à la mise en œuvre des actions civiles et pénales qui pour-
raient être intentées à votre encontre ". 

ALGÉRIE POSTE MET EN
GARDE CONTRE LES

ARNAQUES SUR LE NET 
Dans un communiqué publié ce week-end,

l'entité publique Algérie Poste a exhorté
ses clients à faire preuve de la plus grande
prudence en raison de l'augmentation des

tentatives de fraude sur internet. Algérie
Poste met en garde face à l'apparition de
pages et de liens douteux sur les réseaux

sociaux, qui imitent son identité graphique
dans le but de tromper la confiance du

public. D'après le communiqué, des indivi-
dus malveillants emploient des méthodes

de  " phishing " (hameçonnage) en promet-
tant des profits illusoires, des compétitions

ou des propositions hors du commun. Le
but est d'encourager les clients à cliquer

sur des liens nuisibles afin de dérober leurs
informations personnelles ou leurs détails

bancaires. Algérie Poste souligne ferme-
ment à ses clients qu'elle ne sollicite jamais

d'informations sensibles par le biais de
liens externes ou de messages privés.  

LA SANTÉ FAIT 
LE BILAN DE 
LA 2e PHASE

DE LA 
VACCINATION

CONTRE 
LA POLIO

Le ministère de la
Santé a dévoilé les

chiffres relatifs à la
deuxième phase de la

campagne de vaccina-
tion contre la maladie
de la polio. En Algérie,

durant la seconde
phase de la campagne
nationale de vaccina-

tion qui s'est déroulée
du 21 au 30 décembre

2025, 3 838 881
enfants, âgés de deux

mois à cinq ans, ont
été vaccinés contre la
poliomyélite. Selon le
ministère de la Santé,
le taux de vaccination

a atteint 96%, un
niveau qui répond aux

normes établies par
l'Organisation mon-

diale de la santé (OMS).
Il appelle vivement les

parents à vacciner
leurs enfants de l'âge

visé, lors de la troisiè-
me phase de la cam-

pagne, prévue du 25 au
31 janvier 2026.  

LE PREMIER BATEAU
CROISIÈRE ENTRE
L'ALGÉRIE ET LA
TUNISIE ARRIVE 
À LA GOULETTE 
Mourad Alouini, commissaire
régional du tourisme, a déclaré
que la ville de Kairouan avait
accueilli, vendredi, 190 visiteurs
algériens qui ont voyagé en
Tunisie à bord du premier bateau
de croisière venant d'Algérie via
le port de La Goulette. L'équipe a
eu le privilège d'explorer divers
sites historiques et religieux à
Kairouan, mettant en lumière
l'abondant héritage culturel et
civil de la cité, sans oublier l'arti-
sanat local, en particulier la créa-
tion des fameux tapis de
Kairouan. D'après le commissai-
re, cette première aventure tou-
ristique a suscité un vif engoue-
ment et d'autres excursions de
ce type devraient être organisées
bientôt, en réaction à l'enthou-
siasme démontré par les tou-
ristes algériens.  

SUPERCOUPE D'ALGÉRIE 2025 
MC Alger - USM Alger le 17 janvier
(17h00) au stade de Baraki 

L'édition 2025 de la Supercoupe d'Algérie
de football, entre le MC Alger (champion
en titre) et l'USM Alger (détentrice de la
Coupe), se déroulera le samedi 17 janvier
(17h00), au stade Nelson Mandela de
Baraki (Alger), a annoncé hier la Ligue de
football professionnel (LFP). "Le MC Alger
(champion en titre) et l'USM Alger (déten-
trice de la Coupe), s'affronteront le same-
di 17 janvier (17h00), au stade Nelson
Mandela de Baraki, dans le cadre de la
Supercoupe d'Algérie 2025. Un grand
derby, qui promet une belle affiche, pleine
de suspense", a indiqué l'instance dans un
communiqué, diffusé sur ses réseaux
sociaux. Un évènement qualifié d' " incon-
tournable " par la LFP, et qui reflète l'en-
gouement du peuple algérien pour le
sport-roi. Pour rappel, le MCA est déten-

teur de la
Supercoupe
d'Algérie aux
dépens du CR
Belouizdad
aux TAB 4-3
après un
match nul 
2-2.

Tunisie : un jihadiste abattu et un policier tué dans une opération antiterroriste  
Lors d'une intervention décrite comme "préventi-
ve", des forces de sécurité tunisiennes ont "déjoué
une action terroriste aux abords du marché heb-
domadaire de Feriana", près de Kasserine, a indi-
qué le ministère de l'Intérieur dans un communi-
qué. L'opération a débouché sur "l'élimination du
dangereux terroriste Seddik Abidi et l'arrestation
d'un complice", selon la même source. Lors de l'in-
tervention policière, un agent a été grièvement
blessé et transféré à l'hôpital où il a succombé à
ses blessures quelques heures plus tard, selon un

deuxième communiqué du ministère qui a identi-
fié le policier comme Marouane Kadri. Selon la
radio privée Mosaïque FM, l'individu abattu par la
police appartenait à l'organisation jihadiste Etat
islamique et était considéré comme "l'un des plus
anciens et dangereux extrémistes présents dans
les montagnes de l'ouest tunisien" aux environs
des localités de Kasserine et Sidi Bouzid. Des
attaques contre les forces de police, de l'armée et
des habitants de ces zones montagneuses lui
étaient imputées.
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L'ANNÉE judiciaire 2026 s'annonce
explosive à Hollywood. Reporté au 18 mai
2026, le procès opposant Blake Lively à
Justin Baldoni sera l'un des plus scrutés.
L'actrice poursuit le réalisateur de Jamais
plus pour harcèlement sexuel et repré-
sailles, dénonçant des gestes inappropriés et
un climat toxique sur le tournage. La tentati-
ve de contre-attaque de Justin Baldoni, qui
réclamait 400 millions de dollars à l'actrice
et à Ryan Reynolds pour diffamation, a tour-
né court : sa plainte a été rejetée par le juge
en 2025. Le tribunal se penchera donc uni-
quement sur les accusations portées par
Blake Lively. La justice n'en a décidément
pas terminé avec Kevin Spacey qui fera face
à un nouveau procès au Royaume-Uni prévu
en octobre 2026. L'acteur doublement osca-
risé est poursuivi au civil par trois hommes
pour des agressions sexuelles qui auraient
été commises entre 2004 et 2015, à l'époque
où il dirigeait le théâtre Old Vic de Londres.
Deux des plaignants l'avaient déjà accusé
lors du procès pénal de 2023 dont il était
sorti acquitté. S'ajoute à eux Ruari Cannon,
acteur britannique qui a renoncé à son ano-
nymat et accuse Kevin Spacey de l'avoir tou-

ché de manière inappropriée en public en
2013 alors qu'il avait 21 ans. Lors d'une
audience préliminaire le 25 novembre, la
juge a provisoirement fixé à octobre 2026
l'examen de ces trois plaintes. D'autres
audiences auront lieu d'ici là pour décider si
elles seront traitées conjointement ou sépa-
rément.

Drake VS Kendrick Lamar
On termine avec Drake et son conflit

avec Kendrick Lamar au sujet du titre Not
Like Us de ce dernier. Bien que débouté en
octobre 2025 dans son procès en diffama-
tion contre Universal Music Group, Drake ne
semble pas prêt à lâcher l'affaire. Le rappeur
conteste la décision de la juge new-yorkaise
qui a qualifié les paroles de Not Like Us de
simple " opinion " protégée par la liberté
d'expression. Drake espère faire casser ce
jugement pour relancer la procédure et
prouver, contrats à l'appui, qu'Universal
avait le pouvoir de bloquer la sortie du titre
mais a préféré capitaliser sur leur rivalité.
Une procédure qui pourrait courir sur toute
l'année, et peut-être même déborder sur la
suivante.

LES PROCÈS IMPLIQUANT 
DES STARS QUI VONT SECOUER

HOLLYWOOD EN 2026

Paul Mescal a révélé qu'il compte accepter
moins de rôles qu'avant. L'acteur de 29 ans se
sent très chanceux d'avoir connu un grand
succès professionnel jusqu'à présent, mais il
pense qu'il doit réduire ses projets afin d'évi-
ter que cela ne lui coûte trop cher sur le plan
émotionnel. "Cela fait maintenant cinq ou six
ans que je fais ce métier, et je me sens très
chanceux" a-t-il déclaré au journal The
Guardian. "Mais je me rends aussi compte que
je ne pense pas pouvoir continuer à ce ryth-
me." Lorsqu'il lui a été demandé s'il entendait
par là se rationner, Paul a admis qu'il songeait
effectivement à être plus sélectif. "Je pense
que oui" a-t-il répondu. "Je vais devoir com-
mencer à le faire. C'est certain. Se rationner ne
signifie pas nécessairement faire moins. Cela
signifie comprendre que des films comme The
History of Sound sont plus exigeants. On ne
peut pas continuer à revenir en arrière et s'at-
tendre à produire régulièrement quelque
chose dont on est fier. Je ne sais pas à quoi res-
semblera ce rationnement. La scène me
manque, alors je vais peut-être passer
quelques années à ne faire que du théâtre. J'ai
aussi d'autres priorités dans ma vie person-
nelle auxquelles je veux m'atteler".

Paul Mescal explique
pourquoi il compte
accepter moins de

rôles à l'avenir

PINK : 
LA CHANTEUSE 

A SUBI UNE 
OPÉRATION 

DU COU

Pink a fêté le Nouvel An
depuis son lit d'hôpital après

s'être fait implanter "deux
nouveaux disques brillants"

dans le corps, ses routines
scéniques énergiques ayant
eu raison de son physique.

Accompagnant un selfie, elle
a écrit sur Instagram : "Je

termine l'année en rendant
hommage à mon corps, en y

prêtant attention et en le
réparant. Ce n'est peut-être

pas un lifting sophistiqué,
mais je vais recevoir deux

nouveaux disques brillants
dans mon cou. Une nouvelle
cicatrice, un nouveau rappel

que j'apprécie ce corps qui est
le mien et que je l'utilise à sa
juste valeur. Le rock "n" roll

est un sport de contact." Elle
ajoute : "Et alors que je suis

assise seule dans une
chambre d'hôpital le soir du

Nouvel An, tandis que ma
famille s'amuse à faire du

snowboard, je sais que 2026
sera meilleure, car c'est le

choix que j'ai fait. J'espère et
je prie pour que chacun

puisse faire ce vœu, avoir ce
choix. Je sais que ce n'est pas

une réalité pour certains ".

GAZA :  ANGELINA JOLIE S'EST
RENDUE AU POINT PASSAGE
DE RAFAH, EN ÉGYPTE
Militante des droits
de l'Homme, elle a
souvent pris la parole
pour mettre fin à la
guerre entre l'Entité
sioniste et le Hamas.
L'actrice et réalisatri-
ce américaine
Angelina Jolie s'est
rendue au point de
passage de Rafah, entre l'Égypte et la bande de Gaza, le 2
janvier à Rafah, en Égypte. Une visite pour marquer son
soutien à la population de Gaza, territoire palestinien rava-
gé par deux ans de guerre. L'ancienne envoyée spéciale du
Haut-Commissariat pour les réfugiés (HCR), venue accom-
pagnée d'une délégation américaine, s'est entretenue avec
des membres du Croissant-Rouge et des chauffeurs de
camions humanitaires. "Il y a des centaines de camions qui
ne font qu'attendre", a expliqué un bénévole du Croissant-
rouge à l'actrice oscarisée, qui s'est également entretenue
avec des chauffeurs de camions humanitaires. Selon les
médias locaux, l'actrice américaine a participé à cette visite
pour examiner les conditions des Palestiniens blessés en
provenance de la bande de Gaza ainsi que l'acheminement
de l'aide humanitaire vers l'enclave assiégée. Ni elle, ni les
autorités n'ont pour l'instant communiqué officiellement
sur cette visite. Angelina Jolie - l'un des visages les plus
emblématiques de Hollywood - a renoncé à son rôle d'en-
voyée spéciale du HCR fin 2022 après plus de 20 ans de ser-
vice, disant vouloir "travailler différemment" et sur des
questions humanitaires plus larges.

«Profonde inquiétude»
Elle a effectué plus de 60 missions sur le terrain au fil des
ans, prêtant sa célébrité et la certitude d'attirer les médias
dans ses déplacements à la cause des réfugiés. La réouver-
ture du passage de Rafah, prévue par le plan de paix pour le
territoire palestinien et réclamée de longue date par l'ONU
et la communauté humanitaire, n'a pas été autorisée par
Israël depuis l'entrée en vigueur du cessez-le-feu à Gaza le
10 octobre. Dans un communiqué conjoint vendredi, l'É-
gypte ainsi que six autre pays à majorité musulmane ont
"exigé" que l'entité sioniste garantisse les opérations
humanitaires "de manière durable, prévisible et sans res-
triction", exprimant leur "profonde inquiétude face à la
détérioration de la situation humanitaire" dans la bande
assiégée. Après l'annonce début décembre par Israël de
l'ouverture de ce passage aux seules sorties de Gaza, Le
Caire avait rapidement démenti avoir accepté une telle
mesure, insistant pour que ce passage soit ouvert dans les
deux sens.
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L'ARMATEUR ITALIEN MESSINA LANCE DES CONNEXIONS ENTRE
ALGER, GÊNES, CASTELLÓN, FOS-SUR-MER ET BARCELONE  

Nouvelle dynamique maritime
sur l'axe Algérie-Europe
PAR NABIL M.

L'ENTREPRISE italienne de
transport maritime, Ignazio
Messina & Co, a officiellement
annoncé le lancement d'un nou-
veau service maritime dédié, des-
tiné à dynamiser le transport de
marchandises entre les ports
algériens et les grands hubs euro-
péens, notamment en Italie, en
Espagne et en France.

Cette décision stratégique
intervient alors que les échanges
commerciaux dans le bassin occi-
dental de la Méditerranée affi-
chent une croissance remar-
quable.

L'annonce, publiée sur la pla-
teforme professionnelle LinkedIn,
précise que ce service a été rendu
possible grâce à l'intégration dans
sa flotte du m/v Libertas-H, un
navire d'une capacité de 443 EVP
(Équivalent Vingt Pieds) pouvant
supporter des charges jusqu'à 14
tonnes par conteneur. Pour son
voyage inaugural, une rotation
spéciale a été établie : Gênes
(Italie) - Alger - Castellón
(Espagne) - Barcelone (Espagne) -
Gênes - Alger. À terme, le service
sera stabilisé sur une fréquence
bimensuelle et empruntera l'iti-
néraire Fos-sur-Mer (France) -
Gênes - Barcelone - Alger, avec un
retour à Fos. Cette configuration

logistique présente l'avantage de
réduire sensiblement les délais de
transit pour les marchandises en
provenance du Moyen-Orient
transitant par Barcelone à desti-
nation de l'Algérie.

Un timing aligné sur 
une explosion des
échanges

Le choix de cet axe n'est pas
fortuit. Il épouse une réalité éco-
nomique tangible, celle de la
reprise fulgurante des échanges
entre l'Algérie et l'Espagne.

Les chiffres sont éloquents.
Sur les onze premiers mois de
2025, les importations algé-
riennes en provenance de la

région de Castellón ont bondi
d'environ 820%. Sur une période
de cinq mois seulement, les
exportations espagnoles vers
l'Algérie ont progressé de 162%,
pour atteindre près de 900 mil-
lions d'euros.

La vitalité de cet axe se confir-
me également par les statistiques
portuaires de 2024. Près de 68 258
tonnes de marchandises et 91 000
passagers ont transité entre les
deux pays, représentant une
hausse de 137% par rapport à
2023. Cette croissance spectacu-
laire souligne le rôle pivot des
ports espagnols et italiens dans la
stratégie d'import-export algé-
rienne.

Soutenir la 
diversification 
économique algérienne

Pour l'Algérie, cette nouvelle
capacité maritime offerte par un
opérateur privé de renom arrive à
point nommé. Elle s'inscrit pleine-
ment dans la volonté des autorités
de diversifier les exportations
hors hydrocarbures, en particu-
lier pour les produits agricoles et
semi-transformés.

La régularité et la fiabilité d'un
service bimensuel direct permet-
tent aux exportateurs algériens de
mieux planifier leurs chaînes
logistiques et de répondre avec
plus d'agilité à la demande volatile

des marchés européens. Cette ini-
tiative privée vient compléter une
dynamique nationale de fond.
L'Algérie œuvre activement au
renforcement de ses propres
lignes commerciales, avec des
extensions récentes vers l'Europe
de l'Est, notamment vers le port
de Koper en Slovénie.

Une stratégie visant à faire de
la flotte nationale " un levier
structurant au service des expor-
tations ", comme l'a rappelé
récemment le ministère de
l'Intérieur, des Collectivités
locales et des Transports, qui avait
indiqué que sur douze cargos pro-
grammés pour renforcer la flotte,
dix étaient déjà opérationnels.

Ainsi, le paysage du transport
maritime national, longtemps
perçu comme un point faible dans
la chaîne d'exportation, est donc
en pleine mutation. En connec-
tant plus efficacement les ports
algériens aux principaux corri-
dors logistiques euro-méditerra-
néens, ces développements ne
font pas que fluidifier les
échanges existants. Ils préparent
le terrain pour une intégration
plus profonde de l'économie
nationale dans les chaînes de
valeur régionales, un prérequis
essentiel à la réussite de sa straté-
gie de diversification.

N.M.

Dans un contexte de reprise vigoureuse des échanges commerciaux avec l'Europe, l'entrée en scène d'armateurs
étrangers vient offrir un levier logistique puissant à l'Algérie.

PAR MANSOUR M.

Le mètre cube d'eau dessalée,
le kilowattheure d'électricité et le
mètre cube de gaz naturel sont
cédés en Algérie à des prix très
inférieurs à leur coût réel. Ce qui
peut sembler économiquement
illogique, constitue pourtant l'un
des fondements de la politique
sociale de l'État. Une politique
assumée, revendiquée au nom de
la protection du pouvoir d'achat,
mais dont le coût réel reste large-
ment invisible pour le citoyen.
Accéder pour quelques dinars à
une eau qui coûte cher à produire,
consommer une électricité factu-
rée à environ 25 pour cent de son
prix réel ou utiliser un gaz forte-
ment subventionné relève d'un
droit social solidement ancré. Un
droit réel, mais un droit dont le
financement pèse lourdement sur
les finances publiques.

L'eau dessalée illustre parfai-
tement le déséquilibre entre coût
réel et prix payé. Lors de son allo-

cution devant les membres des
deux chambres du Parlement
mercredi dernier, le président
Tebboune avait fait savoir que le
mètre cube revient à 1,5 dollar, ce
qui signifie que la production quo-
tidienne de 1,5 million de mètres
cubes coûte à l'État 2,25 millions
de dollars. Pourtant, le consom-
mateur ne paie qu'une fraction de
cette somme. Une fois intégrés
l'investissement, l'énergie, le trai-
tement et la distribution, le coût
de production dépasse largement
les quelques dinars facturés aux
ménages. Ce différentiel, substan-
tiel, est entièrement supporté par
l'État et constitue l'un des piliers
de la politique sociale de notre
pays. Outre l'eau dessalée, l'élec-
tricité et le gaz naturel bénéficient
eux aussi de subventions impor-
tantes, de sorte que les prix factu-
rés aux ménages restent large-
ment inférieurs aux coûts réels de
production, de distribution et
d'exploitation. Sur le marché
national, le prix de l'électricité

pour les foyers est d'environ 0,04
USD par kilowattheure, bien en
dessous de la moyenne mondiale
et nettement inférieur à celui de
plusieurs pays voisins. Cet écart
traduit une subvention implicite
qui fait que le consommateur
algérien paie sa consommation à
environ 25 % de sa valeur réelle, le
reste étant supporté par l'État.

Quant au gaz, les ménages le
paient  à un prix largement infé-
rieur à ce qu'il coûterait si
Sonatrach et l'État cherchaient à
couvrir l'ensemble des coûts d'ex-
traction, de traitement et de dis-
tribution, et encore plus s'ils vou-
laient s'aligner sur les prix inter-
nationaux. Les chiffres dispo-
nibles, bien qu'issus d'études
industrielles et non de données
officielles, indiquent que le prix de
revient des 50 milliards de mètres
cubes consommés annuellement
sur le marché domestique s'élève
à environ 6 milliards de dollars. Le
différentiel entre ce coût et le prix
payé par le consommateur est si

important que le calcul explicite
de l'écart semblerait presque
dérisoire, tant il met en lumière
l'ampleur du soutien public.

Ce fossé entre coût réel et prix
payé par le consommateur n'est
pas une simple statistique, car il
structure l'économie algérienne
depuis des décennies. Il a soutenu
le pouvoir d'achat dans les
contextes sociaux les plus déli-
cats. L'eau, l'électricité et le gaz
constituent donc des piliers du
soutien public. Cela dit, cette poli-
tique de subventions a un impact

direct sur les finances publiques,
influençant le fonctionnement
des opérateurs et les décisions
d'investissement dans les infra-
structures. En mettant en lumière
ce contraste dans son discours, le
président a souligné un enjeu
majeur qui consiste à garantir
l'accès universel à l'eau, à l'électri-
cité et au gaz tout en maîtrisant
les équilibres économiques. Le
défi reste de concilier protection
sociale et rigueur budgétaire sans
compromettre la disponibilité.

M. M.

Eau, gaz, électricité : ces subventions massives qui passent inaperçues
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CLÔTURE DU FESTIVAL NATIONAL DU THÉÂTRE PROFESSIONNEL D'ALGER 

« Janazet Ayoub» décroche le Grand Prix
PAR SARA KHARFI

" JANAZET AYOUB ", écrite et
mise en scène par Ahmed Rezzak
et produite par le Théâtre national
algérien, a remporté, avant-hier, le
Grand Prix de la 18e édition du
Festival national du théâtre pro-
fessionnel d'Alger, à l'issue de la
cérémonie de clôture organisée au
TNA. Cette comédie burlesque,
portée par une distribution massi-
ve de 21 interprètes, a su
convaincre le jury, présidé par
l'universitaire Noureddine
Amroun, et composé de la comé-
dienne Chahd Rym Zouablia, du
comédien Athmane Bendaoud, du
scénographe Fawzi Benhimi, du
musicien Hanafi Meliani, ainsi que
du metteur en scène et dramatur-
ge Haroun El Kilani. Par son
ampleur scénique et son dispositif
choral, la pièce a notamment attiré
l'attention par son énergie et sa
mécanique comique. La pièce
s'ouvre sur l'enterrement d'Ayoub,
entouré de ses quatre épouses, de
ses enfants, de ses cousins et de
ses voisins. Son obsession de l'hé-
ritier mâle a laissé derrière elle un
cortège de blessures, de jalousies
et de frustrations qui, à sa mort,

éclatent au grand jour. L'équilibre
déjà fragile de la cellule familiale
se fissure alors, transformant le
deuil en une lutte acharnée pour
l'héritage, où rancœurs anciennes
et rivalités latentes prennent le
pas sur le recueillement. La pièce
explore des thématiques sociales
et féminines, les tensions fami-
liales, la domination patriarcale et
la marchandisation des liens du
sang. Le palmarès de cette 18e édi-
tion a également distingué
Abdelmounem Khelladi du prix du
meilleur second rôle masculin
pour son interprétation dans "
Lear, malek enahatine " du Théâtre
régional de Djelfa, tandis que
Faten Guessar a remporté le prix
du meilleur second rôle féminin
pour sa prestation dans "
Moufaraqa " du Théâtre régional
d'El Eulma. Cette distinction inter-
roge cependant, car la comédien-
ne a interprété le premier rôle
féminin de la pièce et livré, aux
côtés de son partenaire Hichem
Guergah, une performance inten-
se et exigeante qui dépassait lar-
gement le second rôle. Le prix de la
meilleure interprétation masculi-
ne est revenu à Rebbat Amirouche
pour son rôle dans " Palestine tra-

hie " du Théâtre régional de Tizi-
Ouzou, tandis que le prix de la
meilleure interprétation féminine
a été attribué ex-æquo à Fariza
Chemakh pour " Biblomania " du
Théâtre régional d'Annaba, et à
Feriel Madjadji pour " Palestine
trahie " du Théâtre régional de
Tizi-Ouzou. Concernant cette der-
nière, le jury semble avoir fait le
choix d'attribuer un prix d'inter-
prétation symbolique, car le per-
sonnage, celui de la journaliste
assassinée Cherine Abu Akla
qu'elle incarne, reste limité à

quelques minutes de présence
scénique. Ce n'est donc pas un
premier rôle. Le prix de la meilleu-
re musique a été décerné à
Abdelkader Soufi pour " Dhik elila "
du Théâtre régional d'Oran, tandis
que celui de la meilleure scéno-
graphie est revenu à Hamza
Djaballah pour " Banka Pro Max "
du Théâtre régional d'Oum El
Bouaghi. Ce dernier signe ainsi
une deuxième consécration
consécutive dans cette catégorie,
après le prix obtenu l'an dernier
pour " Kelma " du Théâtre régional

de Sidi Bel-Abbès. Le prix du
meilleur texte a été attribué ex-
æquo à Hamid Allaoui pour "
Ghadhbat el bey " du Théâtre
régional de Biskra, et à Liamine
Bentoumi pour " El Bourda wel
Meddaha " du Théâtre régional de
Saïda. De son côté, Mouni Boualem
a remporté le prix de la mise en
scène pour " Carnaval roumani "
du Théâtre régional de
Constantine, alors que le prix du
jury est revenu à " El Hachim " de
l'Institut national des métiers des
arts du spectacle (ISMAS), qui par-
ticipait pour la première fois, et se
voit ainsi attribuer une distinction
artistique. Le jury a également
décerné un " prix de gratitude et de
reconnaissance " à " Ibadat " du
Théâtre régional de Sidi Bel-
Abbès. 

Ce palmarès appelle cepen-
dant à la réflexion. S'il demeure le
choix souverain du jury, qui ne
saurait être contesté dans sa légi-
timité, et consacre à juste titre du "
Grand Prix " une œuvre qui a su
rallier le public et la critique, il sur-
prend et interroge, notamment
dans les catégories intermé-
diaires. Mais il est bien difficile de
satisfaire tout le monde. 

Un ciné-club portant
le nom de Tahar
Hannache, pionnier
du cinéma national et
de la télévision algé-
rienne, a été inauguré
récemment à la
Maison de la culture
Mohamed-El Amine
Lamoudi d'El Oued.
L'initiative s'inscrit
dans une dynamique de réhabili-
tation de la mémoire cinémato-
graphique nationale et de trans-
mission de l'héritage filmique.  La
création de ce ciné-club s'est faite
sous la présidence de Nabila
Rezaig, experte en cinéma et en
affaires culturelles, et directrice
artistique du Festival internatio-
nal du film d'Alger (AIFF), en pré-
sence du directeur de la Maison de
la culture, Yacine Boughezala. La
cérémonie a également réuni un
groupe d'intellectuels, de créa-
teurs et d'acteurs du paysage
artistique de la wilaya d'El Oued.
Selon les responsables du ciné-
club, celui-ci sera une  " tribune de
formation et d'encadrement, une
école destinée à former une nou-
velle génération passionnée de
cinéma, fidèle à notre mémoire
visuelle et à notre identité natio-
nale ".  Après la signature de la
convention de création du club
par Mme Rezaig et Fathi Sahraoui,
chef de la section des ateliers, le
film " Les Plongeurs du désert " a

été projeté. Réalisée en 1952, cette
œuvre est considérée comme le
premier film entièrement algé-
rien, tant au niveau de l'écriture,
de la réalisation, de l'interpréta-
tion que de la production, signé
par le pionnier du cinéma algérien
Tahar Hannache. Le film a été res-
tauré grâce à la persévérance de
Nabil Djedouani, fondateur des "
Archives numériques du cinéma
algérien ", qui s'est engagé, il y a
deux ans, auprès de Thouraya
Benelhannache, fille du réalisa-
teur, à numériser et restaurer  "
Les Plongeurs du désert ". Tourné
à Tolga, dans la wilaya de Biskra, le
film met en scène Himoud
Brahimi (Momo) et Djamel
Chanderli, aux côtés de nombreux
figurants algériens, et raconte
l'assèchement du puits d'une oasis
et l'appel lancé à des plongeurs du
désert. Pour rappel, " Les
Plongeurs du désert " a été projeté,
en décembre dernier, dans le
cadre d'un ciné-concert à l'ouver-
ture de l'AIFF.

S. K.

PORTANT LE NOM DU CINÉASTE TAHAR HANNACHE

Création d'un ciné-club à El Oued
FESTIVAL DU THÉÂTRE COMIQUE DE MÉDÉA

L'édition 2026 dédiée à Salah Ougroute
Le commissariat du Festival culturel national du

théâtre comique de Médéa a annoncé que la seizième
édition de cette manifestation artistique, prévue du
30 juin au 5 juillet 2026, sera dédiée à l'artiste Salah
Ougroute, en reconnaissance de son riche parcours
et de ses contributions à la scène humoristique algé-
rienne. Ce choix s'inscrit dans la tradition du festival
qui, depuis sa création, rend hommage aux artistes
ayant contribué à forger une culture du rire ancrée
dans la société. Cette décision vient saluer l'ensemble
des œuvres offertes par Salah Ougroute au public
algérien, des œuvres qui ont traversé le temps et
marqué la mémoire, faisant de lui l'une des person-
nalités les plus emblématiques de l'art comique et
théâtral en Algérie. Son jeu singulier, fondé sur une
maîtrise fine du registre humoristique et une capaci-
té reconnue à conjuguer le rire à des messages
sociaux porteurs de sens, lui a permis d'occuper une
place à part dans le paysage artistique national. À tra-
vers ses personnages, l'artiste a su capter les réalités
du quotidien, les transformer en matière scénique et
télévisuelle, et toucher un large public, tout en susci-
tant réflexion et prise de conscience. Connu du grand
public sous le surnom de Souilah, Salah Ougroute a
marqué de son empreinte la télévision, à travers des
rôles devenus cultes. Son interprétation du person-
nage de Djemaï dans la saga " Djemaï Family " a ren-
contré un succès populaire considérable, tout
comme son rôle d'Achour 10 dans la série éponyme,
ou encore ses apparitions dans plusieurs saisons de
la sitcom " Nass Mlah city ". Au-delà du registre
comique, l'acteur a démontré l'étendue de son talent
en s'illustrant dans des drames télévisuels, notam-
ment dans l'émouvant " Mal wetni " de Fatima
Belhadj, signe de sa polyvalence artistique.  Par

ailleurs, cette nouvelle édition du Festival culturel
national du théâtre comique de Médéa se tiendra
sous le slogan " Nous rions pour changer ", une for-
mule qui renvoie au rôle du théâtre comique dans le
traitement des problématiques sociales, à travers une
approche à la fois satirique et consciente. Le rire y est
envisagé comme un outil de sensibilisation, capable
de questionner les comportements, de dénoncer les
travers et d'ouvrir le débat de manière accessible.
Comme à l'accoutumée, cette seizième édition pro-
posera un programme riche et diversifié, avec la par-
ticipation de troupes théâtrales issues de différentes
wilayas du pays, des spectacles en compétition, des
rencontres intellectuelles et des ateliers de forma-
tion. S. K. 
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SOUS PEINE D'AMENDES 

Les commerçants obligés 
de s'équiper de TPE
PAR R. AKLI 

MISE pour ainsi dire en veille,
depuis plusieurs années, la mesu-
re portant obligation pour les
commerçants et autres agents
économiques de se doter de ter-
minaux de paiement électronique
(TPE) entre désormais pleinement
en vigueur, selon une note du
ministère du Commerce relayée
hier par l'Organisation algérienne
de protection et d'orientation du
consommateur et son environne-
ment (Apoce) sur ses réseaux
sociaux. De fait, le document fait
ainsi état de mises en demeure
adressées par les autorités aux
commerçants et agents écono-
miques pour entamer, sous huitai-
ne, les procédures nécessaires
auprès des banques en vue de  l'ac-
quisition de TPE, sous peine de
s'exposer aux sanctions prévues
en ce sens par la loi de Finances de
2018. La même source précise
qu'en cas de difficulté à accéder
auxdits appareils dans les délais
impartis, les commerçants
concernés devront justifier d'un
reçu visé confirmant le dépôt
effectif de leur demande auprès de
l'instance concernée. Reconduite
à plusieurs reprises depuis son
introduction pour la première fois
à travers la loi de Finances de 2018,
l'obligation faite aux différentes
catégories de commerçants de
mettre des TPE à disposition des
consommateurs pour régler leurs
achats par cartes de paiement
électronique, n'a pu jusqu'ici être
réellement appliquée, en raison,

entre autres, de contraintes logis-
tiques et de coûts liés à la disponi-
bilité de ces appareils et à l'opéra-
tion de leur déploiement à grande
échelle au sein de l'ensemble de la
sphère commerciale domestique.
Telle  que réintroduite pour la der-
nière fois en 2024, à travers l'ar-
ticle 111 de loi de Finances, qui
reprend et modifie la disposition
initiale de 2018, cette mesure pré-
voit ainsi que tout agent écono-
mique "qui offre des biens et/ou
services à des consommateurs" et
qui est "dûment domicilié au
niveau d'une banque agréée ou
d'Algérie Poste, doit mettre à la
disposition du consommateur des
terminaux de paiement électro-
nique (TPE) pour lui permettre, à
sa demande, de régler le montant
de ses achats par carte de paie-
ment électronique". Les mêmes
dispositions stipulent que "tout
manquement au respect de
mettre à la disposition du consom-
mateur des terminaux de paie-
ment électronique constitue une
infraction punie d'une amende de
50.000 DA", sur constats pouvant
être effectués aussi bien par "les
officiers et agents de police judi-
ciaire" que par "les personnels
appartenant aux corps spécifiques
du contrôle relevant de l'adminis-
tration chargée du commerce",
ainsi que par "les agents concer-
nés relevant des services de l'ad-
ministration fiscale". Pour com-
pléter ce dispositif qui vise surtout
à rattraper l'immense retard accu-
sé en termes de généralisation des
moyens de paiement modernes et

à réduire le poids écrasant de
l'usage du cash, des mesures
d'exonération de droits de douane
et de la taxe sur la valeur ajoutée
(TVA) ont été introduites, faut-il le
rappeler, à travers la loi de
Finances de 2025, aux fins de
"favoriser le montage des termi-
naux de paiement électronique, en
réduisant les coûts associés, afin
de soutenir la modernisation des
infrastructures de paiement". Des
mesures d'incitations fiscales et
douanières censées contribuer à
contourner l'écueil des coûts éle-
vés d'importation des collections
destinées aux industries de mon-

tage de TPE, source "de répercus-
sions sur le prix final de ces équi-
pements supportés par les
banques" et qui entravaient ainsi,
du moins en partie, le déploiement
et la généralisation voulue de ces
appareils au sein de la sphère
commerciale. Autres ces
contraintes logistiques, les len-
teurs et faiblesses observées jus-
qu'ici quant au développement et à
l'extension du parc de TPE en
exploitation est également le fait,
faut-il le souligner, de résistance
et d'appréhensions de commer-
çants et d'usagers à l'égard des
instruments de paiements élec-

troniques, l'argent liquide ayant
depuis toujours eu la cote dans les
transactions financières et com-
merciales courantes. D'où, sans
doute, la volonté des pouvoirs
publics d'imposer l'accélération
du déploiement des TPE et d'où,
également, les récentes décisions
de la Banque centrale de res-
treindre les versements bancaires
en argent cash, l'enjeu étant en
définitive de répondre au double
objectif de modernisation bancai-
re et financière et de limiter, en
même temps, les niches d'évasion
fiscale, d'informel et de blanchi-
ment d'argent.       R. A. 

En pleine reconfiguration du marché gazier européen :
l'Algérie s'est affirmée comme acteur clé, en 2025 
PAR ABDELLAH B 

L'année 2025 a été soldée par
une consolidation du rôle straté-
gique de la Sonatrach dans l'ap-
provisionnement du marché
gazier européen, l'Espagne et
l'Italie comme deux principales
plateformes d'entrée sur le Vieux
Continent. Une position qui réaf-
firme le rôle pivot de l'Algérie
dans le marché énergétique
méditerranéen en pleine muta-
tion marquée par une entrée sur
la scène de nouveaux fournis-
seurs à la recherche de parts de
marchés. 

En effet, d'après les dernières
données provisoires de 2025 de la
société espagnole de distribution
de gaz naturel Enagas, relayées
par l'agence Europa Press,
l'Algérie figure en tête des four-
nisseurs du marché espagnol en
gaz naturel durant cette période
en dépassant ses concurrents les
USA et la Russie, et ce en dépit

d'une baisse des expéditions par
rapport à l'année 2024. " En 2025,
les usines de regazéification espa-
gnoles ont reçu du gaz naturel
provenant de 16 sources diffé-
rentes, contribuant ainsi à une
large diversification de l'approvi-
sionnement et renforçant la posi-
tion de l'Espagne comme point
d'entrée stratégique pour le gaz
naturel liquéfié (GNL) en Europe.

L'Algérie a été le principal four-
nisseur, suivie des États-Unis,
tandis que les importations de gaz
russe ont chuté de 44 % durant
cette période ", rapporte le média
espagnol. Selon les données de la
société espagnole de distribution
du gaz, le volume de gaz transpor-
té durant cette période a augmen-
té de l'ordre de 7,4% pour
atteindre 372 térawattheures,

boostées par une augmentation
de la demande sur le gaz naturel
pour la production de l'électricité
qui a grimpé de 33,3 %, à 99,6
TWh. Dans ce sens, la part des
importations en provenance de
l'Algérie est restée de l'ordre de 35
%, ce qui place le pays comme le
plus grand fournisseur de
l'Espagne en gaz naturel durant
l'année dernière. Dans le même
ordre des choses, l'Algérie conti-
nue sa prédominance sur le mar-
ché gazier italien et ouvre de nou-
velles perspectives à l'exportation
vers d'autres pays européens
connectés aux réseaux italiens
alimentés par le gazoduc
Transmed en partance de
l'Algérie, pour le gaz sec et le GNL
dont la demande ne cesse de
croître. Pour l'Italie, la part du
marché de la Sonatrach qui est le
premier fournisseur de ce pays en
gaz naturel ne cesse de se confor-
ter suite à l'accord de coopération
énergétique signé entre les deux

pays en 2023 où l'Algérie a récu-
péré sa place de premier fournis-
seur.  En fait, face à l'évolution de
la situation sur le marché gazier
européen et à l'entrée en puissan-
ce de nouveaux acteurs, l'Algérie
a réussi à maintenir sa position
d'acteur de premier plan en s'af-
firmant comme un acteur indis-
pensable pour la sécurité énergé-
tique du Vieux Continent. Le pays
qui dispose d'infrastructures de
transport les plus performantes et
d'une proximité géographique a
su comment exploiter ces atouts
pour préserver sa position tout en
orientant sa politique vers la
diversification de ses clients sur
l'espace européen. Dans ce sillage,
cette année sera marquée par
l'entrée d'un nouvel acteur dans le
portefeuille client du groupe
public Sonatrach, à savoir
l'Allemand VNG AG dont le
contrat d'approvisionnement en
gaz naturel devrait entrer en
vigueur cette année. A. B.
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Les États-Unis capturent et inculpent
Maduro et son épouse  
PAR AMAR R.

DANS une annonce fracassante
hier matin, le président américain
Donald Trump a révélé que les forces
spéciales américaines avaient mené
une opération militaire massive au
Venezuela, capturant et destituant le
président Nicolas Maduro ainsi que
son épouse Cilia Flores. Qualifiée de "
frappe à grande échelle " par Trump,
cette intervention ravive des souve-
nirs de l'arrestation de Manuel
Noriega au Panama en 1989. " Les
États-Unis d'Amérique ont mené
avec succès une frappe à grande
échelle contre le Venezuela et son
dirigeant, le président Nicolas
Maduro, qui a été, avec son épouse,
capturé et expulsé du pays ", a déclaré
Trump dans un message publié sur
Truth Social.

Les détails de l'opération
L'opération, impliquant l'élite des

forces spéciales américaines comme
la Delta Force et soutenue par la CIA,
a ciblé plusieurs sites stratégiques à
Caracas, notamment le complexe
militaire de Fuerte Tiuna et l'aéroport
de La Carlota, où des explosions ont
été rapportées dans la nuit. Des
agences de presse  ont rapporté avoir
entendu, au moins sept explosions
dans la capitale vénézuélienne. Selon
des sources américaines, l'opération
a été menée dans la nuit, avec des
hélicoptères et des équipes au sol
opérant sous le couvert de l'obscurité
pour minimiser les résistances.

Maduro et Flores ont été exfiltrés par
hélicoptère à bord de l'Iwo Jima, un
navire d'assaut amphibie dans les
Caraïbes, avant leur transfert vers un
tribunal fédéral à New York.

Trump a salué cette action
comme un " succès majeur contre un
narco-État ", tandis que l'Attorney
General Pam Bondi a confirmé que le
couple sera jugé dans le district sud
de New York pour des chefs d'accusa-
tion graves, incluant conspiration de
narco-terrorisme et possession
d'armes destructrices. Maduro, accu-
sé depuis 2020 d'avoir dirigé un pro-
jet visant à envoyer des tonnes de
cocaïne aux États-Unis via un préten-
du " Cartel de Los Soles ", faisait l'objet
d'une prime de 50 millions de dollars
pour sa capture. 

Le mouvement au pouvoir au
Venezuela, le " chavisme ", du nom du
prédécesseur de Maduro, a déclaré
que des civils et des militaires étaient
morts dans les frappes d'hier, mais
n'a pas donné de chiffres. 

Réactions immédiates 
au Venezuela

Au Venezuela, la vice-présiden-
te Delcy Rodriguez qui se trouverait
en Russie a réagi avec véhémence,
exigeant une " preuve de vie " pour
Maduro et dénonçant une " agres-
sion impérialiste flagrante ". Le gou-
vernement a déclaré l'état d'urgen-
ce, mobilisant les forces armées et
appelant à la résistance populaire. 

Des manifestations sporadiques
ont éclaté à Caracas, avec des appels
à la libération du leader chaviste.

Du côté de l'opposition, des
figures comme Edmundo González
et Maria Corina Machado ont salué
l'événement comme une " opportu-
nité historique pour une transition
démocratique ". 

Des milliers d'exilés vénézué-
liens, notamment en Floride et en
Colombie, ont célébré dans les rues,
voyant dans cette capture la fin d'un
régime accusé de répression et de
crise humanitaire. 

Instabilité et enjeux
pétroliers

L'opération a provoqué un tollé
international, révélant des fractures
profondes dans la géopolitique mon-
diale. Cette intervention pourrait
redessiner la carte géopolitique de
l'Amérique latine. 

À court terme, l'instabilité au
Venezuela risque de plonger le pays
dans le chaos, avec des luttes de pou-
voir internes. La Russie et la Chine,
qui ont investi massivement dans le
pétrole vénézuélien, pourraient ren-
forcer leur présence pour protéger
leurs intérêts, exacerbant les ten-
sions avec Washington. 

Sur le plan économique, les mar-
chés pétroliers ont réagi violemment
: les prix du brut ont grimpé de plus de
5 % en quelques heures, anticipant
des interruptions dans la production
vénézuélienne, l'un des plus grands
exportateurs d'or noir au monde. 

Les investisseurs et économistes
réagissent positivement mais avec
prudence à la capture de Nicolas
Maduro par les États-Unis, certains y
voyant un potentiel déblocage massif
des réserves pétrolières vénézué-
liennes et une ouverture du
Venezuela post-Maduro aux investis-
seurs. Cependant, d'autres tempè-
rent l'enthousiasme en soulignant
que les tensions géopolitiques persis-
tent, avec des risques liés aux tarifs
américains et aux conflits en Ukraine
et en Iran. 

A. R.

PAR DJILALI B.

L'opération spéciale américai-
ne au Venezuela a provoqué un
choc dans le monde. Elle démontre
qu'en matière de recours à la force
militaire pour atteindre des objec-
tifs économiques, Donald Trump
n'est pas différent de ses prédé-
cesseurs. Il réédite le scénario de
l'Irak, de la Syrie… lui, qui prétend
concourir pour le prix Nobel de la
paix. La démonstration de force de
Trump allant jusqu'à kidnapper le
président Nicolas Maduro pour
faire main basse sur les réserves
pétrolières du Venezuela a provo-
qué une onde de choc et des
appels au respect du droit interna-
tional. 

ONU
Réagissant à cette nouvelle

atteinte au droit international par
le recours à la force armée, le
secrétaire général de l'ONU
Antonio Guterres  s'est dit très
inquiet. Il s'est inquiété " que le
droit international n'ait pas été
respecté ", déplorant un " dange-
reux précédent " et appelant " tous
les acteurs au Venezuela à enga-
ger un dialogue inclusif, dans le
plein respect des droits de
l'Homme et de l'Etat de droit ". Il
faut reconnaître que Guterres a
assisté à toutes les dérives et
atteintes au droit international,
notamment par les Etats-Unis et
leurs alliés, notamment au Moyen-
Orient et en Afrique. 

Brésil
Les pays d'Amérique latine qui

ont réussi à se défaire des griffes
américaines ont dénoncé le procé-

dé de Trump contre un pays sou-
verain et ses tentatives d'imposer
son hégémonie au sous-continent.
Le président brésilien qui a eu à
subir cette politique américaine a
dénoncé  " une grave atteinte à la
souveraineté du Venezuela ". Luiz
Inacio Lula da Silva a déclaré sur
son compte X que " les bombarde-
ments sur le territoire vénézuélien
et la capture de son président
dépasse les limites de l'acceptable
et menace la préservation de la
région en tant que zone de paix ",
appelant la communauté interna-
tionale à " répondre vigoureuse-
ment " à ces attaques.

" Les bombardements améri-
cains rappellent les pires moments
de l'ingérence dans la politique de
l'Amérique latine et des Caraïbes ",
a souligné Lula qui, pour rappel, a
proposé ses services pour une
médiation entre Caracas et
Washington, le mois passé. 

Mexique 
Le Mexique qui a pris ses dis-

tances avec les Etats-Unis en rai-
son des conséquences de la poli-
tique migratoire du président
Trump qu'il subit, a mis en garde
hier contre les risques des bom-
bardements américains sur la sta-
bilité de la région. 

" Le gouvernement du Mexique
condamne et rejette avec la plus
grande fermeté les actions mili-
taires exécutées unilatéralement
ces dernières heures par les forces
armées des Etats-Unis d'Amérique
contre des objectifs situés sur le
territoire de la République boliva-
rienne du Venezuela ", a déclaré le
ministère des Affaires étrangères
dans un communiqué.

Colombie
Autre pays qui résiste aux

Etats-Unis, la Colombie a annoncé
le déploiement de troupes à sa
frontière avec le Venezuela en pré-
vision de l'invasion américaine.
Qualifiant l'attaque US contre
Caracas d'atteinte à la souveraine-
té, le président  Gustavo Petro a
écrit hier sur X : " Alerte générale,
ils ont attaqué le Venezuela ". Il a
par ailleurs demandé une réunion
immédiate de l'Organisation des
Etats américains (OEA) et de l'ONU
pour " se prononcer sur la légalité
internationale de cette agression "
contre le Venezuela. 

Russie 
Par ailleurs, la Russie, principal

allié de Maduro a demandé " des
éclaircissements immédiats sur la
situation de Maduro après l'annon-
ce de sa capture ", avant que le pré-
sident Trump publie en fin de jour-
née une photo du président
Vénézuélien. " Nous sommes
extrêmement alarmés par les
informations selon lesquelles le
président vénézuélien, Nicolas
Maduro, et son épouse auraient été
emmenés de force hors du pays à
la suite de l'agression aujourd'hui
par les Etats-Unis ", a déclaré le
ministère des Affaires étrangères
russe dans un communiqué,
demandant " la libération immé-
diate de Maduro ". Moscou a pro-
posé par ailleurs sa médiation
entre Washington et Caracas pour
trouver une solution par le dia-
logue. 

La Chine 
La Chine, important client du

pétrole du Venezuela et dont une

délégation venait à peine de quitter
Caracas s'est dit hier " profondé-
ment choqué " et a " condamné
fermement le recours flagrant à la
force par les Etats-Unis contre un
Etat souverain et leur action contre
son président ". " Ce comporte-
ment hégémonique des Etats-Unis
viole gravement le droit internatio-
nal, porte atteinte à la souveraineté
du Venezuela et menace la paix et
la sécurité en Amérique latine et
dans les Caraïbes ", a dénoncé le
ministère chinois des Affaires
étrangères.

Iran
" Le ministère iranien des

Affaires étrangères condamne fer-
mement l'attaque militaire améri-
caine contre le Venezuela et la vio-
lation flagrante de la souveraineté
nationale et de l'intégrité territo-
riale du pays ", a indiqué dans un
communiqué de la diplomatie ira-
nienne, fustigeant " l'agression illé-
gale des

Etats-Unis ", ennemi de la
République islamique. L'Iran
entretient des liens étroits avec le
Venezuela et a affiché son soutien
au président Maduro dès le début
du blocus américain. 

UE 
C'est au nom du respect du

droit international que l'Union
européenne a régi en appelant à
une transition démocratique au
Venezuela étant donné que l'UE ne
reconnaît pas la légitimité du pré-
sident Nicolas Maduro. " Nous
sommes solidaires du peuple
vénézuélien et soutenons une
transition pacifique et démocra-
tique. Toute solution doit respecter

le droit international et la Charte
des Nations unies", a renchéri de
son côté la présidente de la
Commission européenne, Ursula
von der Leyen, franchement hosti-
le à Maduro dont elle a rappelé la
réélection entachée de fraude. 

Affirmant respecter le droit
international, Premier ministre
britannique Keir Starmer a déclaré
dans sa réaction à l'annonce de
l'opération américaine : " Je sou-
haite m'entretenir avec le prési-
dent (Trump) (...) mais pour l'ins-
tant, je pense que nous devons éta-
blir les faits ", a-t-il affirmé ajou-
tant "  je crois fermement que nous
devons tous respecter le droit
international ". 

Espagne
Le gouvernement espagnol a

appelé de son côté " à la désescala-
de et à la modération " et indiqué
être " disposé à offrir ses bons
offices pour parvenir à une solu-
tion pacifique et négociée à la crise
actuelle ", a déclaré le ministère
des Affaires étrangères dans un
communiqué.

France 
Paris a, pour sa part, condamné

la capture du président Maduro et
a estimé qu' " aucune solution poli-
tique durable ne saurait être impo-
sée de l'extérieur ", a indiqué le
chef de la diplomatie française,
Noel Barrot, qui dénonce " une
opération militaire qui contrevient
au principe de non-recours à la
force qui fonde le droit internatio-
nal ". " Les peuples souverains
décident seuls de leur avenir ",
ajoute M. Barrot sur X.

Dj. B.

TRUMP : 
«NOUS
ALLONS 
DIRIGER LE
VENEZUELA»

Lors de sa conférence
de presse à Mar-a-Lago
hier, le président
Donald Trump a déclaré
que les États-Unis diri-
geraient le Venezuela
pendant la période de
transition suivant la
capture de Nicolás
Maduro. Il a affirmé : "
Nous allons diriger ce
pays jusqu'à la transi-
tion ", soulignant que
l'objectif est de stabili-
ser la situation et d'as-
surer une passation vers
un gouvernement légi-
time, probablement en
soutien à l'opposition
reconnue par
Washington. Trump a
ajouté que cette impli-
cation américaine ren-
drait le peuple vénézué-
lien " plus riche et plus
sûr ", en référence à l'ou-
verture massive des
réserves pétrolières aux
investissements étran-
gers, à la fin de la crise
humanitaire sous le
régime chaviste, et à
une forte implication
US dans l'industrie
pétrolière vénézuélien-
ne. Ces déclarations
s'inscrivent dans une
justification "America
First" : l'opération vise
non seulement à élimi-
ner un "narco-État",
mais aussi à sécuriser
des bénéfices écono-
miques et stratégiques
pour les États-Unis et le
Venezuela post-
Maduro.

Le monde appelle les Etats-Unis au respect du droit international 
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